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L’énoncé se compose de deux livrets, neuf  
leporelli et un dépliant.

Les livrets renferment un préambule et un 
épilogue. 

Les leporelli proposent au lecteur de naviguer 
au travers d’une constellation de formes de jeu 
spontané et de thématiques urbaines inhérentes 
à ces jeux. Ils investiguent des courts-métrages 
de la série Children’s Games de Francis Alÿs 
(https://francisalys.com/category/childrens-
games/ © Francis Alÿs). Chaque leporello peut 
être lu de manière indépendante et dans un 

ordre aléatoire. Des renvois sous 
la forme (>#) réfèrent à des 
[]RM\[�M`XTWZu[�LIV[�TM[�LQٺuZMV\[�
leporelli. 

Le dépliant est une réduction de la peinture 
à l’huile Jeux d’enfants de Peter Bruegel l’Ancien  
(© Kunsthistorisches Museum Wien). Une grille 
à double entrée – a à i dans le sens vertical, I à 

XII dans le sens horizontal – vient 
se superposer au tableau. Les 
cases sont référencées dans les 
leporelli sous la forme ci-contre.

c II

La version numérique de ce 
travail compile les éléments 

présentés ci-contre. L’ordre de 
lecture proposé dans ce pdf  
M[\�IZJQ\ZIQZM��TM[�LQٺuZMV\[�

matériaux pouvant être 
consultés dans l’ordre souhaité 

par le lecteur. Il est recommandé 
de se référer au format 

physique. A titre indicatif, les 
dimensions imprimées sont 

précisées ci-dessous. 

format imprimé 
112x150 mm

formats imprimés 
448x225 mm
560x255 mm
672x225 mm

format imprimé 
540x396 mm





jeu et espace

éclairage historique

les Jeux d’enfants de Peter Bruegel

les fables urbaines de Francis Alÿs
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“Car si l’on refuse de se 

soumettre à la règle, 

on ne joue plus. 

On se met hors-jeu.” 1 





Être hors-jeu�[QOVQÅM�TQ\\uZITMUMV\�LuXI[[MZ�TM[�TQUQ\M[�
imposées par le jeu.2 Ce terme est généralement 

utilisé dans le contexte sportif, en particulier au 

football, et se réfère dans ce cadre à une faute 

commise par un joueur lorsque celui-ci se place 

sur le terrain d’une manière interdite par les règles 

du jeu.3 En dehors du contexte sportif, l’expression 

hors-jeu peut être utilisée de manière métaphorique 

pour décrire une situation où quelqu’un est en 

dehors des limites établies. Le terme est ici utilisé de 

manière analogique pour se référer aux pratiques 

et spatialités du jeu spontané dans l’espace urbain, 

forme ludique qui prend place en-dehors des limites 

spatiales des lieux communément dédiés au jeu.

Alors que les phénomènes de jeu libre (>#20) 
sont prépondérants dans le jeu de l’enfant, la ville 

contemporaine fait preuve d’une vive hostilité à 

l’égard de ces pratiques ludiques riches, créatives et 

inattendues. Le jeu dans l’espace public est relégué 

à quelques espaces spécialisés précisément délimités 

– les aires de jeux. (>#8) Or l’enfant joue partout et 

n’importe quand, cherchant avant tout à se retrouver 

au milieu de la vie urbaine.4 L’espace public ne 

doit pas nécessairement être un espace de jeu, mais 

plutôt un espace qui permet le jeu.5 
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Jeu et espace

Le jeu se manifeste dans et par l’espace. (>#18) 
A la fois support et condition, l’espace participe 

de manière directe à la structuration du jeu.6 Un 

renfoncement dans un mur devient une cachette, 

l’ombre d’un arbre délimite une île sur le bitume 

du trottoir, un banc public peut accueillir toute un 

uY]QXIOM�MV�Y]w\M�L¼I^MV\]ZM�Æ]^QITM��]V�[QUXTM�
muret peut se transformer en montagne à escalader. 

L’espace crée le terrain d’action qui permet le 

mouvement dans le jeu et qui délimite l’étendue de 

l’activité ludique. L’environnement sert de support 

aux pratiques de jeu libre, agissant non seulement 

comme un théâtre d’événements, mais également 

en suggérant ou en empêchant un certain nombre 

de comportements, de postures et de gestes.7 

De fait, l’organisation et la fonctionnalité du jeu 

découlent de manière directe de l’environnement 

physique dans lequel il prend place.8 Les trottoirs, 

les pavages, la végétation, l’éclairage, le mobilier 

urbain, les seuils sont autant de décisions prises 

XIZ�TM[�KWVKMX\M]Z[�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK�Y]Q�QVÆ]MV\�
[QOVQÅKI\Q^MUMV\�[]Z�TI�UIVQvZM�LWV\�TM[�MVNIV\[�
expérimentent la ville. (>#23) Chacune de ces 

décisions d’aménagement a un impact direct sur 
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l’appropriation future de ces espaces, favorisant ou 

entravant certaines activités.9  

Éclairage historique

)]XIZI^IV\�KWV[QLuZu[�N]\QTM[�M\�QV[QOVQÅIV\[��TM[�
jeux d’enfant gagnent en reconnaissance dans les 

pays occidentaux au lendemain de la Seconde 

Guerre mondiale. La Déclaration des droits de 

T¼MVNIV\�LM��!�!�KWV[IKZM�WٻKQMTTMUMV\�TM�KIZIK\vZM�
fondamental et universel du devoir de fournir des 

opportunités de jeu aux enfants: “L’enfant doit avoir 

toutes les possibilités de participer à des jeux et à 

des activités récréatives, orientées vers les objectifs 

éducatifs; la société et les autorités publiques 

doivent œuvrer en faveur de la réalisation de ce 

droit.” 10�4M[�RM]`�L¼MVNIV\[�OIOVMV\�[]ٻ[IUUMV\�
en importance pour être structurés au sein d’aires 

de jeux, contribuant ainsi à faire de ces espaces 

une composante essentielle de l’espace public. 

Néanmoins, l’initiative de ces aires de jeux a 

été largement guidée, avant tout et de manière 

constante, par la nécessité de soustraire les enfants 

de la rue.11 (>#1) Dès les années 1960-1970, les 

aires de jeux sont critiquées car elles renforcent la 

désertion des espaces publics par les enfants.12 (>#8) 
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La volonté de ne pas limiter le jeu des enfants aux 

aires de jeux est actuellement largement défendue. 

L’importance donnée aux phénomènes de jeu 

ainsi que la reconnaissance de l’enfant en tant 

qu’individu à part entière dans la société croient 

de manière quasi-synchronique dès le milieu du 

20ème siècle. L’intérêt intellectuel grandissant pour la 

thématique du jeu se cristallise avec la publication 

d’ouvrages théorisant le phénomène de jeu – 

Homo ludens de Johan Huizinga en 1938 et Les jeux 

et les hommes de Roger Caillois en 1958. (>#18) 
Simultanément, la période d’après-guerre fait 

face à une réévaluation du concept de l’enfance.13  

Cette époque est marquée par des développements 

qui accordent aux enfants un pouvoir sans 

précédent dans les sphères politiques, culturelles, 

économiques et domestiques. Ce phénomène 

de child empowerment 14 réfère à l’augmentation 

[QOVQÅKI\Q^M�LM�TI�ZMKWVVIQ[[IVKM�LM[�MVNIV\[�M\�LM�
TM]Z[�JM[WQV[�[XuKQÅY]M[�15 Toutefois, ces multiples 

développements en faveur des intérêts de l’enfant 

peinent à trouver leur expression dans la ville, 

MV�XZWQM�o�]VM�LMV[QÅKI\QWV�L]�\Q[[]�]ZJIQV�M\�]V�
Lu^MTWXXMUMV\�L]�\ZIÅK�UW\WZQ[u�[IV[�XZuKuLMV\�
concurrençant l’appropriation de la rue par l’enfant. 
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Marie-José Chombart de Lauwe écrit en 1965 : 

“L’enfant est devenu un personnage important : il 

M[\�TM�PuZW[�LM�ÅTU[��LM�ZWUIV[��QT�[MZ\�LM�UW\QN �o�TI�
propagande commerciale... Mais, paradoxalement, 

la place où il peut jouer heureux et en sécurité 

n’est guère prévue en dehors de la maison.” 16 

Au cours de la deuxième moitié du 20ème siècle, 

T¼MVNIV\�LM^QMV\�MV�MٺM\�TIZOMUMV\�ZMXZu[MV\u�LIV[�
LQٺuZMV\M[�XZI\QY]M[�IZ\Q[\QY]M[��VW\IUUMV\�LIV[�
la photographie. Les appareils de photographes tels 

que Nigel Henderson (>#1) ou Helen Levitt (>#6) 
saisissent des phénomènes de jeu spontané dans les 

rues de Londres et de New York. 

Les Jeux d’enfants de Peter Bruegel

La peinture, à l’instar de la photographie, sert de 

représentation de la société enfantine, la pensée 

visuelle étant l’un des moyens par lesquels l’homme 

documente et informe.17 Dans son tableau Jeux 

d’enfants peint en 1559, Peter Bruegel l’Ancien porte 

un regard ethnographique sur la culture enfantine 

ÆIUIVLM�L]���ème siècle.18 La peinture met en scène 

des enfants envahissant la ville par leurs jeux: ces 

pratiques ludiques prennent place dans un espace 

socialisé et urbain.19 L’ethnologue Marie Cegarra 
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ZMTv^M�[WQ`IV\M�P]Q\�OIZtWV[��[WQ`IV\M�P]Q\�ÅTTM[�
et quatre-vingt-six jeux.20 Certains enfants créent 

leurs jouets en tirant parti de la réalité matérielle, 

transformant des outils et artefacts du quotidien en 

animal imaginaire ou jouet supplémentaire. (>#7) 
D’autres jouent en usant des éléments naturels, 

endossant les rôles de servants de l’eau, de maîtres 

du feu, de manipulateurs de sable et de terre. (>#6) 
Quelques autres cherchent l’ivresse à travers la 

KW]Z[M��TM[�K]TJ]\M[�M\�TM[�IKZWJI\QM[��4I�^QTTM�[¼WٺZM�
ici aux jeunes citadins qui s’approprient librement 

l’espace urbain, la rue devenant ainsi un territoire 

de jeu privilégié. Cet espace façonne les pratiques 

T]LQY]M[�LM[�MVNIV\[��Y]Q�\QZMV\�XZWÅ\�L]�UWQVLZM�
ZMKWQV�WٺMZ\�XIZ�TI�^QTTM��4I�[WKQu\u�MVNIV\QVM��MV�
tant qu’entité autonome, prend alors toute son 

ampleur à travers les jeux pratiqués au sein de 

groupes constitués.21 Imaginer une telle scène dans 

les rues d’un centre-ville du 21ème siècle semble 

complètement irréaliste tant l’enfant a été évincé de 

l’espace public.

Comme l’a mis en lumière l’historien de l’art 

Simon Schama, les kinderspelen ou jeux d’enfants, 

représentés dans des environnements urbains 

facilement reconnaissables, sont un thème récurrent 
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de la peinture néerlandaise du 16ème siècle. Au 

sein de cette tradition de représentation, Schama 

souligne “l’absence de tout personnage autre que 

des enfants dans ces lieux publics.” 22 Les Jeux 

d’enfants de Peter Bruegel l’Ancien constituent un 

exemple remarquable où sont représentés presque 

exclusivement des enfants. Il parait fascinant que 

T¼WV�X]Q[[M�MVKWZM�I]RW]ZL¼P]Q�QLMV\QÅMZ�TM[�LQbIQVM[�
de jeux présentés dans ce décor urbain peint il y 

cinq siècles. Les jeux d’enfants semblent présenter 

une stabilité et une persistance remarquable à 

travers les siècles. (>#18) 

Les fables urbaines de Francis Alÿs

L’inventaire et le chaos des scènes de jeux spontanés 

LIV[�TI�^QTTM�ÆIUIVLM�ÅK\Q^M�LM�8M\MZ�*Z]MOMT�
rappellent la série de courts-métrages Children’s 

Games de l’artiste belge Francis Alÿs. Aussi bien 

au regard des pratiques de jeux elles-mêmes, que 

des spatialités et outils à partir desquels ces scènes 

prennent vie, les deux œuvres se font écho. Au-

delà des distances géographiques, temporelles et 

culturelles, Bruegel et Alÿs capturent la liberté 

intrinsèque du jeu.23 La série Children’s Games 

KWV[\Q\]M�]VM�KWTTMK\QWV�LM�LQٺuZMV\[�RM]`�L¼MVNIV\[�
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dans le monde entier. Cette sorte d’archive 

anthropologique recueille des images d’enfants qui 

jouent librement dans l’espace public.24 Francis 

Alÿs documente ainsi une multitude de formes 

d’appropriation de la rue par les dynamiques 

spontanées de jeu de l’enfant, sans l’intermédiaire 

W]�T¼IZ\QÅKM�L]�RW]M\�UIV]NIK\]Zu��(>#20) Ces fables 

urbaines explorent le jeu en tant que phénomène 

social prenant vie dans des espace partagés 

et possèdent un certain statut atemporel, des 

dimensions universelles et une ubiquité spatiale 

étonnante. 

De manière inévitable, Children’s Games nous ramène 

à nos propres souvenirs de jeux d’enfant. La 

série évoque des souvenirs personnels d’enfance, 

suscitant des questions sur les jeux pratiqués, les 

lieux et les compagnons de jeu. Comment appelait-

on ce jeu ? Où et quand y jouait-on ? Avec qui ? 

L’artiste belge adopte ici une approche esthétique 

basée sur l’empathie. Dans le contexte du courant 

philosophique contemporain connu sous le nom 

d’IٺMK\Q^M�\]ZV, avec des auteurs tels que Sarah 

)PUML��T¼QUXWZ\IVKM�LM[�M`XZM[[QWV[�IٺMK\Q^M[�
dans la vie culturelle et sociale est soulignée.25  

Les exploits des jeunes joueurs n’ont parfois pas 
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TIQ[[u�LMZZQvZM�M]`�LM�\ZIKM�UI\uZQMTTM�[QOVQÅKI\Q^M��
mais ont toujours créé des souvenirs personnels 

et collectifs mémorables.26 De fait, les émotions 

jouent un rôle essentiel dans la construction de la 

communauté et de la vie sociale de l’enfant. (>#24)

Les jeux créés à partir de rien sont préférés par la 

caméra d’Alÿs. Les extraits mettent en scène des 

jeux créés à partir de tout ce qui peut être trouvé 

sur le site du jeu – bâtons, cailloux, bouteilles, pneus.27 

(>#7) Certains jeux sont dotés d’un nom et suivent 

LM[�ZvOTM[�Å`M[��\IVLQ[�Y]M�L¼I]\ZM[�QUXTQY]MV\�
seulement le partage de l’action entre protagonistes, 

engageant parfois un ou plusieurs objets.28 Les lieux 

de jeu sont toujours en plein air, dans des espaces 

publics ou des espaces intermédiaires semi-publics 

tels que les toitures ou les cours d’immeubles, qui 

servent de lieux de rencontre pour le jeu libre.29 

(>#24) Aucun des jeux présentés ne se déroule 

à l’intérieur des limites conventionnelles d’une 

véritable aire de jeux. (>#8) La plupart des jeux de 

Francis Alÿs s’inscrivent dans le domaine large 

M\�LQٺ][�LM�T¼informel – des lieux dépourvus de 

KWV\W]Z[�LuÅVQ[��[W]^MV\�QZZuO]TQMZ[��W]�QVIKPM^u[��
et relativement éloignés des normes espérées 

de l’urbain.30 (>#15) Ils mettent en lumière les 



transformations de l’environnement urbain par les 

formes de jeu spontané d’enfants du monde entier.  

La série Children’s Games met ainsi en évidence 

des formes de réappropriation de l’espace public 

favorisant le potentiel de rencontre: les enfants, à 

travers leur jeu spontané et créatif, démontrent leur 

capacité à transformer des espaces ordinaires en 

lieux d’interaction dynamique.31 Le jeu devient un 

outil puissant de réimagination de l’environnement 

urbain.

Approche 

En déambulant à travers la série de courts-métrages 

Children’s Games de Francis Alÿs et les Jeux d’enfants 

de Peter Bruegel, le lecteur est invité à s’imprégner 

de la richesse des pratiques de jeu spontané de 

l’enfant et à en saisir les implications architecturales 

et urbaines. La recherche s’attachera à relever 

les spatialités dans lesquelles ces phénomènes de 

jeu libre prennent vie. Une analyse des critères 

environnementaux et des éléments architectoniques 

formant les supports des jeux permettra d’explorer 

ainsi les potentiels du paysage urbain au regard du 

jeu spontané. 
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Sous la forme d’une constellation de pratiques et 

spatialités du jeu spontané dans l’espace public, la 

recherche souhaite ouvrir le champ des possibles 

quant à la place du jeu dans nos villes. Il convient 

de préciser que les éléments constitutifs de cette 

constellation sont tirés de contextes temporels, 

géographiques, culturels et socio-politiques 

[XuKQÅY]M[�UIQ[�Y]M�T¼uVWVKu�VM�[¼QV\uZM[[M�XI[�o�
Lu\IQTTMZ�KM[�[XuKQÅKQ\u[��-V�\W]\M�KWV[KQMVKM�LM�KM[�
caractères particuliers et uniques, les associations, 

analyses, mises en relation et perspectives décrites 

dans cette recherche n’ont aucunement pour 

^WKI\QWV�LM�OuVuZITQ[MZ�TM[�XZI\QY]M[�QVÅVQM[�L]�RM]�
LM�T¼MVNIV\�W]�L¼MV�MٺIKMZ�TM[�[XuKQÅKQ\u[�K]T\]ZMTTM[��
4M�TMK\M]Z�VW\MZI�Y]M�TM[�ZuÆM`QWV[�Lu\IQTTuM[�LIV[�
la recherche s’inscrivent dans un contexte urbain 

occidental dont le développement socio-spatial 

est dicté par des logiques productives capitalistes. 

L’énoncé théorique entend se saisir des phénomènes 

de jeu spontané comme témoignage collectif  et 

force poétique de l’appropriation de l’espace public. 

Il a été choisi de conserver une approche sensible et 

empathique, à l’instar du travail de Francis Alÿs. 
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Sur le palier d’un grand 
M[KITQMZ�LM�TI�^QTTM��KQVY�KIQTTW]`�
virevoltent dans l’air, bientôt 
rattrapés par la main agile d’une 
RM]VM�ÅTTM��;¼MVOIOMIV\�LIV[�]VM�
séance animée du jeu traditionnel 
LM[�W[[MTM\[��TM[�LM]`�MVNIV\[�
s’emparent d’un morceau de la 
ville pour créer une chorégraphie 
LaVIUQY]M�QUXTQY]IV\�KIQTTW]`��
LWQO\[��UIQV[�M\�[WT��4M[�JZ]Q\[�
distincts des osselets propulsés 
dans les airs résonnent sur les 
dalles en pierre tandis que les 
jambes des passants et quelques 
singes deviennent des acteurs 
involontaires de cette danse 
T]LQY]M��4¼]VQ^MZ[�L]�RM]�[MUJTM�
complètement détaché de la 
[XPvZM�M`\uZQM]ZM��KZuIV\�]V�
espace magique délimité par les 
OM[\M[�IOQTM[�LM[�LWQO\[��4M�Za\PUM�
du jeu s’accélère et ralentit en 
NWVK\QWV�LM[�IK\QWV[�LM[�RW]M][M[�1



4M�RM]�LM[ osselets est un jeu d’adresse 2 qui 
KWV[Q[\M�o�MٺMK\]MZ�LM[�M`MZKQKM[�L¼IOQTQ\u�I^MK�
KQVY�W[[MTM\[��o�T¼WZQOQVM�MV�W[�LM�UW]\WV�3  
+M�RM]�IVKQMV��Y]M�T¼WV�ZM\ZW]^M�I][[Q�LIV[�
la peinture de Bruegel, perdure depuis plus 
LM�LM]`�UQTTM�IV[��1KQ��TM[�LM]`�RM]VM[�ÅTTM[�
proposent une version contemporaine, 
ZMUXTItIV\�TM[�W[[MTM\[�XIZ�LM[�KIQTTW]`��4M�
ballet de doigts et de pierres commence par 
le lancer d’un caillou en l’air, suivi de diverses 
actions avec les quatre autres, avant de les 
ZI\\ZIXMZ��4M[�IK\QWV[�QVKT]MV\�LM[�TIVKMZ[�
simultanés de toutes les pierres, certaines 
u\IV\�KIX\]ZuM[�[]Z�TM�LW[�LM�TI�UIQV��4M[�
cailloux��MV�\IV\�Y]¼IZ\MNIK\[��LM^QMVVMV\�TM[�
XZW\IOWVQ[\M[�LM�KM\\M�XMZNWZUIVKM�T]LQY]M��W��
les doigts�LM[�ÅTTM\\M[�QV\MZIOQ[[MV\�PIJQTMUMV\�
I^MK�TM[�uTuUMV\[�[QUXTM[�L]�RM]��)T¿[�UM\�QKQ�
en avant les sauts, les collisions de pierres et 
T¼PIJQTM\u�LM[�UIQV[�XW][[QuZM][M[��4¼M`\ZIQ\�
M`XW[M�TM[�KIZIK\uZQ[\QY]M[�XZWXZM[�L]�RM]�·�[WV�
désintéressement, son isolement, sa tension, 
révélant l’ambivalence de l’emprise et de la 
NWZKM�uUIVKQXI\ZQKM�L]�RM]�4 (>#18)

Terminologie et théories du jeu

4M�[]J[\IV\QN �jeu�KWVVIQ\�LM�VWUJZM]`�[MV[�
LIV[�TI�TIVO]M�NZIVtIQ[M�·�o�TI�NWQ[�WJRM\�M\�
IK\Q^Q\u�5 On retrouve le caractère polysémique 
du mot jeu dans plusieurs langues, tandis que 
L¼I]\ZM[�XW[[vLMV\�LQٺuZMV\[�\MZUM[�XW]Z�
V]IVKMZ�TM[�KIZIK\vZM[�T]LQY]M[�L]�RM]�·�WV�
pense à l’anglais qui distingue game et play��4M�

���+6:<4��
“Osselet” 
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KTI[[QÅKI\QWV�LM[�
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���+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 7

���0]QbQVOI��
Homo ludens, 69-70

terme ludique, du latin ludus,6 évoque le jeu de 
manière plus large, s’étendant à toute notion de 
mouvement et d’activité sans nécessairement se 
TQUQ\MZ�I]�RM]�LIV[�[WV�[MV[�u\ZWQ\�M\�NWZUMT�7 

4¼u\]LM�L]�XPuVWUvVM�LM�RM]�I�u\u�XZWTQÅY]M�
au cours du 20ème�[QvKTM��4M[�LM]`�I]\M]Z[�
LM�ZuNuZMVKM�[WV\�2WPIV�0]QbQVOI�M\�:WOMZ�
+IQTTWQ[��,IV[�[WV�W]^ZIOM�Homo ludens: essai sur 
la fonction sociale du jeu publié en néerlandais en 
�!� ��0]QbQVOI�XW[M�]VM�XZMUQvZM�LuÅVQ\QWV�
L]�RM]�M\�[W]\QMV\�Y]M�TM�RM]�XZuKvLM�TI�K]T\]ZM��
-`IK\MUMV\�LM]`�LuKMVVQM[�XT][�\IZL�M\�LIV[�TI�
TQOVuM�LM[�\PuWZQM[�LM�0]QbQVOI��:WOMZ�+IQTTWQ[�
publie Les jeux et les hommes. Le masque et le vertige��
1T�a�XZWXW[M�[I�LuÅVQ\QWV�L]�RM]�M\�Lu^MTWXXM�
]VM�KTI[[QÅKI\QWV�LM[�RM]`��IQV[Q�Y]¼]VM�
LQ[\QVK\QWV�MV\ZM�LM]`�X�TM[�IV\IOWVQ[\M[�· ludus 
et paidia�

L’homo ludens de Johan Huizinga

4¼W]^ZIOM�LM�0]QbQVOI�XWZ\M�[]Z�TI�XTIKM�L]�
jeu dans les sociétés humaines et introduit 
T¼M`XZM[[QWV�L¼homo ludens��¹T¼PWUUM�Y]Q�RW]M�º�
4¼I]\M]Z�XZWXW[M�]VM�LuÅVQ\QWV�L]�XPuVWUvVM�
LM�RM]"�¹4M�RM]�M[\�]VM�IK\QWV�Y]Q�[M�LuZW]TM�
dans certaines limites de lieu, de temps et 
de volonté, dans un ordre apparent, suivant 
des règles librement consenties et hors de la 
[XPvZM�LM�T¼]\QTQ\u�M\�LM�TI�VuKM[[Q\u�UI\uZQMTTM��
4¼IUJQIVKM�L]�RM]�M[\�KMTTM�L]�ZI^Q[[MUMV\�



et de l’enthousiasme, qu’il s’agisse d’un jeu 
[IKZu��W]�L¼]VM�[QUXTM�Nw\M��L¼]V�Ua[\vZM�W]�
L¼]V�LQ^MZ\Q[[MUMV\��4¼IK\QWV�[¼IKKWUXIOVM�
de sentiments de transport et de tension et 
MV\ZIQVM�I^MK�MTTM�RWQM�M\�Lu\MV\M�º�8�<W]\�
KWUUM�;QOU]VL�.ZM]L�Y]Q�uKZQ\�MV��!� "�¹+M�
Y]Q�[¼WXXW[M�I]�RM]�V¼M[\�XI[�TM�[uZQM]`��UIQ[�TI�
réalité,” 9 Huizinga soutient que le jeu est une 
IK\Q^Q\u�XZQ[M�\Zv[�I]�[uZQM]`�10 

On peut relever plusieurs points importants 
LIV[�TI�LuÅVQ\QWV�LWVVuM�XIZ�0]QbQVOI��<W]\�
d’abord, le jeu est une action volontaire et libre, 
K¼M[\�o�LQZM�Y]M�T¼WV�a�XIZ\QKQXM�XIZ�KPWQ`��
4M�RM]�M[\�]VM�IK\Q^Q\u limitée dans le temps et 
T¼M[XIKM��4I�LuTQUQ\I\QWV�M`XTQKQ\M�L¼]V�M[XIKM�
T]LQY]M�M[\�T¼]VM�LM[�KWVLQ\QWV[�NWVLIUMV\ITM[�
L]�RM]��4M�RM]�[M�LuZW]TM�LIV[�]VM�\MUXWZITQ\u�
limitée et suit son cours jusqu’à sa conclusion, 
[IV[�I]\ZM�WJRMK\QN �[XuKQÅY]M�Y]M�[WV�XZWXZM�
LuZW]TMUMV\�11�4M�RM]�M[\�]VM�IK\QWV�réglée��
En entrant dans le cercle magique du jeu, les 
RW]M]Z[�Å`MV\�LM[�ZvOTM[�QUXuZI\Q^M[��4M�RM]�
se situe hors de la vie courante; c’est une activité 
[WQOVM][MUMV\�[uXIZuM�L]�ZM[\M�LM�T¼M`Q[\MVKM�12 
4M�RM]�M[\�]VM�activité sociale; c’est une action 
caractérisée par des échanges entre individus 
W]�OZW]XM[�L¼QVLQ^QL][�13�4¼IK\Q^Q\u�T]LQY]M�
devient alors organisatrice d’espaces physique 
M\�[WKQIT��4M�RM]�WZOIVQ[M�TM[�VWZUM[�[WKQITM[�
MV�LuÅVQ[[IV\�LM[�M[XIKM[��LM[�\MUXWZITQ\u[��
LM[�UIVQvZM[�L¼w\ZM�M\�L¼IOQZ�M\�TM]Z�LWVVM�]V�
[MV[�14  

 ��0]QbQVOI�����
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Symons, The 
Nature of  the Game, 
86

����*ZW]OvZM��
“Espace de jeu et 
espace public,” 
165

����+IQTTWQ[��Les 
jeux et les hommes, 
37

����,Q�.QTQXXW��
¹+WV\M`\]ITQ[MZ�
les théories du 
jeu”

����*ISSMZ�M\�
Blanc, Architectura 
Ludens, 5



����,Q�.QTQXXW

4¼WZQOQVITQ\u�L]�\M`\M�LM�0]QbQVOI�Zu[QLM�
dans l’idée que le jeu est une condition 
VuKM[[IQZM�·�UIQ[�XI[�[]ٻ[IV\M�·�o�TI�
OuVuZI\QWV�LM�TI�K]T\]ZM��;MTWV�T]Q��TM[�RM]`�
dans les communautés archaïques partagent 
des caractéristiques communes avec les 
IK\Q^Q\u[�T]LQY]M[�LM[�MVNIV\[��QVKWZXWZIV\�
des éléments tels que l’ordre, la tension, le 
UW]^MUMV\��TI�[WTMVVQ\u�M\�T¼MV\PW][QI[UM�15  
Son développement prend aussi appui sur la 
présence de phénomènes ludiques chez les 
IVQUI]`��Y]Q�[M�UIVQNM[\MV\�XIZ�T¼M`MZKQKM�
LM[�NWVK\QWV[�QV[\QVK\Q^M[�\MTTM[�Y]M�TI�KW]Z[M�
W]�TI�KPI[[M�16 Selon Huizinga, l’esprit du jeu 
donne naissance à des conventions créatives 
essentielles au développement des cultures, 
[\QU]TIV\�T¼QVOuVQW[Q\u�M\�T¼QV^MV\QWV��4I�K]T\]ZM�
VM�XM]\�M`Q[\MZ�[IV[�]VM�LQUMV[QWV�T]LQY]M�17 
4M�RM]��MV�\IV\�Y]¼M`XZM[[QWV�LM[�^ITM]Z[�
KWTTMK\Q^M[��M[\�LM�NIQ\�QV\ZQV[vY]MUMV\�TQu�I]�
[\aTM�M\�o�TI�^WKI\QWV�XZWXZM[�o�KPIY]M�K]T\]ZM�18  
4M[�Jeux d’enfants de Peter Bruegel, la série 
Children’s Games LM�.ZIVKQ[�)T¿[�UIQ[�I][[Q�TM[�
IQZM[�LM�RM]�KWVt]M[�XIZ�)TLW�^IV�-aKS�LIV[�
T¼)U[\MZLIU�L¼IXZv[�O]MZZM (>#8) partagent 
avec l’homo ludens de Huizinga une conviction 
XZWNWVLM�MV�TI�NWVK\QWV�KQ^QTQ[I\ZQKM�L]�RM]�

Fig. 1 4M�RM]�M[\�
une action limitée 

dans le temps et 
T¼M[XIKM�

����+IQTTWQ[��Les 
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Blanc, Architectura 
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+TI[[QÅKI\QWV�LM[�RM]`�LM�:WOMZ�+IQTTWQ[�

4I�KWVKMX\]ITQ[I\QWV�L]�RM]�[MTWV�+IQTTWQ[�
ZMXW[M�[]Z�[Q`�KIZIK\uZQ[\QY]M[�"�TI�TQJMZ\u��TM�
joueur a une certaine latitude dans l’action), 
TI�[uXIZI\QWV�L]�Y]W\QLQMV��TM�RM]�M[\�PWZ[�
LM�TI�^QM�KW]ZIV\M���T¼QVKMZ\Q\]LM��TI�ÅV�LM�TI�
XIZ\QM�M[\�QUXZu^Q[QJTM���T¼QUXZWL]K\Q^Q\u��TM�
processus ludique ne crée aucune richesse), la 
ZuOTMUMV\I\QWV��TM�RW]M]Z�[M�[W]UM\�I]`�ZvOTM[�
L]�RM]��M\�TI�ÅK\QWV��TM�RM]�[M�LQ[\QVO]M�L]�ZuMT��19  
+M[�I[XMK\[�[M�UIVQNM[\MV\�LIV[�]VM�\aXWTWOQM�
KWUXZMVIV\�Y]I\ZM�ZM[[WZ\[�XZQVKQXI]`"�OW�\�
LM�TI�KWUXu\Q\QWV�·�agôn, la recherche de la 
KPIVKM�·�alea��TM�XTIQ[QZ�L]�[QU]TIKZM�·�mimicry, 
T¼I\\ZIQ\�L]�^MZ\QOM�·�ilinx.20 21�4M�RM]�QUXTQY]M�TM�
besoin de découvrir et d’inventer des réponses, 
WٺZIV\�IQV[Q�]VM�TQJMZ\u�I]�RW]M]Z�\W]\�MV�
ZM[XMK\IV\�TM[�TQUQ\M[�LM[�ZvOTM[��+M\\M�latitude 
IKKWZLuM�I]�RW]M]Z�M[\�NWVLIUMV\ITM�XW]Z�TM�
jeu et contribue en grande partie au plaisir qu’il 
XZWK]ZM�22

)]`�Y]I\ZM�KI\uOWZQM[�QLMV\QÅuM[�XIZ�
+IQTTWQ[�[¼IRW]\M�]VM�[XuKQÅKI\QWV�[MTWV�
LM]`�X�TM[�IV\IOWVQ[\M[�L]�RM]��ZMXZu[MV\u[�
par les concepts de paidia et ludus��4M�
terme paidia incarne l’improvisation libre, 
T¼uXIVW]Q[[MUMV\�QV[W]KQIV\��TI�NIV\IQ[QM�
QVKWV\Z�TuM��ZMÆu\IV\�TI�X]Q[[IVKM�XZQUIQZM�
d’improvisation et d’allégresse, souvent associée 
I]`�UIVQNM[\I\QWV[�[XWV\IVuM[�LM�T¼QV[\QVK\�
LM�RM]�KPMb�T¼MVNIV\�23 Étymologiquement, 
paidia a d’ailleurs pour racine le nom de 
T¼MVNIV\�24�4M�\MZUM ludus quant à lui évoque 
TM�OW�\�LM�TI�LQٻK]T\u�OZI\]Q\M��TI�VuKM[[Q\u�
de plier le jeu à des conventions arbitraires et 
L¼uZQOMZ�LM[�WJ[\IKTM[�LuTQJuZuUMV\�OwVIV\[�25 
4M[�\MZUM[�paidia et ludus correspondent 
IXXZW`QUI\Q^MUMV\�o�T¼][IOM�LM[�[]J[\IV\QN[ 
play et game�KPMb�TM[�IVOTWXPWVM[��4I�LQ[\QVK\QWV�
MV\ZM�KM[�\MZUM[�ZMÆv\M�]VM�U]T\QXTQKQ\u�
L¼][IOM[�M\�LM�LuÅVQ\QWV[�uXQ[\uUWTWOQY]M[�26 
4I�LQ[\QVK\QWV�MV\ZM�paidia et ludus WٺZM�
un éclairage sur la dynamique entre jeu 

�!��:WUIOVa��
Anthologie, 120
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Persistance et stabilité 

:WOMZ�+IQTTWQ[�I�XIZ�IQTTM]Z[�[W]TQOVu�TI�
[\IJQTQ\u�L]�XPuVWUvVM�LM�RM]��;MTWV�T]Q��KM\\M�
XMZ[Q[\IVKM�[¼M`XTQY]M�XIZ�TM�NIQ\�Y]M�TM�RM]�V¼M[\�
pas perçu comme important et porte ainsi la 
XMZUIVMVKM�LM�T¼QV[QOVQÅIV\�27�,IV[�TI�XMQV\]ZM�
Jeux d’enfants de Peter Bruegel datant de 1559, 
TM[�RM]`�[WV\�XIZ\QK]TQvZMUMV\�ZMUIZY]IJTM[�I]�
ZMOIZL�LM�TI�[\IJQTQ\u�LM[�XPuVWUvVM[�LM�RM]`�
TQJZM[��1T�a�I�XZv[�LM�KQVY�KMV\[�IV[��LM[�MVNIV\[�
ÆIUIVL[�[¼ILWVVIQMV\�o�LM[�RM]`�Y]M�T¼WV�
QLMV\QÅM�ZIXQLMUMV\�KIZ�NIUQTQMZ[�·�osselets, saute-
mouton,�M\K��7V�ZM\ZW]^M�XT][QM]Z[�RM]`�LM�TI�
série Children’s Games dans le tableau de Bruegel: 
TM[�UwUM[�XZI\QY]M[�LIV[�LM[�M[XIKM[�\MUX[��
LM[�K]T\]ZM[�M\�LM[�KWV\M`\M[�ZILQKITMUMV\�
LQٺuZMV\[�·�osselets et saute-mouton dans une 
^QTTM�ÆIUIVLM�L]���ème siècle; osselets I]�6uXIT�
en 2017 et saute-mouton MV�1ZIY�MV���� ��=VM�
NWZUM�L¼]VQ^MZ[ITQ\u�[M�LuOIOM�LM[�XZQVKQXM[��
LM[�KWLM[��LM[�ZQ\M[�M\�LM[�XMZNWZUIVKM[�L]�RM]��
4I�[\IJQTQ\u�M\�T¼]VQ^MZ[ITQ\u�[¼PIZUWVQ[MV\�LM�
UIVQvZM�KWUXTuUMV\IQZM�28

[XWV\IVu�M\�RM]�[\Z]K\]Zu��-V�\IV\�Y]¼IK\Q^Q\u[�
QUXZW^Q[uM[��VWV�XTIVQÅuM[�M\�VWV�KWV\Z�TuM[��
TM[�NWZUM[�LM�RM]�TQJZM�(>#20) détaillées dans 
KM\\M�ZMKPMZKPM�XM]^MV\�w\ZM�ZIXXZWKPuM[�LM�TI�
notion de paidia�

Fig. 2 4¼I\\ZIQ\�L]�
vertige - ilinx - lors 

de culbutes et 
IKZWJI\QM[�
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+MZ\IQV[�RM]`�IK\]MT[�XM]^MV\�w\ZM�ZMKWVV][�
dans le tableau de Bruegel parce qu’ils 
ZMXZWL]Q[MV\�TM[�OM[\M[�LM�VW[�IVKw\ZM[�TWQV\IQV[��
M`XZQUIV\�]VM�K]T\]ZM�IVKQMVVM��)QV[Q��TM[�RM]`�
M\�RW]M\[�XM]^MV\�w\ZM�KWUXZQ[�MV�ZuNuZMVKM�
o�]VM�\W\ITQ\u�W��TI�TWQ�LM�KWV[MZ^I\QWV�M[\�
UIVQNM[\M��4M�RM]�Zu^vTM�LM[�TWOQY]M[�M\�LM[�
ÅO]ZM[�IZKPI|Y]M[��XZu[MZ^IV\�]V�u\I\�XI[[u�LM�
T¼PQ[\WQZM��UwUM�TWZ[Y]M�TM�ZM[\M�LM�TI�K]T\]ZM�
u^WT]M��1T�QVKIZVM�]VM�UuUWQZM�VWV�uKZQ\M�Y]Q�
[MUJTM�[¼w\ZM�XMZXu\]uM�o�\ZI^MZ[�]V�UWLM�
LM�\ZIV[UQ[[QWV�[XuKQÅY]M��XZu[MZ^IV\�KM\\M�
K]T\]ZM�MVNIV\QVM�LIV[�TM[�KW]Z[�LM�ZuKZuI\QWV�
IK\]MTTM[�29�*QMV�Y]M�KM[�RM]`�[MUJTMV\�VM�
TIQ[[MZ�I]K]VM�\ZIKM��TM]Z[�ZvOTM[�M\�NWZU]TM\\M[�
peuvent nous mettre en contact avec un passé 
oublié, agissant comme des témoignages de 
\ZILQ\QWV[�M\�LM�XZI\QY]M[�IVKQMVVM[�30 

1V^MV\QWV��\ZIV[UQ[[QWV�M\�ÅTQI\QWV�LM[�RM]`

2MIV�+Pp\MI]�QLMV\QÅM�Y]I\ZM�[W]ZKM[�LM�
T¼QV^MV\QWV�LM[�RM]`�M\�LM[�ZvOTM[�LM�RM]`"�
T¼IK\Q^Q\u�XM]\�w\ZM�QV^MV\uM��ZIZM�M\�XMZUIVMVKM�
relative), l’activité peut provenir d’une imitation 
�LM[�XIQZ[��LM[�IL]T\M[���T¼IK\Q^Q\u�XM]\�I^WQZ�u\u�
IXXZQ[M�LM�TI�\ZILQ\QWV��\ZIV[UQ[[QWV�LM�ZQ\M[��
W]�T¼IK\Q^Q\u�XM]\�[QUXTMUMV\�w\ZM�]V�Zu[]T\I\�
QV[\QVK\QN�31�4M[�MVNIV\[�MV�XIZ\QK]TQMZ�WV\�
\MVLIVKM�o�IXXTQY]MZ�LM[�[KPvUM[�XZuM`Q[\IV\[�
LIV[�LM�VW]^MI]`�RM]`�XIZ�]V�XZWKM[[][�
analogique, utilisant des règles simples 
LuKW]^MZ\M[�XIZ�T¼M`XuZQMVKM��4¼QV^MV\QWV�
n’émerge pas à partir de rien, elle consiste 
souvent en l’application d’une règle déjà 
KWVV]M�o�]VM�[Q\]I\QWV�VW]^MTTM��8IZ�IQTTM]Z[��
l’intuition des analogies et des règles nouvelles 
LIV[�TM[�RM]`�L¼MVNIV\[�M[\�OuVuZITMUMV\�
QVÆ]MVKuM�XIZ�LM[�NIK\M]Z[�IKKQLMV\MT[�32 
4M[�KWVÅO]ZI\QWV[�[XI\QITM[�M\�TM[�uTuUMV\[�
MV^QZWVVMUMV\I]`�QVÆ]MV\�[]Z�T¼QV\]Q\QWV�
LM[�MVNIV\[�XW]Z�KZuMZ�LM[�^IZQIV\M[�LM�RM]`��
[W]TQOVIV\�TI�VI\]ZM�ÆM`QJTM�M\�ILIX\I\Q^M�L]�
XZWKM[[][�QV^MV\QN �T]LQY]M��8IZ�M`MUXTM��TM�jeu 
des quatres coins 33�XM]\�w\ZM�\ZIV[NWZUu�[Q�T¼MVNIV\�

�!��+MOIZZI��
¹4M�Y]W\QLQMV�LM�
T¼MVNIVKM�º����

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 
133

����+Pp\MI]����!

����+Pp\MI]��
117-118

����<IVLQ[�Y]M�TM[�
joueurs changent 
de place, un joueur 
situé au centre 
tente de se placer 
LIV[�]V�KWQV�



I�o�LQ[XW[Q\QWV�LM[�ZIVOuM[�LM�XW\MI]`�XIZITTvTM[�
XW]^IV\�KPIK]V�KWV[\Q\]MZ�LM[�KWQV[#�LM]`�
murs parallèles opposés permettent de jouer à 
l’épervier;34�LM[�ZMKWQV[��KZM]`�M\�IZJZM[�[WV\�TM[�
[]XXWZ\[�QLuI]`�XW]Z�]V�cache-cache�35 (>#1) 

1T�M[\�NZIXXIV\�LM�KWV[\I\MZ�Y]M�TM[�RM]`�[M�
transmettent d’une génération à l’autre 
sans volonté apparente: ce phénomène de 
transmission semble se produire simplement, 
XZM[Y]M�KWUUM�]VM�NWZKM�VI\]ZMTTM�36�+M\\M�
stabilité se retrouve également dans la création 
LM�VW]^MI]`�RM]`�Y]Q�VM�[WV\�[W]^MV\�Y]M�
LM[�^IZQIV\M[�LM[�RM]`�IVKQMV[��QTT][\ZIV\�
ainsi une intervention par addition dans 
TI�\ZILQ\QWV�T]LQY]M�37�4M[�MVNIV\[�IOQ[[MV\�
comme des archivistes préservant d’anciens 
RM]`�IJIVLWVVu[�XIZ�TM[�IL]T\M[�38�:WTIVL�
*IZ\PM[�IٻZUM�Y]M�TM�RM]�KWUXWZ\M�\W]RW]Z[�
une dimension historique et est culturellement 
^IZQIJTM�39 Children’s Games témoigne de la 
manière dont les peuples créent des produits 
culturels en réponse à leurs conditions de 
^QM�[XuKQÅY]M[��4M�RM]�V¼M[\�XI[�[QUXTMUMV\�
T¼M`XZM[[QWV�L¼]V�XZWKM[[][�X]ZMUMV\�VI\]ZMT"�
K¼M[\�]VM�IK\Q^Q\u�ZuOQM�XIZ�LM[�ZvOTM[�LuÅVQM[�
[]Z�TM[Y]MTTM[�TM[�QVLQ^QL][�WV\�KWV^MV]�I]�ÅT�LM�
l’histoire et qui sont transmises de génération 
MV�OuVuZI\QWV��-V�[]Q^IV\�KM[�ZvOTM[�o�TM]Z�\W]Z��
TM[�MVNIV\[�[¼QV[KZQ^MV\�LIV[�KM[�\ZILQ\QWV["�QT[�
IXXZMVVMV\�KM[�UwUM[�RM]`�M\�[¼IXXZWXZQMV\�
TM]Z[�ZvOTM[�40 

4I�XPQTW[WXPQM�[W][�RIKMV\M�o�T¼u\]LM�LM[�
RM]`�ZMXW[M�[]Z�]VM�KWVKMX\QWV�JQWTWOQY]M�
qui présente des similitudes avec l’approche 
Y]M�+PIZTM[�,IZ_QV�IXXTQY]M�o�T¼u^WT]\QWV�
LM[�M[XvKM[��2MIV�+Pp\MI]�IٻZUM�Y]M�KM\\M�
étude permet d’établir une “généalogie des 
RM]`º��MUXTWaIV\�TM[�\MZUM[�ancêtre, généalogie, 
parenté, héritage, lignée, famille, descendance��,IV[�
KM\\M�WX\QY]M��KPIY]M�RM]�XM]\�w\ZM�[Q\]u�LIV[�
]V�^I[\M�Zu[MI]�LM�ÅTQI\QWV�41�1T�M[\�XW[[QJTM�
L¼MV^Q[IOMZ�Y]M�LM[�RM]`�[QUQTIQZM[��XIZ\IOMIV\�
une logique interne commune, aient été 

����4M[�RW]M]Z[�
courent d’un côté 

à l’autre du terrain 
de jeu sans se 

NIQZM�XZMVLZM�XIZ�
¹T¼uXMZ^QMZ�º

����4¼]V�LM[�
joueurs doit 

trouver les autres 
Y]Q�[WV\�KIKPu[�
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Symons, The 

Nature of  the Game, 
41

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 

119
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�!��+TIM[�M\�
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14

����+TIM[�M\�
Symons, 14-15

����8IZTMJI[��
¹4M�LM[\QV�LM[�

RM]`�º���



inventés indépendamment dans des cultures 
LQٺuZMV\M[�42�;MTWV�TI�KWVKMX\QWV�LQٺ][QWVVQ[\M��
des parcours nomades sont à l’origine de la 
LQ[\ZQJ]\QWV�XZWTQNuZIV\M�LM[�RM]`�o�\ZI^MZ[�TI�
XTIVv\M��8W]Z�TI�KWVKMX\QWV�]VQ^MZ[ITQ[\M��KM�
[WV\�LM[�\MVLIVKM[�XZWNWVLM[�KWUU]VM[�o�
T¼M[XvKM�P]UIQVM�Y]Q�MV\ZI{VMV\�T¼]VQNWZUQ\u�
LM[�RM]`��\ZIV[KMVLIV\�TM[�LQٺuZMVKM[�
K]T\]ZMTTM[�43

=VQ^MZ[ITQ\u�M\�[XuKQÅKQ\u[

4M[�Children’s Games�LM�.ZIVKQ[�)T¿[�[WV\�o�TI�
NWQ[�[XuKQÅY]M[�M\�]VQ^MZ[MT[�44�4M[�RM]`�ÅTUu[�
par la caméra de l’artiste belge présentent des 
uTuUMV\[�LQ[\QVK\QN[�M\�LM[�uTuUMV\[�XIZ\IOu[��
+M[�RM]`�XIZ\IOMV\�[W]^MV\�LM[�Y]ITQ\u[�
universelles, comme dans le cas des osselets 
ou encore de la marelle qui, bien qu’ayant 
plusieurs variantes, conserve des mécanismes 
LM�JI[M�[QUQTIQZM[�·�LuXIZ\�LM�TI�\MZZM�M\�
Y]w\M�LM�T¼I\\MQV\M�L]�XIZILQ[�45�+MZ\IQV[�RM]`�
peuvent impliquer l’adoption et l’adaptation 
L¼]V�RM]�XZW^MVIV\�L¼]VM�K]T\]ZM�LQٺuZMV\M�
XW]Z�MV�KZuMZ�]VM�^MZ[QWV�XZWXZM��4I�[uZQM�
illustre autant la singularité des cultures que les 
VWUJZM]`�I[XMK\[�\ZIV[K]T\]ZMT[�LM�T¼M`XuZQMVKM�
LM�T¼MVNIVKM�

1T�M[\�MV�MٺM\�ZMUIZY]IJTM�LM�KWV[\I\MZ�LM[�
[QUQTIZQ\u[�LIV[�TM�RM]�o�\ZI^MZ[�TM�UWVLM��
+MXMVLIV\��QT�KWV^QMV\�LM�VW\MZ�TI�[QVO]TIZQ\u�
LM�KPIY]M�MVNIV\��LM�KPIY]M�TQM]��LM�KPIY]M�
QV\MZXZu\I\QWV�L]�RM]��4M�\ZI^IQT�L¼)T¿[�Zu^vTM�
T¼M`\ZIWZLQVIQZM�KWM`Q[\MVKM�LM�RM]`�[QUQTIQZM[�
I]`�Y]I\ZM�KWQV[�L]�UWVLM�\W]\�MV�ZMÆu\IV\�TM[�
ZQ\]MT[�M\�TM[�KW]\]UM[�LM�KPIY]M�[WKQu\u��)TWZ[�
Y]M�KMZ\IQV[�RM]`�LMUM]ZMV\�[XuKQÅY]M[�o�]VM�
K]T\]ZM�TWKITM��L¼I]\ZM[�ZM^w\MV\�LM[�KIZIK\vZM[�
communs, à l’instar de saute-mouton (>#20), 
des billes (>#8) ou de la marelle�46�4M�RM]�M[\�
[XuKQÅY]M�M\�ILIX\IJTM�47�4M�\ZI^IQT�LM�.ZIVKQ[�
)T¿[�VM�KPMZKPM�XI[�o�UWV\ZMZ�]V�UWVLM�
W��\W]\�]V�KPIK]V�[MZIQ\�NWVLIUMV\ITMUMV\�
¹TM�UwUMº�UIQ[�Zu^vTM�XT]\�\�KWUUMV\�

����8IZTMJI[����

����8IZTMJI[����
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40-41
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les variables culturelles, géographiques et 
PQ[\WZQY]M[�QVÆ]MV\�[]Z�TM�KWUXWZ\MUMV\�
P]UIQV��+M\\M�M`XZM[[QWV�[M�UI\uZQITQ[M�o�
\ZI^MZ[�]VM�M`XTWZI\QWV�LM�T¼]VQKQ\u�LM�KMZ\IQV[�
RM]`��[W]TQOVIV\�TM�Z�TM�Lu\MZUQVIV\��XIZ�
M`MUXTM��LM[�KWVLQ\QWV[�KTQUI\QY]M[�M\�L]�
Lu^MTWXXMUMV\�]ZJIQV��4M[�NIJTM[�]ZJIQVM[�
LM�T¼IZ\Q[\M�JMTOM�XW[[vLMV\�]VM�[QOVQÅKI\QWV�
XWu\QY]M�o�TI�NWQ[�MV�\IV\�Y]M�NWZUM[�K]T\]ZMTTM[�
[\IVLIZLQ[uM[�M\�MV�\IV\�Y]M�[aUJWTM[�[WKQI]`�
TWKITQ[u[�48

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[

*ISSMZ��5IZKW��M\�)TM`IVLZM�*TIVK��
ML[��Architectura Ludens. 4I][IVVM"�
-8.4�������

*TWMUPM]^MT��5IZMV\M�M\�2IIX�
/]TLMUWVL��ML[��Francis Alÿs - 
Children’s Games��:W\\MZLIU"�VIQ����
X]JTQ[PMZ[�����!�

*ZW]OvZM��/QTTM[��¹-[XIKM�LM�RM]�
M\�M[XIKM�X]JTQK�º�Architecture & 
Comportement��^WT������!!��"���������

+IQTTWQ[��:WOMZ��Les jeux et les hommes: 
le masque et le vertige��8IZQ["�/ITTQUIZL��
���!�

+MOIZZI��5IZQM��¹4M�Y]W\QLQMV�LM�
T¼MVNIVKM��²�XZWXW[�L¼]V�\IJTMI]�LM�
*Z]MOMT�T¼)VKQMV�º�Ethnologie française, 
^WT������VW����������"���!�����

+Pp\MI]��2MIV��L’enfant et le jeu��8IZQ["�
-L��L]�[KIZIJuM���!�!�

+TIM[��/MZIZL�2IV�M\�;\uXPIVM�
;aUWV[��ML[��Francis Alÿs. The 
Nature of  the Game��4M]^MV"�4M]^MV�
=VQ^MZ[Q\a�8ZM[[�������

+6:<4��¹7[[MTM\�º�+WV[]T\u�TM����
LuKMUJZM�������P\\X["��___�KVZ\T�
NZ�LMÅVQ\QWV�W[[MTM\�

,Q�.QTQXXW��4I]ZMV\��¹+WV\M`\]ITQ[MZ�
les théories du jeu de Johan 
0]QbQVOI�M\�:WOMZ�+IQTTWQ[�º�
Questions de communication��VW����
������"�� ���� �

0]QbQVOI��2WPIV��Homo ludens: essai 
sur la fonction sociale du jeu��8IZQ["�
/ITTQUIZL���!���

5ITI]L��,I^QL��L’architecte joueur: ou le 
saisissement du monde. /WTTQWV"�1V.WTQW��
�����

5�TTMZ��2WVI[��¹)VW\PMZ�5QZIKTM�º�
-VWVKu�\PuWZQY]M��-8.4�����!��

7XQM��1WVI�M\�8M\MZ�7XQM��Children’s 
Games in Street and Playground��7`NWZL"�
+TIZMVLWV�8ZM[[���!���

8IZTMJI[��8QMZZM��¹4M�LM[\QV�
LM[�RM]`"�0uZQ\IOM�M\�ÅTQI\QWV�º�
Socio-anthropologie��VW�����������
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Fig. 1 L’enfant autour du poteau��+QZKTM�
<MZZIKM��7ZXPMTQVI\�U]VQKQXIT�
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Fig. 2 *TIbMZ��+IZMT��Girl in 
climbing funnel��)U[\MZLIU���!����
8PW\WOZIXPQM����5IZQI�)][\ZQI�
1V[\Q\]]\

,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�XIZ\QZ�
du court-métrage Children’s Game 
#18: Knucklebones LM�.ZIVKQ[�)T¿[� 
P\\X["��NZIVKQ[ITa[�KWU�KPQTLZMV[�
OIUM�� �SV]KSTMJWVM[�

� ��*TWMUPM]^MT�
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jeu libre
le monde des adultes

QUXWZ\IVKM�L]�RM]�KPMb�T¼MVNIV\
éloge du jeu spontané le
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=V�OIZtWV�[¼uTIVKM�XW]Z�[I]\MZ�
XIZ�LM[[][�°�]V�UW]\WV�	�1T�
continue sa trajectoire et bondit 
au-dessus d’un camarade 
IKKZW]XQ��)�[WV�\W]Z��QT�[M�JIQ[[M�
pour que son compagnon de 
RM]�T¼MVRIUJM��:MRWQV\[�XIZ�
L¼I]\ZM[�MVNIV\[��QT[�[I]\MV\�
successivement au-dessus de 
la lignée de joueurs penchés 
MV�I^IV\��4M[�XIZ\QKQXIV\[�[M�
relaient dans un jeu dynamique 
W��KMZ\IQV[�[M�\QMVVMV\�KW]ZJu[�
M\�\w\M�JIQ[[uM�XW]Z�NWZUMZ�
une ligne, tandis que les autres 
sautent successivement au-dessus 
L¼M]`�MV�IXX]aIV\�TM]Z[�UIQV[�
sur le dos du joueur penché et en 
uKIZ\IV\�TM[�RIUJM[�1�=VM�NWQ[�TM�
[I]\�MٺMK\]u��TM�RW]M]Z�KW]ZJu�[M�
relève et répète l’action, créant 
IQV[Q�]V�UW]^MUMV\�KWV\QV]��4M�
[WT�[IJTM]`�IUWZ\Q\�TI�KP]\M�LM�
Y]MTY]M[�XZW\IOWVQ[\M[�2



Saute-mouton�M[\�]V�RM]�L¼M`MZKQKM�3 bien connu 
de tous, que l’on retrouve d’ailleurs dans les 
Jeux d’enfants�LM�*Z]MOMT��+M�RM]�QUXTQY]M�]V�
nombre variable de joueurs et requiert agilité 
M\�KWWZLQVI\QWV��1T�XZMVL�[]XXWZ\�[]Z�TM[�KWZX[�
des autres protagonistes, en particulier le dos 
LM[�RW]M]Z[�[]Z�TMY]MT�T¼MVNIV\�XZMVL�IXX]Q��
4M�RM]�M[\�IK\Q^u�XIZ�TM�UW]^MUMV\�L]�KWZX[�
du joueur, qui utilise pieds et jambes pour sauter 
et mains et bras pour se propulser au-dessus du 
LW[�LM�[WV�KWUXIOVWV�LM�RM]��(>#24) Saute-
mouton M[\�]V�\uUWQOVIOM�LM�TI�\ZIV[NWZUI\QWV�
des activités plus directes de la campagne en 
RM]`�[aUJWTQY]M[�XIZ�TM[�XM\Q\[�KQ\ILQV[��4M[�
braconniers en herbe qui posaient des pièges 
XW]Z�\W]\M[�[WZ\M[�L¼IVQUI]`�LM^IQMV\�[I]\MZ�
TM[�PIQM[�\IVLQ[�Y]M�LIV[�TM[�UQTQM]`�]ZJIQV[��W��
l’espace est plus restreint, les obstacles naturels 
u\IQMV\�ZMUXTIKu[�XIZ�LM[�KIUIZILM[�4�+M\\M�
NWZUM�L¼IVITWOQM�KWVL]Q\�o�TI�KZuI\QWV�LM�RM]`�
W��TM[�MVNIV\[�MVLW[[MV\�LM[�Z�TM[�[XuKQÅY]M[�5  
(>#18) +M[�RM]`�[aUJWTQY]M[�uUMZOMV\�MV�
raison de l’éloignement des habitants des villes 
XIZ�ZIXXWZ\�o�TI�VI\]ZM��WٺZIV\�]VM�IT\MZVI\Q^M�
QUIOQVI\Q^M�I]`�IK\Q^Q\u[�LM[�MVNIV\[�Z]ZI]`�6

���+6:<4��
“Saute-mouton”

���>WQZ�Children’s 
Game #20: 
Leapfrog

���>WQZ�TI�
KTI[[QÅKI\QWV�LM[�
RM]`�LM�1WVI�M\�
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���4]SnK[a����

���4]SnK[a����
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���*ZW]OvZM��
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espace public,” 
173

 ��+TIM[�M\�
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150 

Jeu libre

1T�V¼M`Q[\M�XI[�LM�LuÅVQ\QWV�\PuWZQY]M�XZuKQ[M�
du concept du jeu libre��+M\\M�M`XZM[[QWV�M[\�
couramment utilisée pour décrire une pratique 
L]�RM]�W]^MZ\M�M\�LQZQOuM�XIZ�T¼MVNIV\��4M[�
termes jeu libre et jeu spontané sont employés de 
UIVQvZM�uY]Q^ITMV\M�LIV[�TM�\M`\M��

On comprend le jeu libre comme la liberté 
LM�T¼MVNIV\�L¼WZOIVQ[MZ�[WV�RM]��LM�KPWQ[QZ�[M[�
supports et objets de jeu, d’inventer ses propres 
règles, de l’interrompre à tout moment ou de 
changer complètement de direction, tout en 
puisant son inspiration dans l’environnement 
Y]Q�T¼MV\W]ZM��+M[�IK\Q^Q\u[�[XWV\IVuM[�XM]^MV\�
[M�LuZW]TMZ�I][[Q�JQMV�MV�M`\uZQM]Z�Y]¼MV�
QV\uZQM]Z��4M�RM]�TQJZM�WKK]XM�LM[�M[XIKM[�M\�
des temps non organisés,7 prenant vie dans des 
TQM]`�M\�XuZQWLM[�QVNWZUMT[�·�I]�KW]Z[�LM�\ZIRM\[�
LIV[�TI�^QTTM�XIZ�M`MUXTM��;IV[�KWV\ZIQV\M�M\�
XMZL]�LIV[�T¼QV[\IV\��TM�RM]�TQJZM�M[\�[XuKQÅY]M�o�
T¼MV^QZWVVMUMV\"�TM[�MVNIV\[�ZMXvZMV\�\W]RW]Z[�
des possibilités de jeu dans leur environnement 
QUUuLQI\�8



;MTWV�,WVITL�?QVVQKW\\��T¼MVNIV\�MVOIOM�[I�
KZuI\Q^Q\u�o�\ZI^MZ[�TM�RM]�TQJZM�9�+M\\M�NWZUM�
LM�RM]�WٺZM�o�T¼MVNIV\�]V�M[XIKM�NI^WZIJTM�
o�T¼M`XZM[[QWV�LM�[M[�Y]ITQ\u[�[MV[QJTM[�M\�I]�
Lu^MTWXXMUMV\�LM�[WQ��8IZ�TM�RM]��T¼MVNIV\�
u\IJTQ\�LM[�TQMV[�I^MK�TI�ZuITQ\u�[WKQITM��NWZOMIV\�
un espace permettant le développement de sa 
créativité et contribuant ainsi à la construction 
LM�[WV�QLMV\Q\u��8MVLIV\�TM�RM]��T¼MVNIV\�[M�[IQ[Q\�
d’éléments de la réalité pour les remodeler, les 
KWUJQVMZ��TM[�UIVQX]TMZ�IÅV�LM�TM]Z�LWVVMZ�
]V�[MV[�I]�[MQV�L¼]VM�M`XuZQMVKM�KZuI\Q^M��
Jean Piaget souligne également dans ses 
\ZI^I]`�T¼QUXWZ\IVKM�L]�RM]�[XWV\IVu�LIV[�
TM�Lu^MTWXXMUMV\�LM�T¼MVNIV\��-V�RW]IV\�
TQJZMUMV\��T¼MVNIV\�[¼IXXZWXZQM�LM[�u^vVMUMV\[�
dont il a été témoin ou des récits qu’il a 
MV\MVL]�MV�TM[�QUQ\IV\��8M]�QUXWZ\M�[Q�TM�RM]�
LM�T¼MVNIV\�[MUJTM�ZuITQ[\M�W]�[¼QT�KWZZM[XWVL�
à la réalité perçue par l’adulte, l’essentiel est 
Y]M�T¼MVNIV\�ZM[[MV\M�Y]¼QT�XM]\�I^WQZ�]VM�XZQ[M�
[]Z�TM�UWVLM�10�4M�KWVKMX\�LM�RM]�TQJZM�I�I][[Q�
été largement plébiscité par le pédagogue 
ITTMUIVL�.ZQMLZQKP�.Z�JMT��;WV�IXXZWKPM�
XuLIOWOQY]M�VW^I\ZQKM�MV\MVL�NIKQTQ\MZ�TI�
croissance émotionnelle, intellectuelle et 

!��:I^MVMI]��
¹,M[�\MZZIQV[�
d’aventure du 
passé”

����6W[KPQ[��¹4I�
ville, un terrain 
de jeu,” 37



XPa[QY]M�LM[�MVNIV\[��QVLQY]IV\�Y]¼QT[�XM]^MV\�
[¼IU][MZ�MV�RW]IV\�TQJZMUMV\�11 Précurseur des 
terrains d’aventure (>#8), l’architecte danois 
+IZT�<PMWLWZ�;¦ZMV[MV�UM\�uOITMUMV\�MV�
avant l’idée que le jeu libre est la meilleure 
NWZUM�LM�RM]�XW]Z�TM[�MVNIV\[�12�+M[�QVQ\QI\Q^M[�
M`XTWQ\MV\�TM�RM]�[XWV\IVu�LM�T¼MVNIV\�MV�\IV\�
que capacité à concrétiser son imagination par 
TI�UWJQTQ[I\QWV�LM�T¼MV[MUJTM�LM�[M[�NIK]T\u[��
XMV[uM[�M\�UW]^MUMV\[�13

4M�RM]�TQJZM�M[\�VWV�WZQMV\u�M\�VWV�LuÅVQ�XIZ�
T¼IL]T\M��4M[�NIJTM[�]ZJIQVM[�LM�.ZIVKQ[�)T¿[�
KWVÅZUMV\�T¼QUXWZ\IVKM�L]�RM]�[XWV\IVu�LIV[�
TI�K]T\]ZM�MVNIV\QVM"�\W][�TM[�RM]`�[WV\�RW]u[�
[IV[�TI�[]XMZ^Q[QWV�LQZMK\M�L¼IL]T\M[�14��1T�M[\�
\W]\MNWQ[�XMZ\QVMV\�LM�ZMTM^MZ�Y]M�TM�RM]�TQJZM�
VM�[QOVQÅM�XI[�Y]M�T¼MVNIV\�M[\�TIQ[[u�o�T]Q�
UwUM��JQMV�Y]¼QT�X]Q[[M�[M�UIVQNM[\MZ�[IV[�TI�
XZu[MVKM�L¼IL]T\M[��,M�NIQ\��TM�RM]�[XWV\IVu�
nécessite des conditions propices, en termes 
de temps, d’espaces, de relations sociales et 
LM�[uK]ZQ\u��4¼IL]T\M�·�LIV[�TM�[MV[�TIZOM�·�I�
la responsabilité d’anticiper et de créer un 
environnement riche en opportunités de jeu 
\W]\�MV�OIZIV\Q[[IV\�TI�[uK]ZQ\u�LM[�MVNIV\[��4M�

����*]ZSPIT\MZ��
The Playground 

Project, 213

����*]ZSPIT\MZ����

����5ITI]L��
L’architecte joueur, 

279

����+TIM[�M\�
Symons, The 

Nature of  the Game, 
128



RM]�[XWV\IVu�LM[�MVNIV\[�LIV[�T¼M[XIKM�X]JTQK�
M[\�LM�NIQ\�XZQVKQXITMUMV\�]VM�IٺIQZM�L¼IL]T\M[��
MV�XIZ\QK]TQMZ�LM[�XTIVQÅKI\M]Z[�M\�KWVKMX\M]Z[�
LM�TI�^QTTM��

Le monde des adultes

S’approprier le monde des adultes est une 
LM[�LM]`�NWVK\QWV[�XZQVKQXITM[�L]�RM]�L¼IXZv[�
TM�X[aKPW\PuZIXM]\M�3IR�6W[KPQ[�15�4M[�
instruments, rituels, comportements et gestes 
de la vie quotidienne sont souvent imités par les 
MVNIV\[��4M�RM]�M[\�]VM�NWZUM�LM�LZIUI\Q[I\QWV�
LM�T¼IK\Q^Q\u�LM[�IL]T\M[�16�,M�UwUM��2MIV�
+Pp\MI]�[W]TQOVM�T¼I\\ZIK\QWV�QVu^Q\IJTM�Y]M�
les activités des adultes représentent pour 
\W]\�MVNIV\"�TM�Zw^M�LM�\W]\�MVNIV\�M[\�LM�
XIZ\QKQXMZ�I]`�\pKPM[�LM[�IL]T\M[�M\�L¼IٻZUMZ�
[WV�I]\WVWUQM�MV�¹NIQ[IV\�\W]\�[M]T�º�17�1T�
trouve du plaisir à reproduire la conduite des 
IL]T\M[��o�[QU]TMZ�]V�QV[\IV\�Y]¼QT�M[\�T]Q�UwUM�
IL]T\M�18�8IZ�TM�RM]��T¼MVNIV\�QUQ\M��[M�UWY]M�
M\�LuÅM�TM[�ZvOTM[�LM�TI�[WKQu\u�IL]T\M�Y]Q�
T¼MV\W]ZM��4M�RM]�M[\�]V�M[XIKM�XZQ^QTuOQu�W��
TM[�MVNIV\[�LuKWUXW[MV\�TI�KWVL]Q\M�KWUXTM`M�
M\�LQ^MZ[QÅuM�LM[�IL]T\M[��Zu^uTIV\�IQV[Q�TM[�

����6W[KPQ[��¹4I�
ville, un terrain 
de jeu,” 41

����+IQTTWQ[��Les 
jeux et les hommes, 
314

� ��+IQTTWQ[��Les 
jeux et les hommes, 
132

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 
41-42



4I�KIZIK\uZQ[\QY]M�TI�XT][�UIVQNM[\M�L]�RM]�
réside dans sa distinction nette par rapport à la 
ZuITQ\u�21 (>#18) 8W]Z�T¼MVNIV\��TM�RM]�ZMXZu[MV\M�
un monde à part, un espace-temps qui n’a 
XT][�[I�XTIKM�LIV[�TM�^I[\M�UWVLM�LM[�IL]T\M[��
+PIY]M�RM]�[MUJTM�M`Q[\MZ�MV�LMPWZ[�L]�\MUX[�
et de l’espace ordinaires, évoluant dans un 
KILZM�\MUXWZMT�M\�[XI\QIT�Y]Q�T]Q�M[\�XZWXZM�22 
4M�RM]�LM^QMV\�]VM�ZuITQ\u�IT\MZVI\Q^M�XW]Z�TM�
RW]M]Z��9]IVL�T¼MVNIV\�[¼MVOIOM�LIV[�TM�RM]��
il quitte le monde des adultes pour posséder 
son propre monde, monde dans lequel il 
XM]\�M`MZKMZ�[I�[W]^MZIQVM\u�23�4¼IZKPQ\MK\M�M\�
XIa[IOQ[\M�/MWZOM[�,M[KWUJM[�u^WY]M�IQV[Q�
LIV[�[M[�[W]^MVQZ[�L¼MVNIV\�T¼I\\ZIQ\�XW]Z�LM[�
LQ[XW[Q\QN[�T]LQY]M[�QVIKKM[[QJTM[�I]`�IL]T\M[�24 

OM[\M[��TM[�ZMXZu[MV\I\QWV[�M\�TM[�WJRMK\QN[�LM[�
IK\Q^Q\u[�P]UIQVM[��+M[�RM]`�IOQ[[MV\�KWUUM�
une traduction des structures mentales, 
économiques et sociales d’une société et 
UM\\MV\�MV�T]UQvZM�TM[�MٺM\[�LM�T¼I]\WVWUQM�
ZMTI\Q^M�LM[�KWUXWZ\MUMV\[�MVNIV\QV[�19 Par le 
RM]��TM[�MVNIV\[�LuXI[[MV\�QV[\QVK\Q^MUMV\�TM[�
limites imposées par les structures sociales qui 
les entourent, instaurant ainsi un espace de 
TQJMZ\u�\MUXWZIQZM�W��QT[�XM]^MV\�[¼uXIVW]QZ�
XTMQVMUMV\�20

�!��+MOIZZI��
¹4M�Y]W\QLQMV�
LM�T¼MVNIVKM�º�

119-121

����+TIM[�M\�
Symons, The 

Nature of  the Game, 
142

����*ISSMZ�M\�
Blanc, Architectura 

Ludens, 15

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 

194

����+Pp\MI]��
18-19

Fig. 1 4I�KIJIVM�
est un archétype 
L]�RM]�MVNIV\QV�

����5IZW\��L’art de 
la mémoire, 102



7V�XMV[M�I][[Q�o�T¼M`MUXTM�LM�TI�KIJIVM��
microcosme représentant un lieu privilégié 
L]�RM]�LM�T¼MVNIV\��]VM�IQZM�\ZIV[Q\QWVVMTTM�Y]Q�
IKKWUXIOVM�T¼u^WT]\QWV�LM[�Lu[QZ[�LM�T¼MVNIV\�M\�
LM�[I�ZMTI\QWV�I]�UWVLM��4¼M[XIKM�LM�TI�KIJIVM�
ZuXTQY]M�o�T¼uKPMTTM�LM�T¼MVNIV\�TM�UWVLM�LM[�
IL]T\M[��,IV[�KM\�MVLZWQ\�o�TI�NWQ[�XZWKPM�M\�
Q[WTu��W��QT�XM]\�[M�KIKPMZ��[M�UWV\ZMZ��QV^Q\MZ��
T¼MVNIV\�[M�NWZOM�]VM�QLMV\Q\u�M\�IXXZMVL�o�
discerner les limites entre son propre monde et 
TM�UWVLM�M`\uZQM]Z��MV\ZM�QUIOQVIQZM�M\�ZuMT�25  
4I�KIJIVM�LM^QMV\�IQV[Q�T¼M[XIKM�W��T¼MVNIV\�
transgresse les interdits imposés par le groupe 
LM[�IL]T\M[#�]V�TQM]�W���uTWQOVu�L]�KWV\Z�TM�
[WKQIT��T¼MVNIV\�M[\�I]\WZQ[u�o�M`XuZQUMV\MZ�[M[�
XZWXZM[�ZvOTM[�26

Importance du jeu chez l’enfant

;MTWV�2MIV�+Pp\MI]��TM�KWUUMVKMUMV\�LM�
TI�XMV[uM�XZWXZMUMV\�P]UIQVM�[M�UIVQNM[\M�
o�\ZI^MZ[�TM�RM]��TWZ[Y]M�TM�RM]VM�MVNIV\�
[M�LQ[\IVKQM�XW]Z�TI�XZMUQvZM�NWQ[�LM�[WV�
MV^QZWVVMUMV\�IÅV�LM�[M�ZMXZu[MV\MZ�LM[�
[Q\]I\QWV[��LM[�IK\Q^Q\u[�M\�LM[�w\ZM[�IJ[MV\[��4M�
RM]�LM^QMV\�TM�\MZZIQV�W��T¼MVNIV\�KWV\MUXTM��
XZWRM\\M�M\�KWV[\Z]Q\�27�4M�RM]�MVOMVLZM�LM�
nombreuses activités supérieures telles que 
T¼IZ\��TI�[KQMVKM��TM�\ZI^IQT��1T�ZMXZu[MV\M�IQV[Q�
le vestibule naturel de ces activités, étant le 
UWaMV�XIZ�TMY]MT�T¼MVNIV\�XM]\�a�IKKuLMZ�28 
Jean Piaget insiste également sur le rôle du jeu 
LIV[�TM�Lu^MTWXXMUMV\�UWZIT�LM�T¼MVNIV\��[I�
relation avec la règle et les valeurs d’égalité et 
LM�R][\QKM�29  

4M�X[aKPWTWO]M�ITTMUIVL�3IZT�/ZW[[�IٻZUM�
Y]M�TM�RM]�M[\�TM�KMV\ZM�LM�T¼MVNIVKM�30�)�XIZ\QZ�
du milieu du 19ème�[QvKTM��LM[�\ZI^I]`�LM�
psychologues, ethnologues et anthropologues 
M`XTWZMV\�T¼M`XuZQMVKM�T]LQY]M�KPMb�T¼w\ZM�
P]UIQV��+PIZTM[�,IZ_QV�NIQ\�ÅO]ZM�LM�
précurseur en ce qui concerne l’étude du jeu 
LM�T¼MVNIV\��W]^ZIV\�TI�^WQM�MV�� ���I^MK�[WV�
article pionnier Esquisse biographique d’un petit 

����5ITI]L��
L’architecte joueur, 
164

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 
177

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 10

� ��+Pp\MI]�����

�!��*ISSMZ�M\�
Blanc, Architectura 
Ludens, 15

����5ITI]L�����



enfant.31 1T�a�UM\�MV�T]UQvZM�T¼QUXWZ\IVKM�LM�
la correspondance entre environnement et 
individu, qui deviendra une question centrale 
LM[�M`XTWZI\QWV[�[KQMV\QÅY]M[�I]\W]Z�L]�RM]��
4¼QV\uZw\�XW]Z�TM[�\PuWZQM[�L]�RM]�M\�XW]Z�TM�
KWVKMX\�L¼MVNIVKM�[M�ZMVNWZKM�I]�KW]Z[�L]�
20ème�[QvKTM��,MX]Q[��! !��T¼QUXWZ\IVKM�L]�RM]�
LIV[�TI�^QM�M\�LM�Lu^MTWXXMUMV\�LM�T¼MVNIV\�M[\�
M`XTQKQ\MUMV\�ZMKWVV]M�LIV[�TI�+WV^MV\QWV�
ZMTI\Q^M�I]`�LZWQ\[�LM�T¼MVNIV\�LM[�6I\QWV[�
=VQM[�32�4¼IZ\QKTM����uVWVKM�¹4M[�j\I\[�XIZ\QM[�
ZMKWVVIQ[[MV\�o�T¼MVNIV\�TM�LZWQ\�I]�ZMXW[�M\�
I]`�TWQ[QZ[��LM�[M�TQ^ZMZ�I]�RM]�M\�o�LM[�IK\Q^Q\u[�
ZuKZuI\Q^M[�XZWXZM[�o�[WV�pOM��M\�LM�XIZ\QKQXMZ�
TQJZMUMV\�o�TI�^QM�K]T\]ZMTTM�M\�IZ\Q[\QY]M�º�33

Éloge du jeu spontané

1T�M`Q[\M�]V�KWV[MV[][�XIZUQ�TM[�KPMZKPM]Z[�
en neurosciences cognitives, en éducation et 
MV�X[aKPWTWOQM�Y]Q�[W]\QMV\�NMZUMUMV\�Y]M�TM�
jeu libre contribue au développement sain des 
MVNIV\[��,IV[�TM[�RM]`�LQZQOu[�XIZ�TM[�IL]T\M[��
TM[�MVNIV\[�WV\�\MVLIVKM�o�[M�KWVNWZUMZ�I]`�
VWZUM[�IL]T\M[��TQUQ\IV\�IQV[Q�TM]Z�ILIX\IJQTQ\u��
)�KWV\ZIZQW��TM�RM]�TQJZM��W��TM[�MVNIV\[�
choisissent quand, comment et avec qui jouer, 
NI^WZQ[M�T¼M`XTWZI\QWV�LM�TM]Z[�QV\uZw\[��TI�UQ[M�
en pratique de nouvelles compétences, la 
XZQ[M�LM�LuKQ[QWV[�M\�TI�OM[\QWV�LM�T¼QVKMZ\Q\]LM��
+M\\M�TQJMZ\u�MVKW]ZIOM�T¼M`XuZQUMV\I\QWV�
sans crainte de l’échec, contribuant au 
NWVK\QWVVMUMV\�ILIX\I\QN �LM[�MVNIV\[�34 
+MXMVLIV\��UITOZu�T¼QUXWZ\IVKM�KZ]KQITM�L]�
RM]�TQJZM�LIV[�TM�Lu^MTWXXMUMV\�LM�T¼MVNIV\��
les opportunités de jeu spontané diminuent, 
aussi bien en termes de temps que d’espace 
o�LQ[XW[Q\QWV�LM�KM[�XZI\QY]M[�T]LQY]M[��)]�
cours des cinquante dernières années, le temps 
KWV[IKZu�I]�RM]�TQJZM�LM[�MVNIV\[�I�NWZ\MUMV\�
LQUQV]u�LIV[�LM�VWUJZM]`�XIa[�Lu^MTWXXu[��
avec des variations liées à l’échelle sociale et 
I]�KILZM�LM�^QM��-V�;]Q[[M����
�LM[�MVNIV\[�VM�
RW]MV\�RIUIQ[�o�T¼M`\uZQM]Z��M\���
�VM�XM]^MV\�
TM�NIQZM�Y]M�[W][�[]Z^MQTTIVKM�KWV[\IV\M��4I�

����/QTT��Urban 
Playground, 27

����5ITI]L��
L’architecte joueur, 
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+WV^MV\QWV�
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LM�T¼MVNIV\��IZ\QKTM�

31

����¹1VQ\QI\Q^M�
MV�NI^M]Z�L]�RM]�

libre,” 3



durée moyenne du jeu spontané est passée de 
trois à quatre heures par jour dans les années 
�!���o�Y]IZIV\M�[MX\�UQV]\M[�I]RW]ZL¼P]Q��+M[�
KPIVOMUMV\[�WV\�LM[�ZuXMZK][[QWV[�[]Z�TI�NWZUM�
XPa[QY]M�LM[�MVNIV\[�M\�[WV\�I[[WKQu[�o�]VM�
I]OUMV\I\QWV�LM[�XZWJTvUM[�UMV\I]`��IٺMK\QN[�
M\�X[aKPWTWOQY]M[�35

4M[�JQMVNIQ\[�L]�RM]�TQJZM��MV�XIZ\QK]TQMZ�
en plein air, sont incontestables au regard 
de la santé, du développement et du bien-
w\ZM�LM�T¼MVNIV\��7]\ZM�TM[�I^IV\IOM[�TQu[�o�
T¼IK\Q^Q\u�XPa[QY]M��KM[�JuVuÅKM[�[¼u\MVLMV\�
uOITMUMV\�o�T¼IUuTQWZI\QWV�L]�JQMV�w\ZM�
mental, des comportements attentionnels, de 
TI�UuUWQZM�[XI\QITM�M\�LM�TI�KWVKMV\ZI\QWV�36 
8IZ�TM�RM]��T¼MVNIV\�Lu^MTWXXM�I][[Q�JQMV�[M[�
NWVK\QWV[�X[aKPWTWOQY]M[�Y]M�X[aKPQY]M[�37 
=VM�KIZIK\uZQ[\QY]M�UIRM]ZM�LM[�JQMVNIQ\[�
du jeu libre réside dans son lien avec l’auto-
motivation, l’auto-direction et la liberté de 
KPWQ`�·�LM[�Y]ITQ\u[�[W]^MV\�IJ[MV\M[�LIV[�LM[�
IK\Q^Q\u[�XT][�[\Z]K\]ZuM[��-V�RW]IV\�TQJZMUMV\��
T¼MVNIV\�Lu^MTWXXM�[I�KIXIKQ\u�o�NIQZM�XZM]^M�
LM�ÆM`QJQTQ\u�M\�LM�Zu[QTQMVKM�NIKM�I]`�LuÅ[��4M�
jeu contribue ainsi à son adaptation à la vie 

����¹1VQ\QI\Q^M�
MV�NI^M]Z�L]�RM]�
libre,” 4

����/QTT��Urban 
Playground, 28

����+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 10

Fig. 2 4M�RM]�LM�
saute-mouton 
M[\�]VM�NWZUM�
universelle de jeu 
TQJZM�



quotidienne, y compris dans ses interactions 
[WKQITM[�I^MK�[M[�XIQZ[�38 (>#24)

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[
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5IZW\��;uJI[\QMV� L’art de la mémoire, 
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Illustrations

Fig. 1 :WJQV�+Z][WM�XTIaOZW]VL�
near the community center 
0M]ZQML�?QMLQSWV��B�ZQKP��KQZKI�
�!����8PW\WOZIXPQM�

Fig. 2 )T¿[��.ZIVKQ[� Untitled, 
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,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�
partir du court-métrage Children’s 
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=VM�XM\Q\M�ÅTTM�[M�LuXTIKM�o�OZIVLM[�
enjambées dans les rues animées, 
sautant par-dessus les bandes jaunes 
des passages piétons et les joints 
LM[�XI^u[��-TTM�XIZKW]Z\�TI�^QTTM�MV�
[¼QUXW[IV\�]V�LuÅ�[WTQ\IQZM"�VM�XI[�
\W]KPMZ�]VM�[M]TM�TQOVM�L]�[WT��¹;\MX�
WV�I�TQVM��JZMIS�\PM�LM^QT¼[�[XQVM��
;\MX�WV�I�KZIKS��JZMIS�\PM�LM^QT¼[�
JIKS��;\MX�QV�I�LQ\KP��aW]Z�UW\PMZ¼[�
VW[M�_QTT�Q\KP��*]\�QN �aW]�[\MX�QV�
JM\_MMV��M^MZa\PQVO�_QTT�JM�SMMV�	º1  
:a\PUu[�XIZ�TI�NWZU]TM�UIOQY]M��
ses pas évitent soigneusement les 
TQOVM[�LM[�LQٺuZMV\[�ZM^w\MUMV\[�
Y]¼MTTM�XIZKW]Z\��4I�RW]M][M�XIZ\IOM�
TI�KPI][[uM�·�[WV�\MZZIQV�LM�RM]�
TM�\MUX[�L¼]V�\ZIRM\�·�I^MK�]VM�
U]T\Q\]LM�L¼][IOMZ[�·�^uPQK]TM[��
XI[[IV\[��^MVLM]Z[��KPI\��KPIZQW\��
;I�LuIUJ]TI\QWV�M[\�XIZNWQ[�
QV\MZZWUX]M�XIZ�TM�\ZIÅK�UW\WZQ[u�M\�
TM[�NM]`�LM�KQZK]TI\QWV��0aXVW\Q[uM�
par son jeu, la protagoniste ne 
semble pas sentir les regards des 
passants intrigués par son périple 
KILMVKu�2



En sautant délibérément au-dessus de 
KPIY]M�Å[[]ZM�L]�\ZW\\WQZ�M\�LM�KPIY]M�
TQOVM�[]Z�TI�KPI][[uM��TI�ÅTTM\\M�\ZIV[NWZUM�
]V�Q\QVuZIQZM�WZLQVIQZM�MV�]VM�M`XuZQMVKM�
IOZuIJTM��M`XTWZIV\�TI�[]ZNIKM�Zu[Q[\IV\M�LM�
la ville et mettant en lumière ses nombreuses 
QUXMZNMK\QWV[�3 Elle utilise ses compétences 
corporelles et les ressources de la ville elle-
UwUM�4�4I rue devient ici le support du jeu 
LM�TI�XM\Q\M�ÅTTM��Y]¼MTTM�IK\Q^M�XIZ�TI�KILMVKM�
rythmée de ses jambes et pieds IٺIQZu[�o�u^Q\MZ�
LM[�WJ[\IKTM[�QUIOQVIQZM[��4M�ZM^w\MUMV\�
LM[�[WT[�RW]M�LM�NIQ\�]V�Z�TM�XZQUWZLQIT�LIV[�
TI�UIVQvZM�LWV\�TM[�MVNIV\[�IXXZuPMVLMV\�
T¼M[XIKM�]ZJIQV��

Sol

4M�[WT�LM�TI�Z]M�XZu[MV\M�L¼QVVWUJZIJTM[�
supports d’activités ludiques, permettant ainsi 

���>WQZ�Children’s 
Game #23: Step on 
a Crack

���+TIM[�M\�
Symons, The 
Nature of  the Game, 
89

���+TIM[�M\�
Symons, 155

���.W`��¹+PQTLZMV¼[�
Game #23”



LM[�XW[[QJQTQ\u[�LM�RM]�QVÅVQM[��Step on a Crack 
VW][�NIQ\�[]Q^ZM�TI�\ZIRMK\WQZM�T]LQY]M�L¼]VM�
MVNIV\�Y]Q�[I]\M�I]�LM[[][�LM[�TQOVM[�M\�Å[[]ZM[�
L]�[WT�LM[�Z]M[�\ZI^MZ[uM[��=V�ZM^w\MUMV\�
irrégulier, un pavage ou la peinture 
de la signalétique routière sont autant 
L¼WXXWZ\]VQ\u[�Y]Q�XM]^MV\�w\ZM�[XWV\IVuUMV\�
interprétées comme des obstacles à éviter 
ou incitent à marcher en ligne droite entre 
LM]`�UIZY]M[�XIZ�M`MUXTM��4M[�QUXMZNMK\QWV[�
du sol de la ville parcourue deviennent 
QKQ�TI�[W]ZKM�LM�KM\\M�IK\Q^Q\u�T]LQY]M��8IZ�
[M[�LQ^MZ[M[�\M`\]ZM[��TM�[WT�M[\�]VM�[W]ZKM�
XZQVKQXITM�LM�[\QU]TQ�[MV[WZQMT[�5 (>#15)

4M�[WT�KWV[\Q\]M�TI�[]ZNIKM�KWV\QV]M�W��TM[�
QVLQ^QL][�[M�LuXTIKMV\��NWZUIV\�IQV[Q�T¼uTuUMV\�
LM�JI[M�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��4WZ[�LM�[I�
conception, la première considération cruciale 
KWVKMZVM�[M[�LQUMV[QWV[��=V�uTIZOQ[[MUMV\�

���+]ZVQMZ��¹<PM�
9]ITQ\a�WN �\PM�

?Ia�\W�;KPWWT�º�
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LM�T¼M[XIKM�X]JTQK�NWZUIV\�]V�ZM\ZIQ\�TM�TWVO�
d’un trottoir invite le passant souhaitant 
s’attarder ou permet à de petits groupes de 
[M�ZI[[MUJTMZ�[IV[�OwVMZ�TI�\ZIRMK\WQZM�LM[�
I]\ZM[�][IOMZ[��=V�\ZW\\WQZ�TIZOM�XMZUM\�
ainsi davantage d’interactions sociales qu’un 
M[XIKM�M`QO]��TM[�^WQ[QV[�XW]^IV\�[M�ZMVKWV\ZMZ�
spontanément et discuter devant leur entrée 
XIZ�M`MUXTM��4I�KWPIJQ\I\QWV�MV\ZM�XT][QM]Z[�
modes de déplacements, de types d’usagers 
et de rythmes est ainsi rendue possible par 
]V�M[XIKM�OuVuZM]`�6 Jane Jacobs soutient 
cette perspective dans son ouvrage Déclin et 
survie des grandes villes américaines��;MTWV�MTTM��LM[�
ZMVNWVKMUMV\[�LIV[�TM[�NItILM[�LM[�QUUM]JTM[�
XM]^MV\�IJZQ\MZ�KMZ\IQV[�RM]`�L¼MVNIV\[�\IVLQ[�
Y]¼]V�\ZW\\WQZ�[]ٻ[IUUMV\�TIZOM�NIKQTQ\M�TI�
KWM`Q[\MVKM�MV\ZM�T¼MVNIV\�Y]Q�[I]\M�o�TI�KWZLM��
TM�ÆpVM]Z�M\�TI�NW]TM�MV�UW]^MUMV\�7 

���+]ZVQMZ����!

���8IY]W\��¹4M[�
MVNIV\[�LIV[�TI�
ville,” 60



Socle 

4¼M[XIKM�X]JTQK�M[\�LuÅVQ�M\�LuTQUQ\u�XIZ�
LM[�uTuUMV\[�KWV[\Z]Q\[�·�U]Z[��Jp\QUMV\[��
QVNZI[\Z]K\]ZM[��-V�KWV[QLuZIV\�T¼M[XIKM�
public comme espace de vie, le concept 
de socle est devenu courant pour décrire la 
JI[M�LM[�Jp\QUMV\[��To�W��IZKPQ\MK\]ZM�M\�
^QTTM�[M�ZMVKWV\ZMV\��+M[�[WKTM[�NWVK\QWVVMV\�
comme des seuils entre l’espace domestique 
et l’espace public, créant un environnement 
lié au logement tout en étant connecté à 
TI�^QM�X]JTQY]M��4M[�LQUMV[QWV[��T¼I[XMK\��
la matérialité et le niveau de détails de ces 
socles jouent un rôle crucial dans l’activation 
LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��WٺZIV\�W]�MV\ZI^IV\�LM[�
WXXWZ\]VQ\u[�LM�RM]�M\�L¼QV\MZIK\QWV[�[WKQITM[��
4M[�I]^MV\[�XMZUM\\MV\�]VM�XZW\MK\QWV�
contre les intempéries tout en prolongeant les 
rencontres, les murets deviennent des supports 



d’escalade ou de saut, les rampes d’entrée des 
occasions de dégringolade, les marches des 
TQM]`�LM�ZMVKWV\ZM�8 (>#1)

Systèmes ouverts

,M[�M[XIKM[�W]^MZ\[�]ZJIQV[�LQ^MZ[QÅu[�
présentent une gamme variée d’opportunités 
pour des activités corporelles, répondant 
o�T¼QV[\QVK\�QVPuZMV\�LM[�MVNIV\[�o�JW]OMZ��
+MTI�TM]Z�XMZUM\�LM�Lu^MTWXXMZ�TM]Z�NWZKM�
physique, leur coordination ou encore 
TM]Z�[MV[�LM�T¼uY]QTQJZM�9 On retrouve dans 
TI�^QTTM�ÆIUIVLM�LM�*Z]MOMT�LM[�NWZUM[�
d’appropriation ludique d’éléments urbains, 
utilisés comme supports pour réaliser des 
IKZWJI\QM[��)TLW�^IV�-aKS�(>#8) dessine pour 
TI�^QTTM�L¼)U[\MZLIU�LM[�uY]QXMUMV\[�LM�RM]�
ouverts��XMV[u[�XW]Z�ZuXWVLZM�I]`�UW]^MUMV\[�
[XWV\IVu[�LM�T¼MVNIV\�10�+M[�QV[\ITTI\QWV[�

d VII
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����:WUIOVa��
Anthologie, 101



[WV\�NWZUMTTMUMV\�[QUXTM[�IÅV�LM�NI^WZQ[MZ�
[WV�IXXZWXZQI\QWV�XIZ�TM[�MVNIV\[�11 Selon 
^IV�-aKS��TM[�uY]QXMUMV\[�LWQ^MV\�ILWX\MZ�
]VM�NWZUM�uTuUMV\IQZM�IÅV�LM�XMZUM\\ZM�TM[�
TQJZM[�UW]^MUMV\[�LM�T¼MVNIV\�M\�[\QU]TMZ�[WV�
QUIOQVI\QWV�12 ,M�NIQ\��LM[�NWZUM[�[QUXTM[�
[M�XZw\MV\�o�\W]\M[�[WZ\M[�LM�LuKW]^MZ\M[��
MVKW]ZIOMIV\�IQV[Q�T¼M`XTWZI\QWV�M\�TM�RM]�TQJZM��
(>#20) 1V^MZ[MUMV\��Y]IVL�]V�uY]QXMUMV\�
XW[[vLM�]V�QUIOQVIQZM�[XuKQÅY]M�·�]VM�
NWZUM�L¼IVQUIT�XIZ�M`MUXTM�·�W]�XZuKWVQ[M�
]V�UW]^MUMV\�LuÅVQ�·�]V�\WJWOOIV�XW]Z�
OTQ[[MZ�·��TM[�XW[[QJQTQ\u[�LM�RM]�[XWV\IVu�[WV\�
KWV[QLuZIJTMUMV\�ZuL]Q\M[�13�4I�^QTTM�LWQ\�
KZuMZ�XW]Z�T¼MVNIV\�LM[�WKKI[QWV[�LM�RM]�XW]Z�
KM�Y]¼QT�NIQ\�[XWV\IVuUMV\" jump, climb, swing, 
creep, crawl, hop, stretch, hang and somersault�14 
4¼WXXWZ\]VQ\u�LWVVuM�o�T¼MVNIV\�L¼M`XTWQ\MZ�
son corps en mouvement dans l’espace urbain 
M[\�ITWZ[�WX\QUITM�15 

����+I\[IZW[��
¹4¼MVNIV\�I]�

cœur du projet 
urbain”

����*ISSMZ�M\�
Blanc, Architectura 

Ludens, 40

����:WUIOVa��
Anthologie, 101

����:WUIOVa��
Anthologie, 100

����*ISSMZ�M\�
Blanc, Architectura 

Ludens, 34
“sauter, grimper, se 

balancer, ramper, 
sautiller, s’étirer, 

se suspendre, 
culbuter”



Perspective de l’enfant

8T][�T¼MVNIV\�M[\�RM]VM��XT][�[I�XMZ[XMK\Q^M�
M[\�ZIXXZWKPuM�L]�[WT�L]�NIQ\�LM�[I�\IQTTM�16  
:MKWVVI{\ZM�TI�XZW`QUQ\u�LM[�MVNIV\[�I^MK�
TM�[WT�[QOVQÅM�KWVKM^WQZ�LM[�Jp\QUMV\[��LM[�
rez-de-chaussée, des seuils et des éléments 
de mobilier urbain qui correspondent à 
TM]Z�uKPMTTM�17 Penser des environnements 
I\\ZIaIV\[�XW]Z�TM[�MVNIV\[�Zu[QLM�VW\IUUMV\�
dans la considération de leur échelle et de 
TM]Z[�XZWXWZ\QWV[��4¼]\QTQ[I\QWV�LM�ZuNuZMVKM[�
anthropométriques permet de penser les 
M[XIKM[�]ZJIQV[�o�PI]\M]Z�L¼MVNIV\��-V\ZM�
T¼pOM�LM���M\����IV[��TI�PI]\M]Z�UWaMVVM�LM[�
aM]`�L¼]V�MVNIV\�JMTOM�XI[[M�L¼MV^QZWV�!��
KU�o�����KU��-V�KWUXIZIQ[WV��TI�PI]\M]Z�
UWaMVVM�LM[�aM]`�L¼]V�IL]T\M�LMJW]\�M[\�LM�
����KU�18��1T�M[\�KZ]KQIT�LM�XZMVLZM�MV�KWUX\M�
KM\\M�XZWOZM[[QWV�LM�T¼MVNIVKM�o�T¼pOM�IL]T\M����

;Q�TI�XMZKMX\QWV�^Q[]MTTM�LM[�MVNIV\[�M[\�
souvent soulignée dans la littérature, leur 
perception corporelle du lieu est tout aussi 
[QOVQÅKI\Q^M��8IZ�M`MUXTM��]V�MVNIV\�LM�XM\Q\M�
taille peut considérer un mur bas comme une 

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 48
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Fig. 1 4M[�
équipements de 
jeu ouverts dessinés 
XIZ�)TLW�^IV�
-aKS�XW]Z�TI�^QTTM�
L¼)U[\MZLIU�
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1T�KWV^QMV\�LM�
noter que ces 
mesures anthro-
pométriques 
varient selon 
TM�KWV\M`\M�
géographique, 
T¼M\PVQM�M\�TM�[M`M�



:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[

*ISSMZ��5IZKW��M\�)TM`IVLZM�*TIVK��
ML[��Architectura Ludens.�4I][IVVM"�
-8.4�������

+I\[IZW[��+PZQ[\WXPM��¹4¼MVNIV\�
I]�K¶]Z�L]�XZWRM\�]ZJIQV�º�Manuel 
pour habitants des villes �JTWO���Le 
Temps, ���LuKMUJZM����!��P\\X["��
JTWO[�TM\MUX[�KP�KPZQ[\WXPM�
KI\[IZW[������������[\QKS[�IVL�
[\WVM[�TMVNIV\�I]�KWM]Z�L]�XZWRM\�
]ZJIQV�

+TIM[��/MZIZL�2IV�M\�;\uXPIVM�
;aUWV[��ML[��Francis Alÿs. The 
Nature of  the Game. 4M]^MV"�4M]^MV�
=VQ^MZ[Q\a�8ZM[[�������

+]ZVQMZ��;WVQI��¹<PM�9]ITQ\a�
WN �\PM�?Ia�\W�;KPWWT�TQM[�QV�\PM�
,M[QOV�,M\IQT[�º�1V�School Journey as 
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Experiences around the World��4WVLWV"�
)V\PMU�8ZM[[�������
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.ZIVKQ[�)T¿[��+WV[]T\u�TM����
LuKMUJZM�������P\\X["��NZIVKQ[ITa[�
KWU�KPQTLZMV[�OIUM����[\MX�WV�
I�KZIKS��

8IY]W\��<PQMZZa��¹4M[�MVNIV\[�LIV[�
TI�^QTTM�º�Diversités��VW�������R]QV�
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:WUIOVa��>QVKMV\��ML��Anthologie: 
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�����

?IZL��+WTQV��L’enfant dans la ville��
)[[WKQI\QWV�K]T\]ZMTTM�-\MZW\WXQI�
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Illustrations

Fig. 1 ;]Q[\MZ��-L��)TLW�^IV�-aKS��
;XMMT\]QV�,RQS[\ZII\��)U[\MZLIU�
+MV\Z]]U��!����8PW\WOZIXPQM�����
��-L�;]Q[\MZ��KW]Z\M[a�)U[\MZLIU�
+Q\a�)ZKPQ^M[

,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�
partir du court-métrage Children’s 
Game #23: Step on a Crack�LM�.ZIVKQ[�
)T¿[��P\\X["��NZIVKQ[ITa[�KWU�
childrens-game-23-step-on-a-
KZIKS�

WXXWZ\]VQ\u�LM�[¼I[[MWQZ�KWVNWZ\IJTMUMV\�[¼QT�
a une hauteur de 30 à 40 cm, permettant 
o�[M[�XQML[�LM�\W]KPMZ�TM�[WT��+MXMVLIV\��
XW]Z�NIKQTQ\MZ�T¼M[KITILM�MV�\W]\M�[uK]ZQ\u��
la hauteur du mur ne doit pas dépasser le 
VQ^MI]�L]�^MV\ZM�LM�T¼MVNIV\��)]�LMTo�LM�KM\\M�
PI]\M]Z��T¼M[KITILM�XM]\�LM^MVQZ�LQٻKQTM�M\�
ZQ[Y]uM��4I�XMZKMX\QWV�KWZXWZMTTM�QUXTQY]M�
LWVK�L¼w\ZM�KWV[KQMV\�VWV�[M]TMUMV\�LM�TI�
\IQTTM�LM[�MVNIV\[��UIQ[�I][[Q�LM�TM]Z�XWQL[��LM�
TM]Z[�XZWXWZ\QWV[�M\�LM�TM]Z�NWZKM�LIV[�]VM�
XMZ[XMK\Q^M�u^WT]\Q^M��+WVKM^WQZ�LM[�M[XIKM[�
W��TM[�MVNIV\[�[M�[MV\MV\�IKK]MQTTQ[�M\�XZQ[�MV�
considération, en tenant compte de l’échelle 
XIZ�M`MUXTM��NI^WZQ[M�TM�Lu^MTWXXMUMV\�L¼]V�
TQMV�[QOVQÅKI\QN �I^MK�TM�TQM]�19�!��+]ZVQMZ�����
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PQ[\WQZM�LM[�IQZM[�LM�RM]`
MVRM]`�M\�TQUQ\M[�LM[�IQZM[�LM�RM]`

more permanent than snow 



Sur un terrain vague bordé de 
ZW]\M[�NZuY]MV\uM[�M\�L¼]VM�^WQM�
NMZZuM�Lu[IٺMK\uM��]V�OZW]XM�
L¼MVNIV\[�M[\�IJ[WZJu�XIZ�]VM�
XIZ\QM�LM�JQTTM[��4M[�XM\Q\M[�JQTTM[�
rondes dévalent sur le terrain 
IKKQLMV\u�I^IV\�L¼w\ZM�IZZw\uM[�XIZ�
]VM�[IVLITM�I]\WZQ\IQZM��+PIY]M�
joueur, à l’aide de son pouce et de 
[WV�QVLM`��NZIXXM�]VM�JQTTM�XW]Z�
l’amener en un minimum de coups 
jusqu’à un des trous du sol irrégulier, 
tout en essayant de renverser les 
JQTTM[�LM�[M[�IL^MZ[IQZM[��4M�RW]M]Z�
conserve toutes les billes qu’il réussit 
o�NIQZM�\WUJMZ��;¼QT�V¼MV�NIQ\�XI[�
tomber, il doit attendre son tour 
pour réessayer, espérant qu’un autre 
joueur ne s’empare pas de sa bille 
MV\ZM�\MUX[��4M[�JQTTM[�[¼IKK]U]TMV\�
dans un trou tandis qu’un des 
protagonistes du jeu évince 
quelques obstacles au sol pour tirer 
[WV�UMQTTM]Z�KW]X��4M�RW]M]Z�Y]Q�
ramasse le plus de billes est déclaré 
^IQVY]M]Z�1



+M�RM]�L¼ILZM[[M�2 requiert un entraînement 
UQV]\QM]`�M\�]VM�XZuKQ[QWV�ZMUIZY]IJTM��4M[�
billes [WV\�TM[�IZ\MNIK\[�KMV\ZI]`�(>#7) manipulés 
habilement par les doigts LM[�RW]M]Z[��4M�sol 
irrégulier parsemé de trous (>#23) devient 
le support de cette variante du jeu de billes, à 
l’instar des protagonistes de Bruegel qui jettent 
LM[�JQTTM[�LIV[�LM[�KZM]`�XZuITIJTMUMV\�KZM][u[�
LIV[�TM�[WT��Marbles prend vie en plein air dans 
]VM�bWVM�QV\MZUuLQIQZM�MV\ZM�Jp\Q�M\�^WQM[�LM�
KQZK]TI\QWV��W��TM[�MVNIV\[�XM]^MV\�[M�ZMVKWV\ZMZ�
[MTWV�TM]Z[�XZWXZM[�ZvOTM[��+¼M[\�LIV[�KM\\M�IZvVM�
improvisée que se déploie l’adresse des joueurs, 
jonglant entre l’art de manier les billes et la 
VI^QOI\QWV�PIJQTM�[]Z�]V�\MZZIQV�IKKQLMV\u��4M�
jeu devient ici une manière de s’approprier et de 
créer un espace, investissant un terrain vacant 
M\�LuTIQ[[u�LM�TI�^QTTM�3 (>#15) Pourtant, on ne 
trouve que très peu d’occasions similaires dans 
TM[�^QTTM[�WKKQLMV\ITM[��OuVuZITMUMV\�XTIVQÅuM[�
LM�UIVQvZM�XZIOUI\QY]M�M\�NWVK\QWVVMTTM��
4M[�M[XIKM[�]ZJIQV[�[WV\�\Zv[�[W]^MV\�KWVt][�
aussi plats et droits que possible, réduisant 
considérablement les potentiels du jeu spontané 
LIV[�T¼M[XIKM�X]JTQK�4 (>#1)�4M�RM]�LM[�MVNIV\[�
dans la ville est alors circoncrit à quelques 
M[XIKM[�[XuKQITQ[u[�XZuKQ[uUMV\�LuTQUQ\u[�·�TM[�
aires de jeux�

Histoire des aires de jeux

4¼aire de jeux est un produit de la ville 
industrialisée du 20ème [QvKTM��;W][�]V�UwUM�
terme se regroupent des visions et conceptions 
\Zv[�LQٺuZMV\M[�LM�KM[�\MZZIQV[�LM�RM]`�XW]Z�

���>WQZ�TI�
KTI[[QÅKI\QWV�LM[�
RM]`�LM�1WVI�M\�
Peter Opie
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MVNIV\[��QVÆ]MVKuM[�XIZ�LM[�u^WT]\QWV[�[WKQITM[��
uKWVWUQY]M[�M\�XWTQ\QY]M[��,MX]Q[�TI�ÅV�L]�
19ème siècle, date d’apparition des premières 
XTIKM[�LM�RM]`��TM�Lu^MTWXXMUMV\�LM�T¼IQZM�LM�
RM]`�I�ZMVKWV\Zu�Y]I\ZM�KPIVOMUMV\[�UIRM]Z[�
de paradigme 5 que l’on s’attachera à présenter 
LIV[�TM[�XIZIOZIXPM[�[]Q^IV\[���1T�KWV^QMV\�LM�
noter que les prochains passages n’entendent 
XI[�ZuKIXQ\]TMZ�T¼PQ[\WQZM�LM[�IQZM[�LM�RM]`��
UIQ[�XT]\�\�XZu[MV\MZ�Y]MTY]M[�XWQV\[�L¼QV\uZw\�
PQ[\WZQY]M[�

)]�LuJ]\�L]���ème�[QvKTM��TM[�ZuNWZUI\M]Z[�
[WKQI]`�LuXTIKMV\�TM[�MVNIV\[�LM[�Z]M[�(>#1) vers 
LM[�M[XIKM[�XZuKQ[uUMV\�LuTQUQ\u[�LuLQu[�I]`�
XZI\QY]M[�T]LQY]M[��+M\\M�XuZQWLM�M[\�UIZY]uM�
XIZ�TI�XZWTQNuZI\QWV�LM[�IQZM[�LM�RM]��)TWZ[�Y]M�TM�
\ZI^IQT�LM[�MVNIV\[�KWUUMVKM�o�w\ZM�ZuOTMUMV\u��
la préoccupation concernant l’utilisation du 
\MUX[�TQJZM�LM[�MVNIV\[�LM^QMV\�LM�XT][�MV�XT][�
XZM[[IV\M��,M�VWUJZM]`�MVNIV\[�Q[[][�LM�UQTQM]`�
ouvriers ne sont alors plus du tout supervisés 
XMVLIV\�TI�RW]ZVuM�6 )�6M_�AWZS��TM�XWTQ\QKQMV�
:WJMZ\�5W[M[�VWZUITQ[M�TI�KWVKMX\QWV�LM[�
IQZM[�LM�RM]�M\�NIQ\�KWV[\Z]QZM�LM[�playgrounds 
LIV[�T¼MV[MUJTM�LM�TI�^QTTM��+M\\M�XWTQ\QY]M�
]ZJIVQ[\QY]M�VM�NMZI�\W]\MNWQ[�XI[�T¼]VIVQUQ\u�M\�
[MZI�^Q^MUMV\�KZQ\QY]uM��;MTWV�[M[�Lu\ZIK\M]Z[��
KM[�IQZM[�LM�RM]`�LQ^Q[uM[�XIZ�\ZIVKPM�L¼pOM�M\�LM�
[M`M��uY]QXuM[�L¼QV[\ITTI\QWV[�[\IVLIZLQ[uM[�MV�
IKQMZ�M\�ZMXW[IV\�[]Z�LM[�NWVLI\QWV[�MV�I[XPIT\M�
[WV\�LM�[QUXTM[�¹]VQ\u[�L¼M`MZKQKM�o�KILZM�
tubulaire” et s’apparentent à des structures 
KIZKuZITM[�7

���*]ZSPIT\MZ��
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)�XIZ\QZ�LM[�IVVuM[��!����T¼QLuM�Y]M�TM[�MVNIV\[�
LWQ^MV\�RW]MZ�I^MK�LM[�UI\uZQI]`�VI\]ZMT[�XT]\�\�
qu’avec des équipements de terrain de jeu 
KWUUMVKM�o�uUMZOMZ��)�T¼WXXW[u�LM�TI�XTIKM�
LM�RM]`�XZWU]M�XIZ�TM[�ZuNWZUI\M]Z[�[WKQI]`��TM�
RM]�TQJZM�M\�KZuI\QN �M[\�Lv[�TWZ[�ZMKWVV]�KWUUM�
T¼]V�LM[�JM[WQV[�NWVLIUMV\I]`�LM[�MVNIV\[�8 
4M[�NWZUM[�LM�RM]�[XWV\IVu�(>#20) sont 
privilégiées par les concepteurs des terrains de 
RM]`��-V��!����TM�XZMUQMZ�terrain d’aventure voit le 
RW]Z�o�-ULZ]X�I]�,IVMUIZS��o�T¼QVQ\QI\Q^M�LM�
+IZT�<PMWLWZ�;¦ZMV[MV��+M�LMZVQMZ�[¼QV[XQZM�
VW\IUUMV\�LM[�\ZI^I]`�LM�T¼QV[\Q\]\M]Z�M\�
XuLIOWO]M�0IV[�,ZIOMPRMTU��Y]Q�IٻZUM�
que l’interaction ludique avec des éléments 
naturels tels que le sable, l’eau et la terre 
[\QU]TM�T¼QUIOQVI\QWV�M\�KWV\ZQJ]M�o�TI�[IV\u�9 
(>#6)�4M[�\MZZIQV[�L¼I^MV\]ZM�VM�KWUXWZ\MV\�
I]K]V�uY]QXMUMV\�XZuNIJZQY]u"�TM[�MVNIV\[�
ZMtWQ^MV\�UI\uZQI]`�M\�W]\QT[�XW]Z�KWV[\Z]QZM�
TM]Z[�UWVLM[�LM�RM]��4M[�MVNIV\[�[M�^WQMV\�
WٺZQZ�]V�M[XIKM�^QLM��LM[�W]\QT[�M\�LM[�LuJZQ["�TI�
KWVÅO]ZI\QWV�LM�T¼M[XIKM�LM�RM]�LuXMVL�ITWZ[�
LM�T¼IK\Q^Q\u�M\�LM�T¼QV^MV\Q^Q\u�LM[�MVNIV\[�10 
,IV[�TM�KWV\M`\M�L¼IXZv[�O]MZZM��TM[�\MZZIQV[�
d’aventure trouveront écho dans d’autres pays 
M]ZWXuMV[��VW\IUUMV\�MV�)VOTM\MZZM�W��QT[�
[MZWV\�TIZOMUMV\�XTuJQ[KQ\u[�XIZ�5IZRWZa�)TTMV��
+¼M[\�LIV[�KM�UwUM�KWV\M`\M�Y]¼)TLW�^IV�-aKS�
QV\vOZM�LM[�KMV\IQVM[�L¼uTuUMV\[�LM�RM]`�LIV[�

 ��*]ZSPIT\MZ����
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TM�KMV\ZM�^QTTM�L¼)U[\MZLIU�MVKWZM�UIZY]u�XIZ�
TI�O]MZZM�11�+WUU]VuUMV\�Lu[QOVuM[�KWUUM�
playgrounds ou aires de jeux, les interventions de 
>IV�-aKS�[M�LQ[\QVO]MV\�\W]\MNWQ[�LM�UIVQvZM�
u^QLMV\M�LM[�XTIKM[�LM�RM]`�\MT�Y]¼WV�T¼MV\MVL�
I]RW]ZL¼P]Q��4M[�M[XIKM[�LM�RM]`�LM�^IV�-aKS�
proposent des systèmes ouverts, c’est-à-dire 
qu’ils ne prescrivent ni ne proscrivent des 
][IOM[�[XuKQÅY]M[�12 (>#23)�+M[�M[XIKM[�VM�
sont pas clôturés et entrent en relation avec 
T¼MV^QZWVVMUMV\�]ZJIQV�QUUuLQI\��XZWÅ\IV\�
I][[Q�JQMV�I]`�MVNIV\[�Y]¼o�TI�^QTTM�

,]ZIV\�TM�JWWU�uKWVWUQY]M�LM[�IVVuM[��!����
KWVKMX\M]Z[��XTIVQÅKI\M]Z[�M\�XWTQ\QKQMV[�[WV\�
pris d’un enthousiasme grandissant pour la 
KWVKMX\QWV�L¼IQZM[�LM�RM]`��1T�[MUJTM�Y]¼]VM�
[WT]\QWV�MٻKIKM�IQ\�u\u�\ZW]^uM�o�T¼u^QVKMUMV\�
LM[�MVNIV\[�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK�13 )TWZ[�Y]M�TI�
circulation automobile prend de plus en plus 
de place dans la rue et représente une source 
de danger pour le jeune citadin, les places de 
RM]`�[WV\�ZM^MVLQY]uM[�KWUUM�LM[�M[XIKM[�
M`MUX\[�LM�^uPQK]TM[�W��TM[�MVNIV\[�XM]^MV\�
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[¼IU][MZ�MV�\W]\M�[uK]ZQ\u�14 Parallèlement, les 
événements de 1968 mènent à une révolution 
non seulement dans les domaines politique et 
social, mais également dans les perceptions 
LM�T¼MV^QZWVVMUMV\��LM�T¼MVNIVKM�M\�LM�
T¼uL]KI\QWV�15�,M[�XZWRM\[�IT\MZVI\QN[�I]`�IQZM[�
LM�RM]`�¹\ZILQ\QWVVMTTM[º��M[XIKM[�KT�\]Zu[�XM]�
XWX]TIQZM[�I]XZv[�LM[�MVNIV\[�^WQMV\�TM�RW]Z"�WV�
KQ\MZI�TM[�IZKPQ\MK\M[�/ZW]X�4]LQK�MV�.ZIVKM�16 
W]�MVKWZM�TM[�\MZZIQV[�LM�RM]`�:WJQV[WV�+Z][Wu�
MV�;]Q[[M�17�+M[�QVQ\QI\Q^M[�LM^QMVVMV\�TM�\Pup\ZM�
de discussions publiques sur la question du jeu 
TQJZM�M\�[]Z�TI�UIVQvZM�LWV\�TM[�MVNIV\[�XM]^MV\�
[M�NZIaMZ�LM[�\MUX[�M\�M[XIKM[�LM�RM]`�LIV[�LM[�
^QTTM[�LMV[M[��UW\WZQ[uM[�M\�[]ZZuOTMUMV\uM[��

-VÅV��I]�KW]Z[�LM[�IVVuM[��! ���TI�ÅV�LM[�
utopies sociales et politiques amorce une crise 
LM�TI�KWVKMX\QWV�LM[�IQZM[�LM�RM]`��4M[�[\IVLIZL[�
de sécurité 18�UIQ[�I][[Q�TM[�VW]^MI]`�UWLM[�
LM�KWV[WUUI\QWV�M\�T¼QVÆ]MVKM�OZIVLQ[[IV\M�
LM[�UuLQI[�[]Z�TM[�MVNIV\[�19 mettent 
considérablement en danger les opportunités de 
RM]�LIV[�T¼M[XIKM�]ZJIQV�20

Enjeux et limites des aires de jeux

,v[�TM[�IVVuM[�����TI�KWVKMX\QWV�UwUM�LM[�IQZM[�
LM�RM]`�M[\�ZMUQ[M�MV�Y]M[\QWV��[M[�Lu\ZIK\M]Z[�
[W]TQOVIV\�Y]¼MTTM�KWVÅVM�T¼MVNIV\�XT]\�\�Y]¼MTTM�
VM�NI^WZQ[M�[WV�uXIVW]Q[[MUMV\��9]ITQÅuM[�
LM�¹^uZQ\IJTM[�XIZSQVO[�o�MVNIV\[�XIZ�KTI[[M�
L¼pOMº�XIZ�+WTQV�?IZL��TM[�IQZM[�LM�RM]�[WV\�
R]OuM[�QV[]ٻ[IV\M[�I]�ZMOIZL�LM�TI�XTIKM�LM�
T¼MVNIV\�LIV[�T¼M[XIKM�X]JTQK�M\�IXXMTuM[�o�w\ZM�
ZMUXTIKuM[�XIZ�LM[�\MZZIQV[�L¼I^MV\]ZM�WٺZIV\�
LI^IV\IOM�LM�TQJMZ\u�KZuI\Q^M�21�4I�KZQ\QY]M�
LM�T¼IQZM�LM�RM]`�UWLMZVM�M[\�XIZ\IOuM�XIZ�
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XT][QM]Z[�XMV[M]Z[��LWV\�*MZVIZL�:]LWN[Sa��
qui dénonce ces espaces comme des outils 
ZuXZM[[QN[��LM[�¹KIOM[�Uu\ITTQY]M[�M\�J]VSMZ[�MV�
Ju\WV�º�22�1T�ZMRWQV\�L¼I]\ZM[�QV\MTTMK\]MT[�\MT[�
Y]M�0MZUIV�0MZ\bJMZOMZ�W]�0MVZQ�4MNMJ^ZM��
qui réclament les droits ludiques dans l’espace 
]ZJIQV�WZLQVIQZM��+¼M[\�LIV[�KM\\M�TQOVuM�Y]M�
.ZIVKQ[�)T¿[�XW[Q\QWVVM�[M[�NIJTM[�]ZJIQVM[��
mettant en lumière des pratiques ludiques 
Zu[Q[\IV\M[�o�TI�^Q[QWV�NWVK\QWVVITQ[\M�LM�TI�
^QTTM��4M[�RM]VM[�XZW\IOWVQ[\M[�LM�Marbles ou de 
Espejos 23�QV^M[\Q[[MV\�LM[�NZQKPM[�]ZJIQVM[�KWUUM�
\MZZIQV[�LM�RM]� (>#15) ,IV[�Step on a Crack 24 ou 
Caracoles,25��TM[�RM]`�[M�LuZW]TMV\�[]Z�TI�KPI][[uM��
KWV\ZMLQ[IV\�IQV[Q�T¼QLuM�[MTWV�TIY]MTTM�TM[�MVNIV\[�
LM^ZIQMV\�w\ZM�\MV][�o�T¼uKIZ\�LM�TI�Z]M�26 (>#1)

1T�LM^ZIQ\�w\ZM�XW[[QJTM�LM�RW]MZ�[XWV\IVuUMV\�
V¼QUXWZ\M�W��LIV[�TI�^QTTM��[IV[�TI�VuKM[[Q\u�
LM�[M�ZMVLZM�[XuKQÅY]MUMV\�LIV[�]VM�IQZM�LM�
RM]`��=V�UIVY]M�KZ]MT�L¼QUIOQVI\QWV�[¼QUXW[M�
encore aujourd’hui dans ces uniques espaces 
]ZJIQV[�LuLQu[�I]�RM]�LM�T¼MVNIV\��4M[�XTIKM[�LM�
RM]`�[M�Zu[]UMV\�JQMV�\ZWX�[W]^MV\�o�Y]MTY]M[�
uY]QXMUMV\[�[\IVLIZLQ[u[�·�\WJWOOIV[�KWTWZu[��
IVQUI]`�[]Z�ZM[[WZ\[�·�M\�[WT[�KWUXZM[[u[��
TM�\W]\�LIV[�]V�M[XIKM�ZM[\ZMQV\�M\�KT�\]Zu�27 
,M[�VWZUM[�LM�[uK]ZQ\u�QV\ZIV[QOMIV\M[�M\�
des questions de praticité et de rentabilité 
économique réduisent bien souvent les aires 
LM�RM]`�o�LM[�M[XIKM[�[\ZQK\[�M\�ZuOTMUMV\u[��
TIQ[[IV\�\Zv[�XM]�LM�XTIKM�o�T¼M`XZM[[QWV�LM�
RM]`�[XWV\IVu[��;W]^MV\��TM[�XTIKM[�LM�RM]`�
Zu^vTMV\�]VM�KWVKMX\QWV�LM�T¼MVNIV\�KWUUM�
Y]MTY]M�KPW[M�o�XZW\uOMZ�I^IV\�\W]\��4M[�
QUXuZI\QN[�LM�[uK]ZQ\u�LM^QMVVMV\�LM[�XZQVKQXM[�
WZOIVQ[I\M]Z[��Lu\MZUQVIV\�TM[�UI\uZQI]`�
M\�TM[�[\Z]K\]ZM[�LM[�RM]`��TQUQ\IV\�IQV[Q�TI�
KZuI\Q^Q\u�LM[�MVNIV\[��4M[�Z]JIV[�LM�[uK]ZQ\u�Y]Q�
condamnent régulièrement l’accès à certaines 
QV[\ITTI\QWV[�\uUWQOVMV\�LM�TI�Y]w\M�QVKM[[IV\M�
LM�[uK]ZQ\u��XIZNWQ[�I]�Lu\ZQUMV\�LM�T¼M`XuZQMVKM�
T]LQY]M�28�8W]Z\IV\�T¼QV[W]KQIVKM�MVNIV\QVM�·�TI�
paidia�LM�+ITTWQ[�(>#18)�·�V¼I�Y]M�NIQZM�LM[�
QVLQKI\QWV[�L¼pOM�IXXW[uM[�XIZ�TM[�KWVKMX\M]Z[�
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L¼uY]QXMUMV\[�LM�T¼IQZM�LM�RM]`��4M[�MVNIV\[�
contournent ces règles, utilisant les installations 
LM�UIVQvZM�VWV�KWV^MV\QWVVMTTM�

;MTWV�+WTQV�?IZL��TM[�IQZM[�LM�RM]`�[WV\�LM[�
indicateurs du degré d’inhospitalité de la 
^QTTM�o�T¼uOIZL�LM�T¼MVNIV\��1T�uKZQ\�MV��!� "�
¹4¼uKPMK�L¼]V�MV^QZWVVMUMV\�]ZJIQV�M[\�MV�
proportion directe du nombre de terrain de 
RM]�Y]¼QT�KWV\QMV\�º�29�4I�XZu[MVKM�L¼IQZM[�
LM�RM]`�Zu^vTM�]VM�IUJQ^ITMVKM�XZWNWVLM��
ZMÆu\IV\�o�TI�NWQ[�TI�^WTWV\u�LM�XZW\uOMZ�TM[�
MVNIV\[�LM[�ZQ[Y]M[�M\�T¼QVKIXIKQ\u�LM�TI�^QTTM�o�
TM]Z�WٺZQZ�]V�M[XIKM�TQJZM��4M[�XTIKM�LM�RM]`�
[WV\�]VM�NWZUM�LM�KWVKM[[QWV�NIQ\M�I]`�JM[WQV[�
LM[�MVNIV\[�LIV[�]VM�^QTTM�Y]Q�XIZ�IQTTM]Z[�VM�
TM]Z�TIQ[[M�XI[�LM�XTIKM��+¼M[\�]V�TQM]�W��TM[�
MVNIV\[�[WV\�KMV[u[�XW]^WQZ�w\ZM�TQJZM[��MV�
UwUM�\MUX[�Y]¼QT�UIVQNM[\M�XZuKQ[uUMV\�Y]M�
TM]Z�M[\�ZMN][uM�TI�TQJMZ\u�NWVLIUMV\ITM�LM�
VM�XI[�w\ZM�KWVÅVu[�o�LM[�TQM]`�[XuKQÅY]M[��
)TWZ[�Y]M�TM[�IL]T\M[�[MUJTMV\�[¼IKKWUUWLMZ�
de vivre dans une ville dépourvue d’espaces 
pour jouer, pour contempler le temps qui 
passe ou pour simplement laisser se déployer 
le hasard des rencontres, la société considère 
à juste titre qu’il est inconcevable de priver 
TM[�MVNIV\[�LM�\MTTM[�XW[[QJQTQ\u[��jTWQOVIV\�
TM[�MVNIV\[�VWV�[M]TMUMV\�LM[�LIVOMZ[�LM�TI�
circulation motorisée (>#1) mais aussi de la 

Fig.2 2W]MZ�I]`�
billes , n’importe 
W���V¼QUXWZ\M�
quand.

�!��?IZL��L’enfant 
dans la ville, 111



vie urbaine dans son ensemble, ces places de 
RM]`�u^QVKMV\�T¼MVNIV\�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��,IV[�
]V�]VQ^MZ[�]ZJIQV�NWVK\QWVVMT�M\�[W]UQ[�o�LM[�
TWOQY]M[�[XuK]TI\Q^M[��TM[�MVNIV\[�[WV\�Lu[WZUIQ[�
KWVÅVu[�LIV[�LM[�M[XIKM[�[XuKQITQ[u[�M\�M`KT][�
LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��IJIVLWVVIV\�TM[�ZMKWQV[�W��
QT[�XW]^IQMV\�I]\ZMNWQ[�RW]MZ�TQJZMUMV\�30�5ITOZu�
KM[�TQUQ\I\QWV[��TM[�MVNIV\[�[WV\�QV\ZQV[vY]MUMV\�
KZuI\QN[�M\�RW]MZWV\�V¼QUXWZ\M�W���I^MK�V¼QUXWZ\M�
Y]WQ��(>#20)�4I�^QTTM��XW]Z�w\ZM�ZuMTTMUMV\�
IKK]MQTTIV\M�MV^MZ[�T¼MVNIV\�LWQ\�NI^WZQ[MZ�[WV�
accès à l’ensemble de l’environnement urbain, 
ZMKWVVIQ[[IV\�Y]M�TM[�MVNIV\[�]\QTQ[MV\�\W]\�
T¼M[XIKM�Y]Q�TM[�MV\W]ZM��QV^Q\u[�W]�VWV�31

More permanent than snow

¹7VTa�_PMV�\PM�KQ\a�Q[�KW^MZML�QV�[VW_�LWM[�Q\��
NWZ�I�[PWZ\�_PQTM��JMTWVO�\W�\PM�KPQTL�IOIQV�º�32 
4¼QUIOM�LM�TI�^QTTM�ZMKW]^MZ\M�LM�VMQOM�LM^MVIV\�
TM�\MZZIQV�LM�RM]�XIZ�M`KMTTMVKM�XW]Z�T¼MVNIV\�M\�
lui permettant de s’approprier l’espace urbain 
est utilisée de manière prépondérante dans 
TI�ZPu\WZQY]M�L¼)TLW�^IV�-aKS��+PMZKPIV\�o�
subvertir les relations de dépendance entre la 
^QTTM�M\�T¼IQZM�LM�RM]`��T¼IZKPQ\MK\M�VuMZTIVLIQ[�
est à l’origine de la construction de plus de sept 
KMV\[�M[XIKM[�LM�RM]�o�)U[\MZLIU�MV\ZM��!���
M\��!� ��4I�KWV[\Z]K\QWV�L¼]V�OZIVL�VWUJZM�
d’équipements ludiques cherche à pallier cette 
QUXMZUIVMVKM�LM�TI�VMQOM��WٺZIV\�I]`�MVNIV\[�
]V�\MZZIQV�LM�RM]�L]ZIJTM�33�1V[XQZu�XIZ�TM[�QLuM[�
L¼0MVZQ�4MNMJ^ZM��^IV�-aKS�KWVtWQ\�KM[�M[XIKM[�
comme une constellation, un schéma composé 
L¼]VQ\u[�[Q\]I\QWVVMTTM[�TQuM[�I]�\MUX[��I]`�
IKKQLMV\[�M\�I]`�KQZKWV[\IVKM[�34

,IV[�TM�KWV\M`\M�LM�T¼)U[\MZLIU�L¼IXZv[�
O]MZZM��)TLW�^IV�-aKS�[¼MUXIZM�LM�\MZZIQV[�
temporairement inutilisés pour y implanter 
LM[�M[XIKM[�LM�RM]`��)LWX\IV\�]VM�IXXZWKPM�
XWTaKMV\ZQY]M�M\�QV\MZ[\Q\QMTTM��QT�QLMV\QÅM�
LM[�MVLZWQ\[�LuTIQ[[u[�M\�LM�NIQJTM�^ITM]Z�
KWUUMZKQITM�XW]Z�KWVKM^WQZ�LM[�TQM]`�
IXXZWXZQu[�XW]Z�TM�RM]�LM[�MVNIV\[�35 +M[�M[XIKM[�
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de jeu se distinguent des traditionnelles aires de 
jeux XIZ�TM�NIQ\�Y]¼QT[�VM�[WV\�XI[�XMV[u[�KWUUM�
M`KT][Q^MUMV\�Zu[MZ^u[�I]`�MVNIV\[��:MN][IV\�
\W]\M�NWZUM�LM�KT�\]ZM�M\�QV\MZIOQ[[IV\�I^MK�TM]Z�
environnement immédiat, ces interventions 
ludiques investissent l’espace urbain dans son 
MV[MUJTM��4I�^QTTM�[M�XZWTWVOM�I]�[MQV�LM�KM[�
TQM]`�I^MK�\W][�TM[�ZQ[Y]M[�M\�Lu[IOZuUMV\[�Y]M�
KMTI�KWUXWZ\M�36�+WV[QLuZIV\�TI�^QTTM�KWUUM�]V�
phénomène temporaire, les interventions de van 
-aKS�[WV\�NItWVVuM[�XIZ�TI�^QTTM�I]\IV\�Y]¼MTTM[�
NItWVVMV\�TI�^QTTM�MV�ZM\W]Z�37

)TLW�^IV�-aKS�KZQ\QY]M�TI�^Q[QWV�NWVK\QWVVITQ[\M�
de la ville, réticente envers l’inattendu et la 
[XWV\IVuQ\u�M\�TIZOMUMV\�LuNMVL]M�XIZ�TI�
XZWNM[[QWV�o�KM\\M�uXWY]M��(>#1)�)]�[MQV�L]�
OZW]XM�<MIU�@��QT�LuNMVL�]V�]ZJIVQ[UM�
paramétré sur l’humain, la sociabilité et la 
KWUU]VI]\u�38�1T�u^WY]M�LIV[�XT][QM]Z[�\M`\M[�
les notions de place et occasion�"�¹?PI\M^MZ�space 
and time mean, place and occasion�UMIV�UWZM��
.WZ�[XIKM�QV�\PM�QUIOM�WN �\PM�UIV�Q[�XTIKM��IVL�
\QUM�QV�\PM�QUIOM�WN �\PM�UIV�Q[�WKKI[QWV�º�39 

Fig.3 4I�^QTTM�
L¼)U[\MZLIU�[M�
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des espaces de 
RM]`�LM[[QVu[�XIZ�
)TLW�^IV�-aKS�
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4M[�\MZZIQV[�LM�RM]�LM�^IV�-aKS�[WV\�o�TI�NWQ[�
place et occasion, permettant l’appropriation de 
T¼M[XIKM�X]JTQK�M\�KZuIV\�]V�[MV\QUMV\�[]JRMK\QN �
L¼IXXIZ\MVIVKM��4¼M[XIKM�LM�RM]�IXXIZ\QMV\�
o�T¼MV[MUJTM�LM[�KQ\ILQV[#�XW]Z�R][\QÅMZ�[WV�
M`Q[\MVKM��QT�LWQ\�w\ZM�I\\ZIaIV\�XW]Z�\W][��a�
KWUXZQ[�TM[�IL]T\M[��M\�w\ZM�IKKMX\IJTM�[]Z�TM�XTIV�
]ZJIQV�UwUM�MV�T¼IJ[MVKM�L¼IK\Q^Q\u�MVNIV\QVM��
+M[�MVLZWQ\[�[WV\�LM[�TQM]`�LM�ZMVKWV\ZM�XW]Z�
TM[�MVNIV\[�UIQ[�[WV\�I][[Q�QV^M[\Q[�XIZ�TI�^QM�
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,M^IV\�TI�ZW]\M�[M�\QMVVMV\�
des lignées de petites maisons 
géométriques laissées à l’abandon; 
un bus traverse bruyamment ce 
LuKWZ�NIV\�UM��;WZ\IV\�LM[�PI]\[�
NW]ZZu[��TM[�MVNIV\[�MV^IPQ[[MV\�
TM[�Z]QVM[��4M]Z[�XI[�[¼uJZ]Q\MV\�
dans les herbes sèches et résonnent 
bientôt dans l’enceinte des 
KWV[\Z]K\QWV[�IJIVLWVVuM[��4M[�
protagonistes s’aplatissent derrière 
les murs décrépis, regardant 
prudemment à travers les 
W]^MZ\]ZM[��5]VQ[�LM�UWZKMI]`�LM�
UQZWQZ��QT[�]\QTQ[MV\�TM[�ZuÆM`QWV[�L]�
[WTMQT�XW]Z�^Q[MZ�T¼MVVMUQ�OZpKM�I]�
NIQ[KMI]�LM�T]UQvZM�ZuNZIK\uM�XIZ�
TM[�JZQ[�LM�OTIKM��,IV[�TM�TIJaZQV\PM�
désert de murs et ouvertures se 
NWV\�MV\MVLZM�TM[�JZ]Q\[�LM[�\QZ[�
imaginaires et les cris des joueurs 
\W]KPu[�XIZ�TM[�XWQV\[�T]UQVM]`��
4M[�KWZX[�[¼MٺWVLZMV\�[]Z�TM�[WT�
tandis que les joueurs encore en 
lice continuent leur impétueuse 
JI\IQTTM�1



4M[�MVNIV\[�VM�ZM[\MV\�XI[�QVLQٺuZMV\[�I]�
labyrinthe urbain constitué des ruines de 
KWV[\Z]K\QWV[�IJIVLWVVuM[��1T[�]\QTQ[MV\�TM[�
éléments architectoniques des vestiges comme 
\MZZIQV�LM�RM]�·�murs, emmarchements, ouvertures��
(>#1)�=V�XM\Q\�KQ\ILQV�LM�TI�^QTTM�QUIOQVIQZM�
de Bruegel utilise lui aussi l’embrasure d’une 
lucarne pour tirer sur l’ennemi tout en restant 
o�T¼IJZQ��4¼M[XIKM�\ZQLQUMV[QWVVMT�LM�TI�NZQKPM�
]ZJIQVM�WٺZM�I]`�XZW\IOWVQ[\M[�LM�Espejos une 
QVÅVQ\u�LM�KWVÅO]ZI\QWV[�XW]Z�UMVMZ�o�JQMV�
TM]Z[�KWUJI\[��8IZ�TM�RM]��TM[�RW]M]Z[�UM\\MV\�
en avant certaines caractéristiques inhérentes 
I]�[Q\M�·�T¼uKPMTTM��TI�\WXWOZIXPQM��TM[�
[WVWZQ\u[��TM[�\M`\]ZM[��T¼M`XW[Q\QWV�I]�[WTMQT��
TM[�W]^MZ\]ZM[��TM[�UI\uZQITQ\u[��4¼IZ\MNIK\�
activant le jeu (>#7) est ici un éclat de miroir 
\ZIV[NWZUu�XIZ�T¼IK\QWV�T]LQY]M�MV�^uZQ\IJTM�
¹IZUM�LM�\QZº�OZpKM�o�T¼I[\]KQM][M�]\QTQ[I\QWV�
LM[�ZIaWV[�L]�[WTMQT��8IZ�KM\\M�IK\Q^Q\u��

���>WQZ�Children’s 
Game #15: Espejos

f II



les jeunes joueurs développent en toute 
autonomie des connaissances uniques sur 
T¼WZQMV\I\QWV�L]�[WTMQT�W]�MVKWZM�TI�ZuNZIK\QWV�
LM�TI�T]UQvZM�

Matérialité 

1T�M[\�QUXWZ\IV\�LM�[W]TQOVMZ�Y]M�T¼MVNIV\�I�
]VM�M`XuZQMVKM�[MV[QJTM�M`\ZwUMUMV\�^IZQuM�2 
-V�RW]IV\�TQJZMUMV\��T¼MVNIV\�QV\MZIOQ\�I^MK�
[WV�MV^QZWVVMUMV\�QUUuLQI\��4¼I[XMK\��
la matérialité et le niveau de détail des 
espaces urbains représentent des sources 
principales de stimuli sensoriels et sont donc 
XIZ\QK]TQvZMUMV\�[QOVQÅIV\[�LIV[�TI�UIVQvZM�
LWV\�TM[�MVNIV\[�[¼IXXZWXZQMV\�T¼M[XIKM�XIZ�
TM�RM]�3 4M[�UI\uZQITQ\u[��\W]\�I]\IV\�Y]M�
TM[�LQUMV[QWV[�M\�TM[�NWZUM[�LM[�uTuUMV\[�
constituant l’espace urbain, stimulent 
T¼QUIOQVI\QWV�M\�TI�KZuI\Q^Q\u�LM�T¼MVNIV\�M\�T]Q�

���?IZL��L’enfant 
dans la ville, 49

���+]ZVQMZ��¹<PM�
9]ITQ\a�WN �\PM�

?Ia�\W�;KPWWT�º�
109



WٺZMV\�IQV[Q�LM[�WXXWZ\]VQ\u[�LM�RM]�[XWV\IVu��
-TTM[�LWQ^MV\�IQV[Q�w\ZM�UQ[M[�MV�ZMTI\QWV�I^MK�
T¼uKPMTTM�LM�T¼MVNIV\��(>#23)
 
,IV[�[WV�W]^ZIOM�L’enfant dans la ville��+WTQV�
?IZL�ZMTI\M�T¼M`XuZQMVKM�LM�XM\Q\M[�ÅTTM[�
qui, par le jeu, comprennent que leur balle 
ZMJWVLQ\�LM�UIVQvZM�ITuI\WQZM�L]�NIQ\�LM[�
I[XuZQ\u[�L]�U]Z��4M�RM]�T]Q�UwUM�·�TM[�
ZMJWVL[�PI[IZLM]`�·�LuKW]TM�L¼]V�uTuUMV\�
IZKPQ\MK\]ZIT�·�TM�U]Z�·�M\�L]�NIQ\�Y]M�
KMZ\IQVM[�JZQY]M[�IQMV\�u\u�UIT�XW[uM[�4 
+M[�WJ[MZ^I\QWV[�ZMÆv\MV\�T¼MV[MQOVMUMV\�
environnemental que l’architecte et urbaniste 
LIVWQ[�;\MMV�-QTMZ�:I[U][[MV�I�QUUWZ\ITQ[u�
MV�IVITa[IV\�KWUUMV\�TM�JITTWV�WٺZM�o�
T¼MVNIV\�]VM�KWUXZuPMV[QWV�LM�TI�VI\]ZM�
d’une structure, de son poids, de sa solidité 
M\�LM�[I�\M`\]ZM��1T�\QZM�[M[�IVITa[M[�LM�
T¼WJ[MZ^I\QWV�LM�RM]VM[�OIZtWV[�o�:WUM�Y]Q�

���?IZL��L’enfant 
dans la ville, 125



RW]MV\�o�NIQZM�ZMJWVLQZ�]V�JITTWV�[]Z�]V�U]Z�
KW]ZJM�5�;\MMV�-QTMZ�:I[U][[MV�M`XTQY]M�
KWUUMV\�T¼MVNIV\�¹[MUJTM�[M�XZWRM\MZ�
XZWNWVLuUMV\�LIV[�KM[�WJRM\[�QVIVQUu[��I^MK�
[M[�VMZN[�M\�[M[�[MV[��.IKM�o�]V�U]Z�[Q�PI]\�
qu’il ne peut pas l’escalader et en toucher le 
[WUUM\��QT�[M�NIQ\�KMXMVLIV\�]VM�QLuM�LM�KM�
Y]¼M[\�KM�U]Z�MV�a�RM\IV\�]VM�JITTM��,M�KM\\M�
UIVQvZM��QT�LuKW]^ZM�Y]¼]V�U]Z�M[\�\W]\�o�NIQ\�
LQٺuZMV\�L¼]V�UWZKMI]�LM�\WQTM�\MVL]M�W]�L]�
XIXQMZ��/ZpKM�o�TI�JITTM��TI�L]ZM\u�M\�TI�[WTQLQ\u�
L]�U]Z�[¼QUXZQUMV\�MV�T]Q�º�6

Vacance

4M[�MVNIV\[�ÅTUu[�XIZ�)T¿[�LIV[�Espejos 
s’emparent de constructions abandonnées 
XW]Z�MV�NIQZM�TM]Z�\MZZIQV�LM�RM]��+WTQV�?IZL�
nous évoque également l’occupation ludique 
LM�NZQKPM[�]ZJIQVM["�QT�NIQ\�TM�ZuKQ\�L¼MVNIV\[�Y]Q�

���?IZL���������

���?IZL�����



emmènent leur instituteur dans leur espace 
LM�RM]�[MKZM\��4¼IL]T\M�LuKW]^ZM�ITWZ[�]V�
Y]IZ\QMZ�LM�TI�^QTTM�IJIVLWVVu�W��TM[�MVNIV\[�
jouent librement dans les rues désertes; ici, 
M\�[M]TMUMV\�QKQ��QT[�XM]^MV\�NIQZM�][IOM�LM�
TM]Z�MV^QZWVVMUMV\�7 Pourtant, dans les villes 
occidentales dont le développement est dicté 
avant tout par des logiques spéculatives, 
TI�\MVLIVKM�M[\�o�TI�LQ[XIZQ\QWV�LM[�NWZUM[�
]ZJIQVM[�VWV�IٺMK\uM[�·�TI�vacance, la 
friche, le terrain vague��+M[�TQM]`�QVNWZUMT[�M\�
QUXZWL]K\QN[�KWV[\Q\]MV\�XW]Z\IV\�LM[�M[XIKM[�
XW\MV\QMT[�M\�XZQ^QTuOQu[�LM�T¼MVNIVKM�8

Improductivité 

4M�RM]�M[\�XIZ�LuÅVQ\QWV�OZI\]Q\�M\�
QUXZWL]K\QN�9 (>#18)�1T�VM�KZuM�I]K]VM�
ZQKPM[[M��I]K]VM�¶]^ZM�·�[M�LQٺuZMVKQIV\�XIZ�
To�LM�T¼IZ\�W]�L]�\ZI^IQT�10�,MX]Q[�TI�Zu^WT]\QWV�

���?IZL��� 

 ��>MZVIV\��
¹4¼MVNIV\�
et la ville 
NWVK\QWVVITQ[\M�º�
155

!��+IQTTWQ[��Les jeux 
et les hommes, 10

����+IQTTWQ[����



industrielle, la société bourgeoise perdure les 
^ITM]Z[�L]�KIXQ\ITQ[UM�KWV\MUXWZIQV�M\�ZMN][M�
LM�NIQ\�TI�LQUMV[QWV�T]LQY]M��4M�RM]�M[\�XIZ�
nature contraire au principe d’accumulation 
M\�o�TI�^ITWZQ[I\QWV�L]�\ZI^IQT�Y]Q�LuÅVQ\�
TM�[a[\vUM�KIXQ\ITQ[\M��1T�V¼M[\�I]\WZQ[u�Y]M�
dans certaines circonstances soigneusement 
séparées des activités économiques qui 
occupent l’essentiel du temps et de l’énergie 
LM[�QVLQ^QL][�11�4I�KQ^QTQ[I\QWV�QVL][\ZQMTTM�
I�IQV[Q�NIQ\�VIQ\ZM�]VM�NWZUM�XIZ\QK]TQvZM�
de ludus: le hobby, activité seconde, gratuite, 
MV\ZMXZQ[M�M\�KWV\QV]uM�XW]Z�TM�XTIQ[QZ��+M\\M�
WKK]XI\QWV�MVKILZuM�XM]\�w\ZM�MV\MVL]M�
comme une compensation à la mutilation de 
la personnalité entrainée par le travail à la 
KPIQVM�12

7V�KWVNvZM�\W]\MNWQ[�o�T¼MVNIV\�TM�LZWQ\�LM�
jouer dans un cadre délimité et des temps 

����:WUIOVa��
Anthologie, 222

����+IQTTWQ[��Les 
jeux et les hommes, 

85



KW]Z\[�M\�[uXIZu[�LM�TI�^QM�KW]ZIV\M��,IV[�]VM�
société tournée vers la consommation, le jeu 
LM�T¼MVNIV\�M[\�LM^MV]�]VM�KWUUWLQ\u�M\�TI�
JI[M�L¼]VM�QVL][\ZQM�KWUUMZKQITM��4M�UIZKPu�
LM[�RM]`�XW]Z�MVNIV\[�ZMXW[M�u^QLMUUMV\�
[]Z�TI�KMZ\Q\]LM�Y]M�TM[�MVNIV\[�[¼MVV]QMZWV\�
ZIXQLMUMV\��M\�TM[�RM]`�[WV\�uTIJWZu[�MV�
tenant compte de cette propension à 
T¼MVV]Q�13�)�T¼QV^MZ[M��TM[�XZI\QY]M[�L]�RM]�
spontané (>#20) XZu^ITMV\�KWUUM�NWZUM[�
de divertissement non pas basées sur la 
consommation individuelle, mais sur la 
XZWL]K\QWV�L¼M`XuZQMVKM[�KWTTMK\Q^M[��4M�RM]�
s’impose dans la série Children’s Games comme 
]VM�NWZUM�KWTTMK\Q^M�L¼IXXZWXZQI\QWV�LM�
T¼M[XIKM�]ZJIQV��

4M�RM]�M[\�LW\u�L¼]VM�X]Q[[IVKM�XW|u\QY]M�UIQ[�
QUXZWL]K\Q^M�14�,IV[ Step on a Crack 15 (>#23), 
TI�RM]VM�ÅTTM�IZZIKPM�JZQv^MUMV\�T¼M[XIKM�
X]JTQK�I]`�^ITM]Z[�KWUUMZKQITM[�LM�TI�^QTTM�

Fig. 1 4M[�Lu\IQT[�
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Anthologie, 121
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a Crack



en donnant un sens ludique à son parcours 
]ZJIQV��4M�RM]�TQJZM�XM]\�w\ZM�]VM�NWZUM�
L¼uKPIXXI\WQZM�I]`�TWOQY]M[�XZWL]K\Q^M[�
M\�[XuK]TI\Q^M[�LM�TI�^QTTM�KIXQ\ITQ[\M��+¼M[\�
d’ailleurs dans l’homo ludens de Huizinga 
(>#18)��XIZ�LMTo�TM�TIJWZQM]`�homo faber, 
Y]M�/]a�,MJWZL�M\�0MVZQ�4MNMJ^ZM�^WV\�
chacun trouver une réponse à leur critique 
LM�T¼]ZJIVQ[UM�UWLMZVM�16 En réponse à une 
culture de masse de plus en plus oppressante 
et à un environnement altéré par des logiques 
productives et matérialistes, les situationnistes 
·�LWV\�/]a�,MJWZL�M[\�T¼]V�LM[�KPMN[�LM�
ÅTM�·�MV\MVLMV\�MV\ZMXZMVLZM�]VM�^uZQ\IJTM�
Zu^WT]\QWV�]ZJIQVM��)ÅV�LM�ZMUM\\ZM�MV�
question la structure rationaliste des villes, les 
situationnistes encouragent diverses stratégies 
ludiques, parmi lesquelles la plus subversive 
est incontestablement la dérive�17 
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appropriation de l’espace public par le jeu
T¼MVNIV\�M\�TI�Z]M

KZQ\QY]M�LM�T¼]ZJIVQ[UM�NWVK\QWVVITQ[\M



=VM�^WQ\]ZM�ZW]OM�UWV\M�]VM�Z]M�
M[KIZXuM��4M�[WTMQT�XZWRM\\M�]VM�WUJZM�
nette sur l’asphalte irrégulier de la 
KPI][[uM��,M�T¼I]\ZM�K�\u�LM�TI�Z]M��
sur le trottoir, on distingue un homme 
ILW[[u�o�]VM�NMVw\ZM��=VM�JW]\MQTTM�MV�
plastique partiellement remplie dévale 
le long de la chaussée abrupte, heurte 
le bord du trottoir, puis continue sa 
LM[KMV\M�^MZ[�TM[�XQML[�I\\MV\QN[�L¼]V�
RM]VM�OIZtWV��4M�XZW\IOWVQ[\M�LWVVM�
]V�KW]X�LM�XQML�o�TI�JW]\MQTTM�IÅV�LM�
T]Q�NIQZM�ZMUWV\MZ�TI�Z]M��X]Q[�I\\MVL�
qu’elle redescende à nouveau pour 
ZMKWUUMVKMZ�KM�UwUM�UW]^MUMV\��
)]�[WUUM\�LM�TI�^QTTM��TM[�KW]X[�
de pied du joueur se succèdent de 
manière régulière, interceptant la 
bouteille dès que celle-ci redescend la 
XMV\M��4M[�I[XuZQ\u[�L]�[WT�O]QLMV\�TI�
trajectoire de la bouteille qui dérive, 
M[Y]Q^M��bQObIO]M�o�\ZI^MZ[�TI�KPI][[uM��
>uPQK]TM[��^uTW[��IL]T\M[��MVNIV\[�
M\�KPQMV[�SQLVIXXM]Z[�LM�JW]\MQTTM�
partagent ce terrain de jeu avec le 
jeune joueur, qui jette quelques coups 
L¼¶QT�N]Z\QN[�I]`�UW]^MUMV\[�I]\W]Z�
LM�T]Q�1



4I�XZMUQvZM�NIJTM�]ZJIQVM�LM�.ZIVKQ[�)T¿[�
met en scène un garçon jouant à donner des 
coups de pied dans une bouteille sur une route 
XMV\]M��7V�a�MV\ZM^WQ\�TM[�XTIQ[QZ[�[IV[�J]\�L¼]V�
MVNIV\�RW]IV\�LIV[�TI�^QTTM��W��KPIY]M�VW]^MTTM�
I^MV\]ZM�M[\�O]QLuM�XIZ�TM[�ITuI[�L]�\MZZIQV�2 
4M�XZW\IOWVQ[\M�RW]M�I^MK�M\�KWV\ZM�TI�OZI^Q\u��
utilisant un objet du quotidien (>#7)�·�]VM 
bouteille�·�M\�XZMVIV\�XW]Z�[]XXWZ\�LM�RM]�TI�
topographie�M[KIZXuM�LM�TI�KPI][[uM��4M�ZMTQMN �
IZ\QÅKQMT��TM[�I[XuZQ\u[�LM�TI�ZW]\M��TM[�QZZuO]TIZQ\u[�
des bordures de la chaussée rythment et 
déterminent la trajectoire imprévisible de l’objet 
MV�UW]^MUMV\��Jambes et pieds lui permettent de 
ZMV^WaMZ�QVTI[[IJTMUMV\�TI�JW]\MQTTM� (>#24)

Topographie et relief

4I�\WXWOZIXPQM�M\�TM�ZMTQMN �LM�T¼MV^QZWVVMUMV\�
]ZJIQV�[WV\�LM[�WXXWZ\]VQ\u[�[QOVQÅKI\Q^M[�
LIV[�TM�RM]�TQJZM�LM�T¼MVNIV\��,IV[�Caracoles, la 
NWZ\M�QVKTQVIQ[WV�LM�TI�Z]M�WٺZM�]V�\MZZIQV�LM�
RM]�LaVIUQY]M�M\�[\QU]TIV\��4M�RM]VM�OIZtWV�
]\QTQ[M�TM�LuVQ^MTu�XW]Z�KZuMZ�]V�LuÅ�[WTQ\IQZM��
4M[�XMV\M[�[WV\�OuVuZI\ZQKM[�LM�UW]^MUMV\��
IK\Q^IV\�I][[Q�JQMV�LM[�WJRM\[�·�QKQ�TI�bouteille�·�
Y]M�TM[�KWZX[�LM[�RW]M]Z[��4WZ[Y]¼QT�VMQOM�(>#6), 
T¼MVNIV\�M[\�QZZu[Q[\QJTMUMV\�QV^Q\u�XIZ�]VM�XMV\M�
MVVMQOuM�o�Lu^ITMZ��KWUUM�TM�UM\�MV�[KvVM�)T¿[�
dans Schneespiele�3�4M[�^IZQI\QWV[�\WXWOZIXPQY]M[�
de l’espace urbain créent un lien essentiel entre 
XIa[IOM�M\�KWZX[�LM�T¼MVNIV\��[\QU]TIV\�[WV�
QUIOQVI\QWV�M\�[WV�Lu[QZ�L¼M`XTWZI\QWV�

4M[�MVNIV\[�LM�Marbles 4 (>#8) s’approprient 
un terrain vague dont les variations du sol en 
\MZZM�NWZUMV\�XZuKQ[uUMV\�TM�[]XXWZ\�LM�RM]�

���*TWMUPM]^MT�
et Guldemond, 
Children’s Games,
29

���>WQZ�Children’s 
Game #1: Caracoles

���>WQZ�Children’s 
Game #33: 
Schneespiele

���>WQZ�Children’s 
Game #8: Marbles



tandis que les prouesses des jeunes joueurs 
de Stick and Wheels 5 (>#7) prennent vie sur 
]VM�KPI][[uM�KIQTTW]\M][M��4M[�QVuOITQ\u[�L]�
sol peuvent intégrer des détails stimulants: 
TM[�MVNIV\[�XMZtWQ^MV\�TM[�LuXZM[[QWV[�L]�[WT�
KWUUM�L¼M`KMTTMV\M[�WXXWZ\]VQ\u[�XW]Z�[I]\MZ�
LIV[�]VM�ÆIY]M�L¼MI]�XIZ�\MUX[�LM�XT]QM�XIZ�
M`MUXTM��(>#6) 4M[�I[XuZQ\u[�L]�[WT�[WV\�I]\IV\�
d’occasions physiques créatives, ludiques et 
OuVuZI\ZQKM[�L¼QV\MZIK\QWV�MV\ZM�T¼MVNIV\�M\�[WV�
MV^QZWVVMUMV\�

Éléments architectoniques

4M[�NWZUM[�LM�RM]�TQJZM�VuKM[[Q\MV\�XIZ�LuÅVQ\QWV�
]V�uY]QXMUMV\�UQVQUIT��(>#20) Children’s Games 

UM\�MV�[KvVM�LM[�RM]`�NIQ\[�o�XIZ\QZ�LM rien, 
LM[�RM]`�Y]Q�[M�LuXTWQMV\�o�XIZ\QZ�L¼uTuUMV\[�
MV^QZWVVMUMV\I]`�M\�VWV�XI[�L¼WJRM\[�
UIV]NIK\]Zu[�W]�L¼uY]QXMUMV\[�[XuKQÅY]M[��
1T�[¼IOQ\�L¼QV^MV\MZ�M\�L¼ILIX\MZ�TM�KWV\M`\M�L]�
RM]��;I]\IV\�I]�LM[[][�LM[�TQOVM[�M\�Å[[]ZM[�LM[�
[WT[�Y]¼MTTM�XIZKW]ZM��TI�ÅTTM\\M�LM�T¼M`\ZIQ\�Step 
on a Crack 6 (>#23) ]\QTQ[M�TM[�QUXMZNMK\QWV[�LM�TI�
Z]M�KWUUM�[]XXWZ\�LM�RM]��8IZNWQ[��TM[�MVNIV\[�
partagent l’action avec un ou plusieurs objets 
(>#7), à l’instar des trois garçons de Coins 7 
qui lancent des pièces contre un mur avant de 

���>WQZ�Children’s 
Game #7: Stick and 

Wheels

���>WQZ�Children’s 
Game #3: Coins

���>WQZ�Children’s 
Game #23: Step on 

a Crack



TM[�ZuK]XuZMZ�[]Z�TM�\ZW\\WQZ�XI^u�·�RM]�Y]M�T¼WV�
retrouve dans les rues de la ville imaginée par 
*Z]MOMT�

4M[�RM]`�TM[�XT][�[QUXTM[�VM�VuKM[[Q\MV\�
XZI\QY]MUMV\�XI[�LM�UI\uZQMT�M\�XM]^MV\�w\ZM�
TQJZMUMV\�XZI\QY]u[�LIV[�TI�Z]M�8�+MZ\IQV[�RM]`�
élémentaires tels que chat perché 9 mobilisent 
LM�VWUJZM]`�WJRM\[�[]Z�TM[Y]MT[�OZQUXMZ��
4M[�MV^QZWVVMUMV\[�]ZJIQV[�ZMOWZOMV\�
L¼WXXWZ\]VQ\u[�XW]Z�[¼MVOIOMZ�LIV[�KM[�NWZUM[�
LM�RM]�TQJZM�10 (>#20)�4M[�MVNIV\[�M`XTWQ\MV\�
spontanément tout ce que le paysage urbain 
TM]Z�WٺZM"�U]Z[��MUUIZKPMUMV\[��QZZuO]TIZQ\u[�
du sol, dénivelés plus ou moins importants, 
LQٺuZMVKM[�LM�PI]\M]Z�11 En conséquence, les 
éléments architectoniques de l’espace urbain 
orientent, structurent et conditionnent les 
XPuVWUvVM[�LM�RM]�TQJZM��1T[�ZMVLMV\�XW[[QJTM�
TI�KWUXW[IV\M�UW\ZQKM�L¼]V�RM]��M\�W]�MV�
MV\ZI^MV\�TM[�XW[[QJQTQ\u[�NWVK\QWVVMTTM[��4I�
KWVÅO]ZI\QWV�LM[�\ZW\\WQZ[��TM[�KIZIK\uZQ[\QY]M[�
IZKPQ\MK\]ZITM[�LM[�Jp\QUMV\[��TI�XZu[MVKM�W]�
l’absence d’installation ou de mobilier urbain 

LuÅVQ[[MV\�T¼M[XIKM�M\�LM^QMVVMV\�
TM[�[]XXWZ\[�M\�W]�WJ[\IKTM[�L]�RM]�12  

Appropriation de l’espace public par le jeu

;W]^MV\��TM�LQ[KW]Z[�LM[�IL]T\M[�ZMÆv\M�]VM�
^Q[QWV�NWVK\QWVVITQ[\M�LM�T¼M[XIKM��XZuKWVQ[IV\�
TI�KZuI\QWV�L¼IQZM[�LM�RM]`�LuLQuM[�M\�[]OOuZIV\�
LM�TQJuZMZ�TI�Z]M�LM�TI�XZu[MVKM�LM[�MVNIV\[��
(>#8) Pourtant, c’est la combinaison d’un 
MV^QZWVVMUMV\�XZWXQKM�I]`�QUIOQVIQZM[�M\�I]`�
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ZMVKWV\ZM[�Y]Q�KZuM�LM[�WXXWZ\]VQ\u[�LM�RM]��
4M�RM]�M[\�I[[WKQu�I]�XTIQ[QZ�M\�o�T¼M`KQ\I\QWV�
[][KQ\u[�XIZ�T¼IK\Q^Q\u�T]LQY]M�MTTM�UwUM��o�TI�
découverte de sa propre capacité physique 
M\�o�T¼M`XTWZI\QWV�LM[�Y]ITQ\u[�QVPuZMV\M[�I]`�
[\Z]K\]ZM[�M\�I]`�UI\uZQI]`��+¼M[\�TWZ[Y]M�
T¼MVNIV\�I�TI�TQJMZ\u�L¼]\QTQ[MZ�TM[�KWV[\Z]K\QWV[��
TM[�[]ZNIKM[�M\�TM[�^IZQI\QWV[�LM�VQ^MI]`�o�[I�
O]Q[M��Y]¼QT�XM]\�LuUWV\ZMZ�[WV�PIJQTM\u�13�4M[�
pratiques du jeu spontané (>#20) suggèrent 
une alternative à l’aménagement de l’espace 
]ZJIQV���

)]�LuJ]\�LM[�IVVuM[��!����2IVM�2IKWJ[�NIQ\�TM�
KWV[\I\�Y]M�TM[�^QTTM[�V¼WٺZMV\�XI[�[]ٻ[IUUMV\�
L¼M[XIKM[�I]`�MVNIV\[�·�KWV[\I\�Y]Q��[MX\�
LuKMVVQM[�XT][�\IZL��M[\�\W]RW]Z[�L¼IK\]ITQ\u��
;MTWV�MTTM��T¼M[XIKM�]ZJIQV�LWQ\�QV^Q\MZ�T¼MVNIV\�
LIV[�LQ^MZ[�TQM]`�MV�XTMQV�IQZ�TM]Z�XMZUM\\IV\�
LM�RW]MZ��LM�[¼M`MZKMZ�XPa[QY]MUMV\��LM�
Lu^MTWXXMZ�TM]Z[�KWUXu\MVKM[��LM�NWZOMZ�TM]Z�
XZWXZM�^Q[QWV�L]�UWVLM��-TTM�[W]\QMV\�Y]M�
TM[�\ZW\\WQZ[�WٺZMV\�I]`�MVNIV\[�T¼WXXWZ\]VQ\u�
LM�[¼MVOIOMZ�LIV[�LM[�RM]`�LM�UIVQvZM�
LuKWV\ZIK\uM�M\�QVNWZUMTTM�14�4M[�Z]M[�ZM^w\MV\�
MV�MٺM\�]VM�QUXWZ\IVKM�XIZ\QK]TQvZM�XW]Z�TM[�
MVNIV\[�MV�ZIQ[WV�LM[�VWUJZM][M[�WXXWZ\]VQ\u[�
T]LQY]M[�[XWV\IVuM["�XI\I]OMZ�LIV[�LM[�ÆIY]M[��

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 122

����2IKWJ[��Déclin 
et survie des grandes 

villes américaines, 80

grimper sur quelques rebords ou murets, sauter 
les marches des seuils d’immeubles, déraper 
[]Z�]V�ZM^w\MUMV\�OTQ[[IV\��[M�[][XMVLZM�o�
]VM�ZIUJIZLM°�4¼I\\ZIQ\�LM�KM[�IK\Q^Q\u[�
spontanées réside en grande partie dans le 
[MV\QUMV\�LM�TQJMZ\u�Y]M�TM[�MVNIV\[�uXZW]^MV\�



MV�M`XTWZIV\�TM[�Z]M[��XT]\�\�Y]M�L¼w\ZM�KWVÅVu[�
LIV[�]V�M[XIKM�Y]Q�TM]Z�M[\�[\ZQK\MUMV\�Zu[MZ^u��
+M[�NWZUM[�LM�RM]�TQJZM�VM�VuKM[[Q\MV\�I]K]V�
TQM]�[XuKQÅY]M�W]�WZOIVQ[I\QWV�NWZUMTTM��UIQ[�
[QUXTMUMV\�[]ٻ[IUUMV\�L¼M[XIKM�LQ[XWVQJTM�
LIV[�]V�MVLZWQ\�IVQUu�15�)�TI�UwUM�uXWY]M��
TM[�IZKPQ\MK\M[�NZIVtIQ[�LM�/ZW]X�4]LQK�
IٻZUMV\�"�¹+PIY]M�NWQ[�Y]¼QT[�TM�XM]^MV\��TM[�
MVNIV\[�UuVIOMV\�LM[�[M]QT[��ZMN][IV\�TM�XI[[IOM�
QUUuLQI\�L¼]V�M[XIKM�o�T¼I]\ZM��.I[KQVu[�XIZ�
TM[�XWZ\M[��XIZ�TM[�KPIVOMUMV\[�LM�VQ^MI]`�
�UIZKPM[��XMV\M[��OZILQV[���QT[�ZMRM\\MV\�TM[�TQM]`�
trop éclairés, disciplinaires, et aspirent à se 
KIKPMZ��o�[WZ\QZ�LM[�KILZM[�QUXW[u[�º�16

L’enfant et la rue

4M[�RM]`�ÅTUu[�XIZ�)T¿[�UM\\MV\�MV�[KvVM�LM[�
XZI\QY]M[�LM�RM]�TQJZM�LIV[�T¼M[XIKM�X]JTQK�·�
dans la rue. 8W]Z\IV\��T¼QV\uOZI\QWV�LM[�MVNIV\[�
au sein de l’espace public reste très limitée dans 
TM[�^QTTM[�WKKQLMV\ITM[��,IV[�KM[�MV^QZWVVMUMV\[�
urbains asphaltés, la ville comme terrain de 
RM]�M[\�QV\MZLQ\M�I]`�MVNIV\[�17 (>#8) Pourtant, 
on voit à travers la série Children’s Games que la 
rue représente un réel espace potentiel de jeu 
XW]Z�T¼MVNIV\��,IV[�TM[�OZIVLM[�^QTTM[�L]�[]L�LM�
T¼-]ZWXM�KWUUM�LIV[�KMTTM[�L¼)[QM��L¼)UuZQY]M�
L]�;]L�M\�L¼)NZQY]M��T¼MVNIV\�M[\��MVKWZM��
KWV[\IUUMV\�LIV[�TI�Z]M��-V�-]ZWXM�L]�6WZL��
on assiste à une ségrégation de plus en plus 
importante des groupes d’usagers et des espaces 

����2IKWJ[�� �� �

����4MO]u��¹,M[�
villes pour les 
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� ��6W[KPQ[��¹4I�
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166

X]JTQK[�M]`�UwUM[�18�+M\\M�
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climatiques, socio-économiques et politiques 



)^IV\�TI�Zu^WT]\QWV�QVL][\ZQMTTM��T¼MVNIV\�NIQ\�
partie intégrante de l’environnement urbain, 
MV�XZu[MVKM�L¼IL]T\M[�W]�VWV��)]�[MQV�L¼]V�
monde constitué de petits métiers et de petites 
I^MV\]ZM[��T¼MVNIV\�QVKIZVM�]VM�ÅO]ZM�NIUQTQvZM�
LM�TI�Z]M�19�)�T¼QV[\IZ�LM�TI�XMQV\]ZM�LM�*Z]MOMT��
TM[�Z]M[�[WV\�WKK]XuM[�XIZ�LM[�MVNIV\[�LM�
LQ^MZ[�pOM[�M\�KWVLQ\QWV[�[WKQITM[��,v[�TM��!ème 

[QvKTM��TI�TQJMZ\u�LWV\�JuVuÅKQMV\�TM[�MVNIV\[�
KWUUMVKM�o�[M�ZM[\ZMQVLZM��,M[�XZuWKK]XI\QWV[�
hygiénistes et morales incitent la bourgeoisie à 
uTWQOVMZ�TM[�MVNIV\[�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��\IVLQ[�
Y]M�LM[�LaVIUQY]M[�uKWVWUQY]M[�\ZIV[NWZUMV\�
ZILQKITMUMV\�TI�^QTTM��=VM�XIZ\QM�LM[�MVNIV\[�M[\�
XZWOZM[[Q^MUMV\�LuXTIKuM�LM�T¼M`\uZQM]Z�^MZ[�
T¼QV\uZQM]Z�·�LM�T¼M[XIKM�X]JTQK�W]^MZ\�o�T¼M[XIKM�
LWUM[\QY]M�KTW[��4¼MVNIV\�M[\�KWVÅVu�o�TI�
maison ou à l’école, adoptant progressivement 
TM[�VWZUM[�NIUQTQITM[�JW]ZOMWQ[M[��+M�ZM\ZIQ\�
OZIL]MT�LM[�MVNIV\[�LM�TI�Z]M�[¼IKKWUXIOVM�
L¼]VM�¹XZWTQNuZI\QWV�KIVKuZM][M�LM�T¼M[XIKM�
XZQ^uº�[MTWV�8PQTQXXM�)ZQv[�20 On assiste alors à 
]VM�[uOZuOI\QWV�[XI\QITM�LM�TI�[WKQu\u�MVNIV\QVM"�
\IVLQ[�Y]M�XW]Z�TM[�MVNIV\[�LM�TI�JW]ZOMWQ[QM��
TI�Z]M�KM[[M�L¼w\ZM�]V�M[XIKM�IXXZWXZQu��
elle demeure un lieu de vie privilégié pour 
TM[�MVNIV\[�LM[�KTI[[M[�W]^ZQvZM[��-V�ZIQ[WV�
LM[�KWVLQ\QWV[�LM�^QM�LQٻKQTM[��TM[�NIUQTTM[�

�!��)ZQv[��
¹4¼MVNIV\�M\�TI�

rue,” 233
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XIZIOZIXPM[�
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LIV[�LM[�NTIY]M[�
d’eau par temps 

LM�XT]QM�



LuNI^WZQ[uM[�Zu[QLMV\�NZuY]MUUMV\�LIV[�]VM�
[M]TM�XQvKM��QVKQ\IV\�TM[�MVNIV\[�o�XI[[MZ�]VM�
grande partie de leur temps dans la rue, ne 
ZM^MVIV\�KPMb�M]`�Y]M�XW]Z�LWZUQZ�21�4¼MVNIV\�
bourgeois reçoit l’interdiction de jouer dans les 
terrains vagues ou dans les places publiques, 
M[XIKM[�LM�RM]�LM[�MVNIV\[�XWX]TIQZM[�XMZt][�
KWUUM�LM[�TQM]`�LM�XMZLQ\QWV�XIZ�TI�KTI[[M�
JW]ZOMWQ[M�22

4¼I^vVMUMV\�LM�TI�KQZK]TI\QWV�UW\WZQ[uM�M\�LM�
la voiture individuelle participe aussi largement 
o�T¼u^QVKMUMV\�LM�T¼MVNIV\�LM�TI�Z]M��)]�KW]Z[�
du 20ème siècle, un mouvement de privatisation 
écarte progressivement les utilisations 
QVNWZUMTTM[�LM�TI�Z]M��W��NZWV\QvZM[�MV\ZM�XZQ^u�
M\�X]JTQK�u\IQMV\�ÆW]M[�M\�IKK]MQTTIQMV\�\W]\M[�
[WZ\M[�L¼][IOM��4I�Z]M�M[\�\ZIV[NWZUuM�MV�]V�
espace de circulation régi par des logiques 
L¼MٻKIKQ\u�M\�LM�[uK]ZQ\u�23�4M[�^WQ\]ZM[�
occupent alors de plus en plus d’espace dans la 
^QTTM�·�[]ZNIKM[�I[XPIT\uM[��ZW]\M[�M\�XIZSQVO[�[M�
U]T\QXTQMV\��4I�KQZK]TI\QWV�UW\WZQ[uM�[]XXZQUM�
OZIL]MTTMUMV\�TM[�TQM]`�Y]Q�NIQ[IQMV\�LM�TI�^QTTM�
]V�MV^QZWVVMUMV\�M`KQ\IV\�M\�XZI\QKIJTM�XW]Z�
TM[�MVNIV\[��4M[�bWVM[�I]XIZI^IV\�o�LQ[XW[Q\QWV�
LM�T¼M`XTWZI\M]Z�o�XQML�[WV\�Lu[WZUIQ[�LM[\QVuM[�
o�TI�KQZK]TI\QWV�UW\WZQ[uM�24�,v[�TWZ[��TI�^WQ\]ZM�
occupe une grande partie de l’espace de jeu 
XW[[QJTM� 4M�Lu^MTWXXMUMV\�LM�TI�KQZK]TI\QWV�
I]\WUWJQTM�MV\ZIQVM�LM[�MVRM]`�LM�[uK]ZQ\u�XW]Z�
TM[�XQu\WV[�·�MV�XIZ\QK]TQMZ�TM[�MVNIV\[�25�·�M\�
TQUQ\M�T¼][IOM�LM[�Z]M[�XW]Z�TM�RM]�L]�NIQ\�LM�
T¼I]OUMV\I\QWV�L]�ZQ[Y]M�L¼IKKQLMV\�26 

,v[�TM�UQTQM]�L]���ème siècle, dans la lignée du 
mouvement de child empowerment��TM[�MVNIV\[�LM�
toutes catégories sociales sont peu à peu évincés 
LM[�M[XIKM[�X]JTQK[��4I�[WKQu\u�R]OM�Y]M�TI�^QTTM��
Y]MTTM�Y]M�[WQ\�[I�NWZUM��V¼M[\�XI[�KWVt]M�XW]Z�
TM[�MVNIV\[�M\�TM[�QV^Q\MV\�ITWZ[�o�^Q^ZM�LIV[�LM[�
]VQ^MZ[�XZW\uOu[�·�TWOMUMV\[��uKWTM[��IQZM[�LM�
RM]`�·�TM]Z�QV\MZLQ[IV\�L¼QV^M[\QZ�[M]T[�T¼M[XIKM�
X]JTQK�27�+WUUM�WV�XM]\�TM�^WQZ�o�\ZI^MZ[�
ces quelques éclaircissements historiques, 
T¼QV^M[\Q[[MUMV\�LM�TI�Z]M�XIZ�T¼MVNIV\�M[\�
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KWZZuTu�o�LM[�LaVIUQY]M[�[WKQW�uKWVWUQY]M[��
1T�KWV^QMV\�LM�XZuKQ[MZ�Y]¼QT�VM�[¼IOQ\�XI[�
L¼QLuITQ[MZ�KM[�^QTTM[�L]�XI[[u��W��T¼MVNIV\�I^IQ\�
]VM�ZMKWVVIQ[[IVKM�M`\ZwUMUMV\�NIQJTM�M\�W��
TM[�\I]`�LM�XI]^ZM\u�M\�LM�UWZ\ITQ\u�u\IQMV\�
XIZ\QK]TQvZMUMV\�uTM^u[��

Critique de l’urbanisme fonctionnaliste

8IZITTvTMUMV\��o�TI�ÅV�LM[�IVVuM[�����LM[�
critiques déplorent le caractère stérile des 
quartiers modernes conçus à travers l’Europe 
selon la stricte application de la Charte d’Athènes.28 
4I�[]XMZXW[Q\QWV�NWVK\QWVVMTTM�M\�PaOQuVQ[\M�LM[�
logements crée un paysage urbain monotone 
M\�I][\vZM�\IVLQ[�Y]M�TM[�]ZJIVQ[\M[�IٻZUMV\�
]VM�NWQ�QVuJZIVTIJTM�MV^MZ[�TM�XZQVKQXM�L]�
zonage, dictant une stricte séparation entre les 
LQٺuZMV\M[�IK\Q^Q\u[�]ZJIQVM[�29�=V�KTQUI\�LM�
LuÅIVKM�M[\�XIZ\IOu�XIZ�XT][QM]Z[�WXXW[IV\[�
o�T¼]ZJIVQ[UM�NWVK\QWVVITQ[\M�·�WV�XMV[M�I]`�
ZMOZM\[�VW[\ITOQY]M[�LM�/]a�,MJWZL�M\�LM�TI�
ÅTM�[Q\]I\QWVVQ[\M�(>#15) NIKM�o�TI�LQ[XIZQ\QWV�
L]�^QM]`�8IZQ[��+¼M[\�LIV[�KM�KWV\M`\M�LM�
XZuWKK]XI\QWV[�TQuM[�I]`�KIZMVKM[�LM[�VW]^MI]`�
quartiers émergeant des ruines de la guerre 
Y]M�[M�NWZUM�<MIU�@��+WUXW[u�LM�RM]VM[�
IZKPQ\MK\M[�LWV\�)TLW�^IV�-aKS (>#8) M\�)TQ[WV�
et Peter Smithson, le groupe entend renégocier 
certains aspects de l’urbanisme moderne 
LuNMVL]�XIZ�TI�XZWNM[[QWV�30�1T[�ZM^MVLQY]MV\�
l’abandon de certains principes tels que le 
zonage, l’orthogonalité et la tabula rasa. <MIU�@�
MV\MVL�KWVÅO]ZMZ�TI�NIJZQY]M�LM�TI�^QTTM�[]Z�TI�
[WKQIJQTQ\u��T¼uKPIVOM�M\�TI�^QM�KWTTMK\Q^M�31

4I�ÅO]ZM�M[XQvOTM�L¼]V�MVNIV\�TI�\w\M�o�T¼MV^MZ[��
en équilibre sur les garde-corps d’un escalier 
L¼]VM�Z]M�LM�T¼-I[\�-VL�LM�4WVLZM[��QVKIZVM�
un renversement majeur dans l’histoire 
LM�T¼]ZJIVQ[UM�UWLMZVM�32�4¼QUIOM�L]�
XPW\WOZIXPM�6QOMT�0MVLMZ[WV�[MZI�I]�XZMUQMZ�
plan d’un débat qui conduira, quelques années 
XT][�\IZL��o�TI�LQ[[WT]\QWV�L]�+1)5�33 34 On 
doit la postérité de la série de photographies 
d’Henderson à la OZQTTM�LM�ZuQLMV\QÅKI\QWV�]ZJIQVM�35
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L¼)TQ[WV�M\�8M\MZ�;UQ\P[WV��+M[�LMZVQMZ[�
utilisent ces images pour remettre en question 
TM[�XZQVKQXM[�NWVK\QWVVMT[�L]�+1)5�36 et 
proposer une nouvelle structuration de l’espace 
]ZJIQV��.IKM�I]`�Y]I\ZM�KI\uOWZQM[�LM�TI�
OZQTTM�KWZJ][uMVVM�·�habiter, travailler, se déplacer 
et se divertir ·��TM[�;UQ\P[WV�XZWXW[MV\�]VM�
interprétation anthropologique de la perception 
LM�TI�^QTTM"�T¼MVNIV\�I�]VM�UIQ[WV��Y]Q�[M�\ZW]^M�
LIV[�]VM�Z]M��MTTM�UwUM�[Q\]uM�LIV[�]V�
Y]IZ\QMZ��M\�NIQ[IV\�XIZ\QM�QV\uOZIV\M�L¼]VM�^QTTM��
4M�KWVKMX\�LM�maison - rue - quartier - ville met 
l’accent sur des échelles et qualités négligées par 
TM[�\PuWZQM[�NWVK\QWVVITQ[\M[�37

,IV[�KM\\M�Y]w\M�L¼]VM�^QTTM�XT][�WZOIVQY]M��
plus chaotique et prônant l’espace partagé, 
T¼MVNIV\�LM^QMV\�]V�QVLQKI\M]Z�L¼uKPMTTM��
un aspect clairement établi dans la grille 
LM[�;UQ\P[WV��,IV[�KM[�QUIOM[��TI�Z]M�M[\�
QUUWZ\ITQ[uM�KWUUM�]VM�IZvVM�^Q^IV\M�W��
TM�RM]�M[\�T¼M`XZM[[QWV�LM�T¼WZLQVIQZM�M\�L]�
Y]W\QLQMV�38�4M[�MVNIV\[�M\�T¼M[XIKM�]ZJIQV�LM�TI�
rue interagissent de manière souple, soulignant 
]VM�ZMTI\QWV�MV\ZM�[Q\M�M\�IK\QWV��-V��!����
TM[�;UQ\P[WV�IٻZUMV\�¹QV�\PM�]VQVPQJQ\ML�
WZOIVQbI\QWV�WN �\PM�KPQTLZMV¼[�OIUM[�_M�IZM�
seeing a valid pattern, and this is an indication 
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WN �I�NZMMZ�NWZU�WN �WZOIVQbI\QWV�º�39 Soulignant 
TM]Z�QV\uZw\�XW]Z�TM�\PvUM�L]�RM]��TM]Z�OZQTTM�
saisit des chorégraphies ludiques éphémères 
Y]Q�KWV\ZQJ]MV\�o�ZMVNWZKMZ�TM]Z�KWV\M`\M�
]ZJIQV�[XuKQÅY]M��4I�ZuQV\ZWL]K\QWV�LM�T¼MVNIV\�
au cœur du projet urbain marque le début 
d’une tentative d’humaniser l’urbanisme 
UWLMZVM��4M[�M[XIKM[�LM�RM]`�L¼)TLW�^IV�-aKS�
o�)U[\MZLIU�(>#8) constituent d’ailleurs 
une des premières véritables alternatives à 
T¼]ZJIVQ[UM�LM�\aXM�+1)5�40�4I�KWUU]VI]\u�
RWaM][M�L¼MVNIV\[�RW]IV\�LIV[�TM[�Z]M[�
néerlandaises incarne la critique de l’urbanisme 
NWVK\QWVVITQ[\M�

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[

)ZQv[��8PQTQXXM��¹4¼MVNIV\�M\�TI�Z]M��
LM�TI�^QTTM�o�T¼IV\Q^QTTM�º�1V�Essais de 
mémoire, 1943-1983. 8IZQ["�-L��L]�
;M]QT���!!���

*TWMUPM]^MT��5IZMV\M�M\�2IIX�
/]TLMUWVL��ML[��.rancis Alÿs - 
Children’s Games.�:W\\MZLIU"�VIQ����
X]JTQ[PMZ[�����!�

*ZW]OvZM��/QTTM[��¹-[XIKM�LM�RM]�
M\�M[XIKM�X]JTQK�º�Architecture & 
Comportement,�^WT������!!��"���������

+I\[IZW[��+PZQ[\WXPM��¹4¼MVNIV\�I]�
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[\WVM[�TMVNIV\�I]�KWM]Z�L]�XZWRM\�
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;aUWV[��ML[��Francis Alÿs. The 
Nature of  the Game.�4M]^MV"�4M]^MV�
=VQ^MZ[Q\a�8ZM[[�������

2IKWJ[��2IVM��Déclin et survie des 
grandes villes américaines. 5IZ[MQTTM"�
8IZMV\Pv[M[�������

4MNIQ^ZM��4QIVM�M\�1VOMJWZO�LM�
:WWLM��ML[��Aldo van Eyck: the 
playgrounds and the city. :W\\MZLIU"�
;\MLMTQRS�5][M]U�������

4MO]u��8I[KITM��¹,M[�^QTTM[�XW]Z�TM[�
MVNIV\[�º�1V�La ville récréative: enfants 
joueurs et écoles buissonnières. Gollion: 
1VNWTQW�������

5�TTMZ��2WVI[��¹)VW\PMZ�5QZIKTM�º�
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6W[KPQ[��3IR��¹4I�^QTTM��]V�\MZZIQV�
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>MZVIV\��)]ZuTQMV��¹4¼MVNIV\�M\�TI�
^QTTM�NWVK\QWVVITQ[\M"�TM�RM]�KWUUM�
espace de résistance ?” New journal 
of  childhood and adolescence, Hors-série 
VW����������"������� �

?IZL��+WTQV��L’enfant dans la ville. 
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.ZIVKM�:PQbWUM�������

Illustrations

Fig. 1 )T¿[��.ZIVKQ[� Untitled, 
5WV\uZIT��+IVILI��������0]QTM�
et crayon de couleur sur papier et 
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,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�
partir du court-métrage Children’s 
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4M�TWVO�L¼]VM�ZW]\M�KIQTTW]\M][M��
un jeune garçon court derrière 
]V�XVM]��1T�M[Y]Q^M�]VM�UW\W�
avant d’opérer un demi-tour 
sur toute la largeur de la route, 
XW]Z[]Q^IV\�[I�KW]Z[M�MٺZuVuM�
I^MK�TI�ZW]M��,M]`�I]\ZM[�
compagnons de jeu s’élancent 
[]Z�TI�XQ[\M��NZIXXIV\�LM]`�
pneus d’épaisseurs et diamètres 
LQٺuZMV\[�I^MK�]V�Jp\WV�LM�
JWQ[��)TWZ[�Y]¼QT�UIVY]M�
d’entrer en collision avec un 
pVM�\ZI^MZ[IV\�TI�ZW]\M��]V�LM[�
protagonistes perd le contrôle 
de la trajectoire de son arceau, 
Y]Q�ÅVQ\�QVu^Q\IJTMUMV\�LIV[�
]VM�ÆIY]M�L¼MI]��;WV�KIUIZILM�
NIQ\�ÅvZMUMV\�LMUQ�\W]Z�I^IV\�
L¼w\ZM�STI`WVVu�XIZ�]V�^uPQK]TM�
QUXI\QMV\��=V�KW]X�LM�XQML�
LIV[�TM�XVM]�ÅVQ\�LM�NIQZM�
avancer celui-ci jusqu’à la ligne 
L¼IZZQ^uM�1



4¼QZZuO]TIZQ\u�L]�\MZZIQV�Lu\MZUQVM�TM�XIZKW]Z[�
QVKMZ\IQV�L]�XVM]�O]QLu�XIZ�TM�RW]M]Z��4I�
chaussée irrégulière est ici le support du jeu des 
RM]VM[�MVNIV\[��1T[�][MV\�L¼IZ\MNIK\[�·�bâtons 
et pneus�·�XW]Z�[¼ILWVVMZ�I^MK�IOQTQ\u�o�]V�
jeu que l’on retrouve déjà chez les petits 
KQ\ILQV[�LM�*Z]MOMT��4M�RW]M]Z�[M�JI\�KWV\ZM�
TM[�I[XuZQ\u[�L]�[WT�KIQTTW]\M]`�Y]Q�\MVLMV\�o�
NIQZM�LuZQ^MZ�TI�\ZIRMK\WQZM�LM�TI�ZW]M��(>#1) 1T�
est particulièrement délicat de maintenir en 
XW[Q\QWV�^MZ\QKITM�TM[�XVM][�ÅV[�M\�[W]XTM[�LM[�
JQKaKTM\\M[��[]Z\W]\�TWZ[Y]¼QT�NI]\�VuOWKQMZ�LM[�
^QZIOM[��8W]Z�NIQZM�LMUQ�\W]Z��TM[�RM]VM[�RW]M]Z[�
habiles inclinent l’arceau en caoutchouc sans 
perdre d’élan, puis repartent en direction de 
la ligne de départ sous les encouragements de 
TM]Z[�KIUIZILM[�

Objets et artefacts 

)�T¼QV[\IZ�LM[�MVNIV\[�LM�Coins,2  Knucklebones,3  
ou Caracoles,4 les jeunes joueurs de Stick and 
Wheels s’emparent d’objets ordinaires pour en 
NIQZM�LM[�W]\QT[�LM�RM]��8W]Z�TM[�XZW\IOWVQ[\M[�LM�
la série Children’s Games��\W]\�uTuUMV\�XM]\�w\ZM�
utilisé comme outil de jeu 5�·�bouteille, cailloux, 
bâton, pneu.�4M[�MVNIV\[�[WV\�LM[�¹JZWKIV\M]Z[�
de l’humanité, jouent avec toute antiquaille qui 
TM]Z�\WUJM�[W][�TI�UIQV�º�6�+M[�WJRM\[��W]\QT[�
M\�IZ\MNIK\[�]\QTQ[u[�KWUUM�RW]M\[��IKY]QvZMV\�
ITWZ[�LM�VW]^MTTM[�[QOVQÅKI\QWV[�Zu[]T\IV\�LM�
T¼QV^MV\QWV�M\�LM�TI�KZuI\QWV�MVNIV\QVM[�7�1T[�
sont éphémères, souvent conçus pour de courts 

���>WQZ�Children’s 
Game #7: Stick and 
Wheels

���>WQZ�Children’s 
Game #3: Coins

���>WQZ�Children’s 
Game #18: 
Knucklebones

���>WQZ�Children’s 
Game #1: Caracoles

���+TIM[�M\�
Symons, The 
Nature of  the Game, 
23

���5ITI]L��
L’architecte joueur, 
138

���*ZW]OvZM��
“Espace de jeu et 
espace public,” 
166
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UWUMV\[�LM�RM]`��4M�Jp\WV�LM^MV]�IZUM�M\�
le caillou devenu osselet perdent leur sens 
VW]^MI]�Lv[�TWZ[�Y]M�TM�RM]�[¼IZZw\M��

;MTWV�2MIV�+Pp\MI]��TM�UMQTTM]Z�RW]M\�
XW]Z�T¼MVNIV\�M[\�KMT]Q�Y]Q�VM�ZMXZu[MV\M�
rien; l’imprécision de l’objet qui n’a pas de 
[QOVQÅKI\QWV�XMZUM\�o�T¼MVNIV\�LM�^WQZ�MV�T]Q�KM�
Y]¼QT�^M]\�8�9]IVL�]V�MVNIV\�]\QTQ[M�LM[�W]\QT[�
XW]Z�RW]MZ��QT�LWQ\�[W]^MV\�[M�KWVNWZUMZ�o�TM]Z[�
ZvOTM[��7Z�[W]^MV\��T¼WJRM\�V¼M[\�Y]¼]V�[]XXWZ\�
XW]Z�T¼QUIOQVI\QWV�9�+MZ\IQV[�WJRM\[�[WV\�
naturellement polyvalents et ont le pouvoir de 
[aUJWTQ[MZ�]VM�QVÅVQ\u�LM�KPW[M["�]V�Jp\WV�
XM]\�ZM^w\QZ�]VM�U]T\Q\]LM�LM�[QOVQÅKI\QWV[�
·�IZUM��KPM^IT��JIO]M\\M�UIOQY]M��KIVVM�o�
XwKPM#�]VM�KWZLM�XM]\�w\ZM�]\QTQ[uM�KWUUM�
ZwVM[�XW]Z�IVQUIT��KWZLM�o�[I]\MZ�W]�JQMV�
XW]Z�ÅO]ZMZ�]VM�TQOVM��]V�WJ[\IKTM��4M�KWZX[�
XM]\�I][[Q�ZM^w\QZ�]VM�QVÅVQ\u�LM�[aUJWTM["�MV�
]\QTQ[IV\�[WV�KWZX[��]V�MVNIV\�XM]\�ZMXZu[MV\MZ�
I][[Q�JQMV�LM[�w\ZM[�P]UIQV[�W]�LM[�IVQUI]`�
que des objets inanimés tels qu’un lit ou un 
IZJZM�10�4¼MVNIV\�][M�I][[Q�XIZNWQ[�L¼WJRM\[�
UWQV[�ÆM`QJTM[�·�XMTTM��KPIQ[M�XIZ�M`MUXTM�·�
dont la nature est alors naturellement prise en 
KWUX\M�LIV[�TM�RM]�11

 ��+Pp\MI]��
L’enfant et le jeu, 

126

!��+Pp\MI]�����

����+Pp\MI]�����

����+Pp\MI]�����



+MZ\IQV[�RW]M\[�[WV\�uOITMUMV\�MUXZ]V\u[�I]`�
W]\QT[�LM[�IL]T\M[��Lu\W]ZVu[�LM�TM]Z�NWVK\QWV�
XZMUQvZM��+WUUM�T¼I�[W]TQOVu�*MVRIUQV��TM[�
MVNIV\[�]\QTQ[MV\�KM[�WJRM\[�VWV�XW]Z�QUQ\MZ�
les œuvres des adultes, mais davantage pour 
Zu]VQZ�LM[�UI\uZQI]`�LM�VI\]ZM[�\Zv[�LQٺuZMV\M[�
LIV[�LM[�ZMTI\QWV[�VW]^MTTM[�M\�QV\]Q\Q^M[�12 
4M[�MVNIV\[�QV\MZIOQ[[MV\�I^MK�LM[�^IZQIJTM[�
\MTTM[�Y]M�TM[�UI\uZQI]`��TM[�NWZUM[��TM[�WLM]Z[#�
ainsi que d’autres phénomènes physiques tels 
que l’électricité, le magnétisme et la gravité, 
[IV[�W]JTQMZ�TM[�Æ]QLM[��TM[�[WV[��TI�U][QY]M��
le mouvement; et les autres entités telles que 
TM[�w\ZM[�P]UIQV[��TM[�IVQUI]`��TM[�QV[MK\M[��
TM[�XTIV\M[�13 (>#6)�2M]`�M\�RW]M\[�ZMXZu[MV\MV\�
une reproduction décalée et ponctuelle du 
[aUJWTQY]M��NItWVVu[�o�XIZ\QZ�LM�TI�UI\QvZM�
Y]M�T¼MVNIV\�XM]\�[¼IXXZWXZQMZ��UWLMTMZ�M\�
\ZI^IQTTMZ�14�4M[�MVNIV\[�ZMKWUXW[MV\�IQV[Q�]V�
monde d’objets au sein du grand monde qui 
TM[�MV\W]ZM��LuÅVQ[[IV\�TM]Z�XZWXZM�]VQ^MZ[��W��
KPIY]M�WJRM\�XW[[vLM�[WV�[\I\]\�15

Théorie des éléments indéterminés 

)TLW�^IV�-aKS�(>#8) souligne l’importance 
d’objets qui ne sont “rien en soi” mais 
Y]Q�XW[[vLMV\�]VM�NWVK\QWV�W]^MZ\M�16 En 
MٺM\��LM[�WJRM\[�Y]Q�XM]^MV\�w\ZM�]\QTQ[u[�LM�
LQٺuZMV\M[�UIVQvZM[�[\QU]TMV\�TI�KZuI\Q^Q\u�M\�

����+TIM[�M\�
Symons, The 
Nature of  the Game, 
23

����:WUIOVa��
Anthologie, 83

����+MOIZZI��
¹4M�Y]W\QLQMV�LM�
T¼MVNIVKM�º����

����4MNIQ^ZM�M\�LM�
:WWLM� Aldo van 
Eyck, 7

����+MOIZZI�����



T¼QUIOQVI\QWV�LM�T¼MVNIV\�17 ,M�NIQ\��TWZ[Y]¼]V�
uY]QXMUMV\�XZu[MV\M�]VM�NWZUM�[QUXTM��
T¼MVNIV\�I�TI�XW[[QJQTQ\u�LM�T¼]\QTQ[MZ�LM�U]T\QXTM[�
NItWV[��-V�ZM^IVKPM��[Q�]V�uY]QXMUMV\�LQK\M�
]V�UW]^MUMV\�[XuKQÅY]M��QT�\MVL�o�TQUQ\MZ�TI�
KZuI\Q^Q\u��TI�[XWV\IVuQ\u�M\�TI�ZQKPM[[M�L]�RM]�18 

(>#23)

4I�\PuWZQM�LM[�uTuUMV\[�QVLu\MZUQVu[�·�loose 
parts�·�[\QX]TM�Y]M�LIV[�]V�MV^QZWVVMUMV\�
donné, le degré d’inventivité, de créativité et 
les possibilités de découverte sont directement 
XZWXWZ\QWVVMT[�I]�VWUJZM�M\�I]`�NWZUM[�
LM�^IZQIJTM[�XZu[MV\M[�19 Or les aires de jeux 
notamment, avec des équipements à usage 
[XuKQÅY]M��UIVY]MV\�KZ]MTTMUMV\�L¼uTuUMV\[�
QVLu\MZUQVu[� (>#8)�+M[�places de jeux sont 
caractérisées par leur propreté, leur statisme, et 
VM�TIQ[[MV\�Y]M�\Zv[�XM]�LM�XTIKM�I]`�NWZUM[�LM�
RM]�[XWV\IVu��(>#20)�1T�MV�M[\�LM�UwUM�XW]Z�
TM[�RW]M\[�UIV]NIK\]Zu[��LWV\�TM[�XIZIUv\ZM[�
[WV\�XZuLuÅVQ[�M\�TQUQ\u[��)�KWV\ZIZQW��TM[�
XVM][��TM[�KIQTTW]`�W]�TM[�KWZLM[�VM�[WV\�
IKKWUXIOVu[�L¼I]K]VM�QV[\Z]K\QWV��+M[�WJRM\[�
VM�LQ[MV\�XI[�I]�RW]M]Z�KM�Y]¼QT�LWQ\�MV�NIQZM��
1T[�XZMVVMV\�\W]\�TM]Z�[MV[�[M]TMUMV\�TWZ[Y]¼QT[�
LM^QMVVMV\�[]XXWZ\[�M\�W]\QT[�LM�RM]`�

Détournements

)]K]V�LM[�MVNIV\[�LM[�NIJTM[�]ZJIQVM[�
LM�)T¿[�VM�RW]MV\�LIV[�KM�Y]¼WV�IXXMTTM�
communément une aire de jeux��4M[�
protagonistes se saisissent d’espaces urbains 
W]^MZ\[��TM[�\ZIV[NWZUIV\�MV�\MZZIQV[�LM�RM]�
IVQUu[��4M]Z[�M`XTWQ\[�VM�TIQ[[MV\�XI[�LM�\ZIKM[�
UI\uZQMTTM[�[QOVQÅKI\Q^M[��UIQ[�[M]TMUMV\�LM[�
[W]^MVQZ[�XMZ[WVVMT[�M\�KWTTMK\QN[�I\\IKPIV\[��
+M�ZMV^MZ[MUMV\�^WTWV\IQZM�LM�TI�ZuITQ\u�o�LM[�
ÅV[�LM�X]Z�IU][MUMV\�NIQ\�uKPW�o�TI�VW\QWV�
de détournement�u\IJTQ�XIZ�TM[�[Q\]I\QWVVQ[\M[��
(>#15) +M\\M�[]J^MZ[QWV�LM�T¼M`XuZQMVKM�
ordinaire était une pratique courante de 
T¼MVNIVKM�I^IV\�T¼I^vVMUMV\�LM�T¼IQZM�LM�RM]�
UWLMZVM�20

����4MNIQ^ZM�M\�LM�
:WWLM�����

� ��:WUIOVa��
Anthologie, 101

�!��:WUIOVa�� �

����+TIM[�M\�
Symons, The 

Nature of  the Game, 
85



4M[�M[XIKM[�]ZJIQV[�[WV\�LW\u[�L¼]VM�
^IZQu\u�L¼IZ\MNIK\[�NWVK\QWVVMT[�M\�XIZNWQ[�
indispensables tels que des bornes, des bancs, 
LM[�XW\MI]`�M\�LM[�IZZw\[�LM�J][��7V�\ZW]^M�
aussi d’autres types d’équipements ajoutés 
XW]Z�MVZQKPQZ�T¼M`XuZQMVKM�]ZJIQVM��KWUUM�
LM[�QV\MZ^MV\QWV[�IZ\Q[\QY]M[�W]�LM[�NWV\IQVM[�
T]LQY]M[��4M�UWJQTQMZ�]ZJIQV�V¼I�XI[�o�w\ZM�
M`XTQKQ\MUMV\�T]LQY]M�XW]Z�w\ZM�XMZt]�IQV[Q�
XIZ�TM[�MVNIV\["�I]�KWV\ZIQZM��TI�TQJMZ\u�XMZUQ[M�

4M�Lu\W]ZVMUMV\�QV\MZ^QMV\�LM�UIVQvZM�
quasi systématique dans les pratiques du jeu 
[XWV\IVu�I]�[MQV�LM�T¼M[XIKM�]ZJIQV��+M[�
détournements sont presque toujours associés 
o�]VM�ITQuVI\QWV�W]�o�]VM�\ZIV[NWZUI\QWV�
L¼]V�WJRM\�M`Q[\IV\�o�]V�MVLZWQ\�[XuKQÅY]M"�
XIZ�M`MUXTM��]V�JIVK�\ZIV[NWZUu�MV�KIOM�LM�
NWW\�W]�MV�NWZ\MZM[[M�TWZ[�L¼]VM�JI\IQTTM�LM�
JW]TM[�LM�VMQOM�21�=VM�\MTTM�\ZIV[NWZUI\QWV�VM�
[]Z^QMV\�Y]M�LIV[�]V�KWV\M`\M�XZuKQ[�·�Y]IVL�
T¼MV^QZWVVMUMV\�]ZJIQV�XMZUM\�I]`�[KuVIZQW[�
T]LQY]M[�LM�T¼MVNIV\�LM�[M�LuZW]TMZ��8Z�VIV\�
]VM�uL]KI\QWV�]ZJIQVM�Y]Q�ZMVLM�T¼MVNIV\�
maitre de son environnement, l’écrivain 
américain Paul Goodman soutient que “pour 
u^Q\MZ�L¼w\ZM�I^ITu�W]�u\QY]M\u�XIZ�TI�^QTTM��
]V�MVNIV\�LWQ\�IXXZMVLZM�o�TI�KWV\W]ZVMZ�M\�
o�TI�[IJW\MZ�KPIY]M�NWQ[�Y]M�T¼WKKI[QWV�[¼MV�
XZu[MV\M�º�22

Fig. 1 =V�JIVK�
détourné en cage 
LM�NWW\�

����5�TTMZ��
¹)VW\PMZ�
5QZIKTM�º����

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 201



par ces objets du quotidien est le support 
QV\ZQV[vY]M�L]�RM]�[XWV\IVu�LM�T¼MVNIV\��+M[�
installations sont ainsi souvent détournées 
LM�TM]Z�][IOM�QVQ\QIT"�TM[�NWV\IQVM[�LM^QMVVMV\�
LM[�XQ[KQVM[��TM[�[\I\]M[�[M�\ZIV[NWZUMV\�MV�
montagnes d’escalade, la végétation urbaine 
se métamorphose en jungles et labyrinthes, 
les pelouses sont creusées et les racines 
déterrées par des mains agiles, toutes orientées 
^MZ[�]V�WJRMK\QN �KWUU]V�M\�XZM[[IV\�\MQV\u�
L¼QUIOQVIQZM�23�+M[�QVNZI[\Z]K\]ZM[�[WV\�
également considérées comme des points 
L¼I\\ZIK\QWV��NI^WZQ[IV\�TM[�ZMVKWV\ZM[�M\�TM[�
interactions sociales: on prend encore pour 
M`MUXTM�TM[�NWV\IQVM[�Y]Q�LM^QMVVMV\�LM[�
M[XIKM[�I]\W]Z�LM[Y]MT[�TM[�MVNIV\[�IQUMV\�[M�
rassembler, créant des moments de convivialité 
M\�L¼IU][MUMV\�24

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[

*ZW]OvZM��/QTTM[��¹-[XIKM�LM�RM]�
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Illustrations

Fig. 1 /WTbMV��)VV��+PQTLZMV�
XTIaQVO�NWW\JITT��8PW\WOZIXPQM������
��)VV�/WTbMV

,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�
partir du court-métrage Children’s 
Game #7: Stick and Wheels LM�.ZIVKQ[�
)T¿[� P\\X["��NZIVKQ[ITa[�KWU�
KPQTLZMV[�OIUM���PWWX�IVL�[\QKS�

����:WUIOVa��
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>Q[IOM�KWV\ZM�TM�U]Z��]V�XM\Q\�
OIZtWV�uVWVKM�o�^WQ`�PI]\M�
·�¹7VM��\_W��\PZMM��NW]Z��Å^M��
[Q`��[M^MV��MQOP\��VQVMº�·��QT�
[M�ZM\W]ZVM�JZ][Y]MUMV\�·�
¹<-6�	º�·�XW]Z�[¼uTIVKMZ�o�TI�
poursuite de ses compagnons de 
RM]��;]Z�TM�\WQ\�LM�T¼QUUM]JTM��
TM[�ZQZM[�M\�M`KTIUI\QWV[�LM[�
RM]VM[�PIJQ\IV\[�Zu[WVVMV\��4M[�
dalles de la toiture, les lignes de 
peinture et quelques plots carrés 
NWZUMV\�TM]Z�\MZZIQV�LM�RM]��
4M[�UIZY]M[�JTIVKPM[�I]�[WT�
sont utilisées pour délimiter le 
XuZQUv\ZM�ZuOTMUMV\IQZM�L]�RM]��
=VM�NWQ[�XMZKPu[�[]Z�T¼]V�LM[�
plots, les bras croisés, ils sont 
[I]N[��;Q�TM�KWUX\M]Z�IZZQ^M�o�
toucher un des protagonistes, il 
[¼M`KTIUM�¹+W^QL�	º�M\�TM�RW]M]Z�
touché chasse à son tour les 
I]\ZM[�MVNIV\[�1



4M�RM]�XZMVL�^QM�[]Z�TI�\WQ\]ZM�L¼]V�QUUM]JTM��
TM[�RW]M]Z[�[]ZXTWUJIV\�TM�XIa[IOM�]ZJIQV��
4M[�RW]M]Z[�ZuQV\MZXZv\MV\�Y]MTY]M[�uTuUMV\[�
IZKPQ\MK\WVQY]M[�LM�KM\�M[XIKM�·�lignes, plots�·�
XW]Z�MV�NIQZM�TM]Z�[]XXWZ\�L]�RM]��(>#1) On 
ZMKWVVIQ\�NIUQTQvZMUMV\�T¼]VQ^MZ[MT�jeu du loup 
ou jeu du chat, un jeu de poursuite 2�W��]V�RW]M]Z�
désigné comme le loup doit courir après les 
autres participants jusqu’à ce qu’il réussisse à 
MV�\W]KPMZ�]V�I]\ZM��Y]Q�LM^QMV\�ITWZ[�TM�TW]X��
+M\\M�ZvOTM�LM�JI[M�XZu[MV\M�LM�VWUJZM][M[�
^IZQIV\M[��1KQ��Y]IVL�]V�RW]M]Z�[M�XMZKPM�[]Z�
T¼]V�LM[�XTW\[�KIZZu[��QT�VM�XM]\�w\ZM�I\\ZIXu�XIZ�
TM�TW]X��)][[Q��TM�TW]X�[¼uKZQM�¹+W^QL�	º�TWZ[Y]¼QT�
\W]KPM�[I�XZWQM��4M[�XZW\IOWVQ[\M[�QV\MZIOQ[[MV\�
de manière corporelle les uns avec les autres, le 
processus de jeu impliquant inévitablement la 
rencontre des corps : le loup touche une partie 
L]�KWZX[�LM�[I�^QK\QUM�·�dos, bras, torse�·�I^MK�
sa main ou son bras dans le but de les toucher 
XPa[QY]MUMV\��

���>WQZ�TI�
KTI[[QÅKI\QWV�LM[�
RM]`�LM�1WVI�M\�
Peter Opie

���>WQZ�Children’s 
Game #24: 
Pandemic Games



Covid-19

8MVLIV\�TI�XIVLuUQM�UWVLQITM�L]�+W^QL��!�
et alors que l’ensemble de la population 
mondiale était maintenu dans un état 
L¼Q[WTMUMV\��TM[�MVNIV\[�WV\�ZuQV\MZXZu\u�KM�
KWV\M`\M�XIVLuUQY]M�o�\ZI^MZ[�TM�RM]��)TWZ[�
que des adaptations de l’universel jeu du loup 
apparaissent en écho à la pandémie, l’activité 
ludique s’impose comme un moyen de se réunir 
LIV[�]V�KWV\M`\M�W��TM[�KWV\IK\[�[WKQI]`�[WV\�
TQUQ\u[�3

)]�XT][�NWZ\�LM�TI�XZWXIOI\QWV�L]�^QZ][��]VM�
VW]^MTTM�^IZQIV\M�M[\�IXXIZ]M��W��TM�XW]Z[]Q^IV\�
incarne non pas le loup mais le virus lui-
UwUM��,IV[�Pandemic Games,4 le traditionnel 
¹\W]KPu�	º�M[\�[]J[\Q\]u�XIZ�¹+W^QL�	º��TM�RW]M]Z�
I\\ZIXu�u\IV\�ITWZ[�ÅK\Q^MUMV\�KWV\IUQVu�XIZ�
TI�UITILQM��8W]Z�[M�LuJIZZI[[MZ�LM�TI�UITILQM��
le virus tente de toucher les autres joueurs, les 
KWV\IUQVIV\�TWZ[Y]¼QT[�[WV\�\W]KPu[��,IV[�TI�
UwUM�QLuM��TM[�MVNIV\[�LM�Contagio 5 s’amusent 

���>WQZ�Children’s 
Game #25: 

Contagio

���+TIM[�M\�
Symons, The 

Nature of  the Game, 
169

���>WQZ�Children’s 
Game #24: 

Pandemic Games



avec leur propre version de la pandémie: 
KWV\IUQVu�XIZ�]VM�UITILQM�ÅK\Q^M��T¼]V�LM[�
participants doit poursuivre les autres et les 
\W]KPMZ�XW]Z�TM]Z�\ZIV[UM\\ZM�TI�UITILQM��
4I�LQٺuZMVKM�QKQ�M[\�Y]M�T¼WV�VM�XM]\�XI[�[M�
LuJIZZI[[MZ�LM�TI�UITILQM��TM�^QZ][�ÅK\QN �[M�
XZWXIOMIV\�ITWZ[�LM�UIVQvZM�M`XWVMV\QMTTM��4M[�
protagonistes dissimulent leurs visages avec des 
masques de couleurs autres que rouge, le rouge 
étant porté par le premier poursuivant, puis par 
TM[�RW]M]Z[�Y]¼QT�KWV\IUQVM��4WZ[Y]¼QT�\W]KPM�]V�
XIZ\QKQXIV\��TM�^QZ][�XZWKTIUM�¹+WV\IOQW�	º�M\�TI�
^QK\QUM�ZuXWVL�¹+WV\IOQILW�	º�\W]\�MV�ZM^w\IV\�
un masque rouge et s’empressant de poursuivre 
TM[�RW]M]Z[�VWV�KWV\IUQVu[��4M�LMZVQMZ�MVNIV\�
restant s’écrie “Survivor !” 6

,IV[�]VM�u\]LM�[]Z�TM[�RM]`�MV�\MUX[�
LM�XIVLuUQM��2]TQI�*Q[PWX�I�QLMV\QÅu�M\�
KI\ITWO]u�TM[�LQٺuZMV\M[�^IZQIV\M[�L] jeu du 
loup IXXIZ]M[�L]ZIV\�KM\\M�XuZQWLM��,IV[�TM�
KWV\M`\M�XIVLuUQY]M�UWVLQIT��KM[�RM]`�LM�
poursuite comportaient le risque de multiplier 

���.W`��
¹+PQTLZMV¼[�/IUM�
#25”



TM[�KWV\IK\[�M\�L¼I\\ZIXMZ�TM�^QZ][��+MZ\IQVM[�
^MZ[QWV[�WV\�u\u�QV\MZLQ\M[�I]`�MVNIV\[�XIZ�
KZIQV\M�L¼QVNMK\QWV�XIZ�TM�+W^QL��!��)^MK�
TM]Z�QVOuVQW[Q\u�PIJQ\]MTTM��TM[�MVNIV\[�WV\�
continué à jouer, en touchant leurs ombres 
XIZ�M`MUXTM��+M[�M`MUXTM[�\uUWQOVMV\�L]�
RM]�MVNIV\QV�MV�\IV\�Y]M�\Q[[IOM�KWUXTM`M�
L¼QVÆ]MVKM[�KWV\MUXWZIQVM[�M\�L¼uTuUMV\[�\QZu[�
LM�\ZILQ\QWV[�XT][�IVKQMVVM[�7�,M[�^IZQI\QWV[�
pandémiques du jeu du loup ont été observées 
dans une cinquantaine de pays,8 démontrant la 
X]Q[[IVKM�LM[�XPuVWUvVM[�LM�RM]�KPMb�T¼MVNIV\�
M\�Y]M[\QWVVIV\�TI�LQUMV[QWV�]VQ^MZ[MTTM�L]�RM]��
(>#18)

Corps

4I�[uZQM�Children’s Games�ZI[[MUJTM�LQٺuZMV\[�
RM]`�Y]Q�UM\\MV\�T¼IKKMV\�[]Z�TM[�OM[\M[�M\�TI�
XZu[MVKM�KWZXWZMTTM�9 Plusieurs scènes montrent 
LM[�MVNIV\[�Y]Q�QV\MZIOQ[[MV\�MV\ZM�M]`�M\�
avec le corps ou parties du corps des autres 
RW]M]Z[�·�T¼M`MUXTM�TM�XT][�u^QLMV\�u\IV\�TM�RM]�
de saute-mouton dans Leapfrog�10 (>#20)�,IV[�
LM�VWUJZM]`�KW]Z\[�Uu\ZIOM[�·�LWV\�Pandemic 
Games, le jeu s’articule autour de rencontres 
[XuKQÅY]M[�MV\ZM�TM[�KWZX[��4M�XWQV\�KMV\ZIT�
de l’action se déplace alors des individus vers 
T¼QV\MZIK\QWV�LM�TM]Z�KWZX[��M\�W]�LM[�LQٺuZMV\M[�
XIZ\QM[�LM�TM]Z�KWZX[�11

1T�M[\�QV\uZM[[IV\�LM�[M�XMVKPMZ�[]Z�TM[�uKZQ\[�LM�
T¼IV\PZWXWTWO]M�NZIVtIQ[�5IZKMT�5I][[��Y]Q�
introduit en 1934 la notion de techniques du corps. 
;MTWV�5I][[��TM�KWZX[�KWV[\Q\]M�¹TM�XZMUQMZ�M\�
TM�XT][�VI\]ZMT�QV[\Z]UMV\�LM�T¼PWUUMº#�QT�NI]\�
entendre par là que le corps est simultanément 
objet technique et moyen technique de 
T¼PWUUM�12�4I�VW\QWV�LM�\MKPVQY]M�L]�
corps englobe l’ensemble des gestes et des 
mouvements acquis par un individu au sein de 
[I�[WKQu\u��+M[�XZI\QY]M[�[WKQITM[�M\�K]T\]ZMTTM[�
régissent la manière dont les individus 
utilisent et mobilisent leur corps dans des 
KWV\M`\M[�[XuKQÅY]M[�13�4M[�OM[\M[��XW[\]ZM[�M\�
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mouvements du corps ne sont pas simplement 
des actions individuelles, mais plutôt des 
UIVQNM[\I\QWV[�LM�TI�K]T\]ZM�M\�LM�TI�[WKQu\u�
LIV[�TM[Y]MTTM[�QT[�[¼QV[KZQ^MV\��4M[�\MKPVQY]M[�
du corps sont transmises de génération en 
génération, contribuant ainsi à la perpétuation 
LM[�VWZUM[�K]T\]ZMTTM[�I]�ÅT�L]�\MUX[�14�<W]\�
KWUUM�TM�RM]�·�^WQZ�0]QbQVOI�(>#18), le corps 
humain devient alors un médium à travers 
TMY]MT�TI�K]T\]ZM�[¼M`XZQUM�M\�[M�XMZXu\]M��

Protagonistes du jeu et sociabilités

)�LM�\Zv[�ZIZM[�M`KMX\QWV[��Children’s Games met 
MV�[KvVM�LM[�RM]`�Y]Q�[M�XZI\QY]MV\�o�XT][QM]Z[��
4M[�MVNIV\[�WV\�JM[WQV�TM[�]V[�LM[�I]\ZM[�XW]Z�
[¼MVOIOMZ�LIV[�TM[�RM]`�ÅTUu[�XIZ�.ZIVKQ[�
)T¿[��8IZ�LuÅVQ\QWV��TM�RM]�[]XXW[M�VWV�XI[�TI�
solitude mais la compagnie, souvent en cercle 
ZM[\ZMQV\�15 ;MTWV�2MIV�+Pp\MI]��TM[�MVNIV\[�
V¼IQUMV\�XI[�RW]MZ�[M]T[�M\�XZuNvZMV\�RW]MZ�MV�
XZu[MVKM�L¼I]\ZM[�KWUXIOVWV[�LM�RM]��5wUM�
lorsqu’ils ne jouent pas à proprement parler 
ensemble, ils s’amusent à côté les uns des autres, 
[M�NIQ[IV\�XIZ\�LM�TM]Z[�M`XuZQMVKM[�16�4¼IK\Q^Q\u�
ludique semble incomplète lorsqu’elle se limite 
o�]V�[QUXTM�M`MZKQKM�[WTQ\IQZM��TM[�RM]`�I\\MQOVIV\�
généralement leur plein épanouissement 
TWZ[Y]¼QT[�MVOMVLZMV\�]VM�Zu[WVIVKM�KWUXTQKM�17

4M[�XZI\QY]M[�LM�RM]�[XWV\IVu�LIV[�T¼M[XIKM�
]ZJIQV�[WV\�I^IV\�\W]\�KWTTMK\Q^M[��4¼M[XIKM�
public constitue un espace de rencontres 
et de sociabilités pour le jeune citadin 18 et 
Zu[WVVM�I]`�NWVK\QWV[�L]�RM]�M`XTQKQ\uM[�
XIZ�TM�X[aKPW\PuZIXM]\M�3IR�6W[KPQ[�"�TM�
jeu comme occasion de sociabilité et le jeu 
comme occasion d’appropriation du monde 
LM[�IL]T\M[�19 (>#20) 8IZ�TM�RM]��T¼MVNIV\�WXvZM�
de nombreuses interactions sociales avec ses 
pairs tout en appréhendant le monde des 
adultes et en s’intégrant à la société en tant 
Y]M�KQ\WaMV��-V�ZMRWQOVIV\�TM�OZW]XM�LM�RM]��
T¼MVNIV\�ILPvZM�o�]V�KMZ\IQV�KWLM�T]LQY]M��
[MUJTIJTM�o�]V�KWV\ZI\�[WKQIT�QUXTQKQ\M��4M�RM]�
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ZMXZu[MV\M�]V�MVOIOMUMV\�MV^MZ[�[WQ�UwUM�
et envers les autres, qui implique le respect de 
KWV[QOVM[�M\�LM�ZvOTM[�[XuKQÅY]M[�20�1V\MZIOQZ�
I^MK�[M[�XIQZ[�XMZUM\�o�T¼MVNIV\�LM�Lu^MTWXXMZ�
LM[�KWUXu\MVKM[�[WKQITM[�\W]\�MV�IٻZUIV\�LM[�
[MV\QUMV\[�L¼IXXIZ\MVIVKM�M\�LM�KWTTMK\Q^Q\u��
4M[�ZMVKWV\ZM[�[WKQITM[�T]Q�XMZUM\\MV\�
d’apprendre à communiquer, à gérer des 
KWVÆQ\[�UIQ[�I][[Q�o�NIQZM�XZM]^M�L¼I]\WVWUQM�M\�
o�IٻZUMZ�[WV�QLMV\Q\u�21

<QU�/QTT�ZMTv^M�\ZWQ[�uTuUMV\[�NWVLIUMV\I]`��
·�T¼M[XIKM��TM�\MUX[�M\�T¼I\\Q\]LM�LM[�IL]T\M[�·�o�
XZMVLZM�MV�KWUX\M�XW]Z�XMZUM\\ZM�I]`�MVNIV\[�
LM�RW]MZ�TQJZMUMV\�LIV[�T¼M[XIKM�]ZJIQV��4M[�
LM]`�XZMUQMZ[�NIK\M]Z[�·�M[XIKM�M\�\MUX[��·�
peuvent sembler évidents, les pratiques du jeu 
spontanés occupant des espace-temps non 
WZOIVQ[u[�22�4M�\ZWQ[QvUM�NIK\M]Z�·�T¼I\\Q\]LM�LM[�
IL]T\M[�·�RW]M�uOITMUMV\�]V�Z�TM�KZ]KQIT��5wUM�
[Q�TM[�MVNIV\[�JuVuÅKQMV\�L¼]V�M[XIKM�XPa[QY]M�
adapté et du temps nécessaire, la présence 
d’adultes hostiles ou peu encourageants peut 

Fig. 1 En réponse 
I]�KWV\M`\M�

pandémique, les 
protagonistes 
inventent leur 

XZWXZM�RM]��

����+Pp\MI]��
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annihiler voire éliminer la possibilité de jeu 
LIV[�T¼M[XIKM�X]JTQK��1T�M`Q[\M�\W]\MNWQ[�]V�
quatrième élément à considérer: la présence 
L¼I]\ZM[�MVNIV\[��4M�RM]�LM[�MVNIV\[�M[\�\Zv[�
[W]^MV\�KWTTMK\QN��KM�Y]Q�ZMÆv\M�TI�VI\]ZM�
[WKQITM�QV\ZQV[vY]M�LM�T¼M[XvKM�P]UIQVM��*QMV�
Y]M�TI�XZu[MVKM�L¼I]\ZM[�MVNIV\[�VM�[WQ\�XI[�
QVKWV\W]ZVIJTM�·�TM[�MVNIV\[�RW]MV\�XIZNWQ[�
[M]T[�·��T¼QV\MZIK\QWV�I^MK�L¼I]\ZM[�MVNIV\[�
M[\�\MTTMUMV\�QV\uOZuM�I]�RM]�Y]¼MTTM�LWQ\�w\ZM�
envisagée comme une condition préalable à 
T¼uXIVW]Q[[MUMV\�KWUXTM\�L]�RM]�TQJZM�23

Espaces semi-publics

+MZ\IQV[�KW]Z\[�Uu\ZIOM[�L¼)T¿[�\W]ZVu[�LIV[�
TM�KWV\M`\M�XIVLuUQY]M�UWVLQIT��\MT[�Y]M�
Pandemic Games et 2]UX�:WXM,24 prennent vie sur 
LM[�\WQ\]ZM[�L¼QUUM]JTM��+M[�RM]`�QV^M[\Q[[MV\�
VWV�XI[�LM[�M[XIKM[�X]JTQK[��UIQ[�LM[�TQM]`�
[MUQ�X]JTQK[��\W]RW]Z[�MV�XTMQV�IQZ��4M[�QUIOM[�
mettent néanmoins en relation les activités 
T]LQY]M[�LM[�MVNIV\[�M\�TM�XIa[IOM�]ZJIQV��+M[�
LM]`�KW]Z\[�Uu\ZIOM[�[W]TQOVMV\�KWUUMV\�
les lignes de démarcation et les tensions entre 
l’espace privé et l’espace public deviennent 
MVKWZM�XT][�M`XTQKQ\M[�LIV[�]V�KWV\M`\M�LM�
XIVLuUQM�25�)ÅV�LM�XW]^WQZ�RW]MZ�MV[MUJTM��TM[�
MVNIV\[�M`XTWQ\MV\�TM[�LMZVQMZ[�M[XIKM[�MV�XTMQV�
air encore accessibles, alors que les interactions 
sociales sont quasiment éradiquées de leur 
Y]W\QLQMV��4M[�\ZWQ[�XZW\IOWVQ[\M[�LM�2]UX�:WXM 
s’adonnent à des pratiques ludiques ensemble, 
UIQ[�[IV[�QV\MZIK\QWV[�XPa[QY]M[��-TTM[�M`MZKMV\�
des mouvements individuels avec leur corde 
à sauter, avant de passer à des séquences 
KWWZLWVVuM[�KWTTMK\Q^M[��)TWZ[�Y]¼w\ZM�MV[MUJTM�
est une question d’ordre politique, l’espace 
LM�RM]�Y]M�KM[�RM]VM[�ÅTTM[�KZuMV\�UITOZu�TM[�
contraintes sanitaires devient un espace de 
TQJMZ\u�26

4M[�NIJTM[�]ZJIQVM[�L¼)T¿[�NWV\�IQV[Q�uUMZOMZ�
des espaces intermédiaires, tels que les toitures 
W]�TM[�KW]Z[�L¼QUUM]JTM[��MV�\IV\�Y]M�TQM]`�LM�
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ZMVKWV\ZM�XW]Z�TM�RM]�TQJZM�27��,IV[�Elastic,28 
LM]`�ÅTTM[�RW]MV\�o�T¼uTI[\QY]M�LIV[�]VM�KW]Z�
L¼QUUM]JTM��4¼uTI[\QY]M�M[\�\MVL]�MV�ZMK\IVOTM�
I]\W]Z�LM�Y]I\ZM�XWQV\[�·�TM[�jambes�L¼]VM�ÅTTM�
et d’une chaise��4M]Z[�KPWZuOZIXPQM[�XuZQTTM][M[�
prennent vie dans l’écrin protégé de la cour, en 
dehors de l’espace domestique mais à l’abri de 
\W]\�KWVÆQ\�L¼][IOM�I^MK�L¼I]\ZM[�XZW\IOWVQ[\M[�
LM�T¼M[XIKM�X]JTQK��)]K]V�TQMV�^Q[]MT�V¼M[\�NIQ\�
avec la ville, seuls les bruits de la circulation 
IVQUuM�ZMTQMV\�TI�[KvVM�LM�RM]�o�TI�^QM�LM�TI�Z]M��
4M[�M[XIKM[�QV\MZUuLQIQZM[�·�[MUQ�X]JTQK[�M\�
KWTTMK\QN[�·�ZMXZu[MV\MV\�LM[�WXXWZ\]VQ\u[�VWV�
négligeables pour les pratiques de jeu spontané 
LM�T¼MVNIV\�LIV[�TI�^QTTM��

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[
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4I�XWQV\M�LM�TI�XMTTM�\ZIKM�]V�KMZKTM�
[]Z�TM�[IJTM�P]UQLM��-V�QV[KZQ^IV\�
]V�KMZKTM�[]Z�TM�[WT��TM[�\ZWQ[�MVNIV\[�
délimitent leur espace et temps 
LM�RM]��1VTI[[IJTMUMV\��TM[�XMTTM[�
[¼IOQ\MV\�XW]Z�KZM][MZ�LM[�LW]^M[��
4I�KILMVKM�Za\PUuM�LM[�JwKPM[�
[¼IٺIQZIV\�o�LuXTIKMZ�TM�[IJTM�^MZ[�
l’intérieur du cercle donne le tempo 
LM�TI�KWV[\Z]K\QWV�L]�\I[�KMV\ZIT��)�
UM[]ZM�Y]M�TM[�NW[[u[�[WV\�KZM][u[��
le monticule de sable devient de 
XT][�MV�XT][�QUXWZ\IV\��4M�KPp\MI]�
LWQ\�w\ZM�IKPM^u�I^IV\�TI�UWV\uM�
LM�TI�UIZuM"�QT�M[\�XTIKu�LM�NItWV�o�
TIQ[[MZ�I]`�\ZWQ[�JwKPM]Z[�TM�\MUX[�
LM�ÅVQZ�TM]Z�ZuITQ[I\QWV�I^IV\�Y]M�
le sol humide ne soit envahi par 
T¼MI]��4¼MI]�LM�UMZ�I\\MQV\�ITWZ[�
les premiers remparts de sable, 
TM[�MVNIV\[�KZM][MV\�LM�XT][�MV�MV�
XT][�ZIXQLMUMV\�IÅV�LM�NWZ\QÅMZ�
TM]Z�KWV[\Z]K\QWV��,v[�TWZ[�Y]M�TM[�
LW]^M[�[WV\�QVWVLuM[��QT[�NItWVVMV\�
TM�KPp\MI]�I^MK�TM]Z[�XQML[�M\�TM]Z[�
UIQV[�1



4M�KPp\MI]�LM�[IJTM�M[\�]V�LM[�IZKPu\aXM[�L]�
RM]�MVNIV\QV��+M�RM]�XZMVL�[]XXWZ\ sur et par 
]V�uTuUMV\�VI\]ZMT�·�TM�sable��4M[�MVNIV\[�L]�
KW]Z\�Uu\ZIOM�LM�.ZIVKQ[�)T¿[�][MV\�o�TI�NWQ[�
L¼]V�IZ\MNIK\�·�TI�pelle, la bêche�·�M\�LM�TM]Z�
KWZX[�· pieds et mains ·�XW]Z�NItWVVMZ�TM�[IJTM��
5I\QvZM��[WT��uTuUMV\��TM�[IJTM�M[\�TM�\MZZIQV�
L]�RM]�TQJZM�XIZ�M`KMTTMVKM��;]Z�LM[�XTIOM[�
MV\QvZM[��TM�[WT�[IJTM]`�LM^QMV\�]V�[]XXWZ\�
L]�RM]�XMZXu\]MT��Y]M�T¼WV�XM]\�NItWVVMZ�
NIKQTMUMV\��o�T¼IQLM�LM�Y]MTY]M[�W]\QT[ (>#7), 
W]�[QUXTMUMV\�LM�[M[�UIQV[�M\�XQML[��(>#24) 
4¼MVNIV\�XM]\�KZuMZ�[IV[�KM[[M�LM�VW]^MTTM[�
constructions, de nouvelles topographies, de 
VW]^MI]`�\ZIKu[�XW]Z�TM�RM]��1T[�\ZIV[NWZUMV\�
TM]Z�MV^QZWVVMUMV\��NItWVVIV\�]V�UWVLM�o�
TM]Z�QUIOM��

Sable

4M�[IJTM�M[\�]V�uTuUMV\�PQ[\WZQY]MUMV\�\Zv[�
]\QTQ[u�I]�[MQV�LM[�M[XIKM[�LM�RM]�XW]Z�MVNIV\[��
VW\IUUMV\�o�\ZI^MZ[�TI�ÅO]ZM�L]�JIK�o�
[IJTM��,v[�TI�ÅV�L]��!ème [QvKTM��LM�VWUJZM]`�
[KQMV\QÅY]M[��XuLIOWO]M[�M\�]ZJIVQ[\M[�
encouragent le jeu libre (>#20)�LWV\�TM[�RM]`�
LM�[IJTM�MV�M`\uZQM]Z�2�0IV[�,ZIOMPRMTU��
instituteur et pédagogue danois, écrit en 
�!�!"�¹<PMZM�Q[�VW�OZMI\MZ�KPQTLPWWL�RWa�
\PIV�I�XI\KP�WN �[]VTQOP\�IVL�I�TIZOM�XQTM�WN �
[IVL�_Q\P�_PQKP�\W�LQO��J]QTL��IVL�KZMI\M�º�3 

���*]ZSPIT\MZ��The 
Playground Project, 
213

���>WQZ�Children’s 
Game #6: 
Sandcastles 

���*]ZSPIT\MZ�����

¹1T�V¼a�I�XI[�LM�
plus grande joie 
L¼MVNIVKM�Y]¼]V�
rayon de soleil 
et un gros tas de 
sable pour creuser, 
construire et 
KZuMZ�º



;MTWV�T]Q��TM[�RM]`�I^MK�LM[�uTuUMV\[�VI\]ZMT[�
tels que le sable, l’eau et la terre encouragent 
T¼QUIOQVI\QWV�M\�NI^WZQ[MV\�TI�[IV\u��1T�[W]TQOVM�
¹[IVL��\PM�OZMI\M[\�\MIKPMZ��°���[\QU]TI\M[�\PM�
XTIaQVO�KPQTL�_Q\P�I�[]ZIJWVLIVKM�WN �QLMI[�º�4 
.ZQMLZQKP�.Z�JMT��KWV[QLuZu�KWUUM�T¼QVQ\QI\M]Z�
du jardin d’enfants et un des précurseurs du 
jeu libre, développe le modèle allemand 
du kindergarten��LM[�RIZLQV[�LM�[IJTM�W��TM[�
MVNIV\[�XM]^MV\�RW]MZ�LIV[�L¼QUUMV[M[�JIK[�
o�[IJTM�5 On rappelle aussi les interventions 
L¼)TLW�^IV�-aKS��W��TM�JIK�o�[IJTM�\QMV\�]VM�
place prépondérante dans les espaces de 
RM]`� (>#8) ,IV[�LM[�TM\\ZM[�o�TI�U]VQKQXITQ\u�
L¼)U[\MZLIU��LM�VWUJZM]`�Zu[QLMV\[�
u^WY]MV\�TM�RM]�I^MK�TM�[IJTM�LM[�MVNIV\[�LIV[�
LM[�TQM]`�QVNWZUMT[��MV�XIZ\QK]TQMZ�LIV[�TI�Z]M��

¹<PM�;XQVWbI[\ZII\�LWM[�VW\�PI^M�U]KP�
\ZIٻK��IVL�\PQ[�[\ZMM\�\PMZMNWZM�IٺWZL[�\PM�
WXXWZ\]VQ\a�\W�XTIa�W]\[QLM��*]\�WVM�WN �\PM�
UW[\�XWX]TIZ�NWZU[�WN �W]\LWWZ�XTIa�Q[�LQOOQVO�
IVL�XTIaQVO�QV�[IVL�º�
Letter from a resident of  the Spinozastraat, 27 
January 1949 6

���4MNIQ^ZM�M\�LM�
:WWLM��Aldo van 

Eyck, 61

¹4I�;XQVWbI[\ZII\�
n’est pas très 

NZuY]MV\uM�M\�KM\\M�
Z]M�WٺZM�LWVK�

la possibilité de 
RW]MZ�o�T¼M`\uZQM]Z��

5IQ[�T¼]VM�LM[�
NWZUM[�TM[�XT][�

XWX]TIQZM[�LM�RM]`�
en plein air est de 

creuser et de jouer 
LIV[�TM�[IJTM�º

���*]ZSPIT\MZ�����

¹4M�[IJTM��TM�XT][�
OZIVL�XZWNM[[M]Z�
������QVKQ\M�T¼MVNIV\�

qui joue à générer 
QLuM�IXZv[�QLuM�º

���*]ZSPIT\MZ�����



¹)TT�\PI\�\QUM��W]Z�KPQTLZMV�PI^M�XTIaML�QV�\PM�
[IVL�QV�\PQ[�[\ZMM\��*a�KW^MZQVO�Q\�_Q\P�[WQT��aW]�
PI^M�LMXZQ^ML�\PM�KPQTLZMV�WN �\PMQZ�WVTa��NIZ�
NZWU�QLMIT�XTIa�IZMI�º�
Letter from a resident of  the Theo van Doesburgstraat, 
29 July 1958 7

Si l’on questionne les adultes au sujet de 
TM]Z[�[W]^MVQZ[�TM[�XT][�PM]ZM]`�W]�TM[�
XT][�UIZY]IV\[�LM�TM]Z�MVNIVKM�MV�^QTTM��
ils mentionnent rarement des parcs ou des 
\MZZIQV[�LM�RM]`��1T[�[M�ZMUuUWZMV\�XT]\�\�
des terrains vagues, des endroits dissimulés 
LMZZQvZM�LM[�XIVVMI]`�L¼IٻKPIOM�W]�LM[�
XITQ[[ILM[��(>#15) 1T[�LuKZQ^MV\�IQV[Q�TM[�RWQM[�
du sable en ville, non pas dans les bacs à sable, 
UIQ[�I]�[MQV�LM�\I[�LM�[IJTM�QVNWZUMT[�·�LIV[�
TI�Z]M��[]Z�TM[�KPIV\QMZ[�LM�KWV[\Z]K\QWV�8�4M[�
RM]VM[�KQ\ILQV[�LM�*Z]MOMT�M`XTWQ\MV\�M]`�
I][[Q�]V�\I[�LM�[IJTM�XW]Z�TM]Z[�M`XuZQMVKM[�
T]LQY]M[��4M[�MVNIV\[�WV\�JM[WQV�LM�\W]KPMZ��
L¼uXZW]^MZ�XPa[QY]MUMV\�M\�LM�\ZIV[NWZUMZ�TI�
UI\QvZM��(>#20) 

<W]\MNWQ[��KMTI�LM^QMV\�OuVuZITMUMV\�
impossible lorsque des préoccupations liées 
à l’hygiène ou à la sécurité entraînent la 
disparition du sable, de la terre ou de l’eau des 
M[XIKM[�X]JTQK[�\W]RW]Z[�XT][�I[XPIT\u[�9�,M�
NIQ\��TI�XZu[MVKM�LM�[IJTM�LIV[�T¼M[XIKM�]ZJIQV�
MV\ZIQVM�LM�VWUJZM]`�MVRM]`�I][[Q�JQMV�MV�

d II

���4MNIQ^ZM�M\�LM�
:WWLM����

“Pendant tout ce 
\MUX[��VW[�MVNIV\[�
ont joué dans le 
[IJTM�LM�KM\\M�Z]M��
En la recouvrant 
de terre, vous avez 
XZQ^u�TM[�MVNIV\[�
de leur seul 
espace de jeu, loin 
L¼w\ZM�QLuIT�º

 ��?IZL, L’enfant 
dans la ville, 111

!��+MOIZZI��¹4M�
quotidien de 
T¼MVNIVKM�º��� 



\MZUM�PaOQuVQY]M�Y]¼MV�\MZUM�LM�KWVNWZ\�
LM[�PIJQ\IV\[��IQV[Q�Y]M�L¼u^MV\]MT[�KWVÆQ\[�
L¼][IOM��8W]Z�MV�ZM^MVQZ�I]`�QV\MZ^MV\QWV[�
L¼)TLW�^IV�-aKS (>#8), la municipalité 
L¼)U[\MZLIU�I�ZMt]�LM�VWUJZM][M[�XTIQV\M[�
liées à l’entretien et à l’hygiène des bacs à 
sable mais aussi à l’intrusion de sable dans les 
PIJQ\I\QWV[�VW\IUUMV\�MV�ZIQ[WV�L]�^MV\�10

Eau

1T�M[\�TIZOMUMV\�ZMKWVV]�M\�ILUQ[�Y]M�TM[�
MVNIV\[�WV\�]VM�QVKTQVIQ[WV�VI\]ZMTTM�o�
RW]MZ�I^MK�T¼MI]�11 Pourtant les opportunités 
aquatiques ludiques restent très limitées 
LIV[�TM[�M[XIKM[�]ZJIQV[�IK\]MT[��4M[�^QTTM[�
K�\QvZM[��[Q\]uM[�o�XZW`QUQ\u�LM[�TQ\\WZI]`�M\�
des plages, sont généralement très appréciées 
LM[�MVNIV\[�12�*Z]MOMT�VW][�NIQ\�VW\IUUMV\�
entrevoir les plaisirs de la baignade dans 
[I�XMQV\]ZM��,M�VWUJZM][M[�^QTTM[�[WV\�
PQ[\WZQY]MUMV\�[Q\]uM[�o�XZW`QUQ\u�LM�KW]Z[�
L¼MI]�·�ZQ^QvZM[�W]�ÆM]^M[��ITWZ[�]\QTQ[u[�
KWUUM�\MZZIQV�LM�RM]�XIZ�TM[�MVNIV\[�LM�
UIVQvZM�QVNWZUMTTM�·�^WQZM�QTTQKQ\M�LIV[�
KMZ\IQV[�KI[��=V�KW]Z[�L¼MI]�XM]\��XIZ�
M`MUXTM��ZMUXTQZ�]VM�NWVK\QWV�T]LQY]M�TWZ[Y]M�
son niveau d’eau est bas, permettant de 
XI\I]OMZ�[]Z�TM[�UIZKPM[�LM[�JMZOM[��=V�XTIV�
L¼MI]�M\�Y]MTY]M[�KIQTTW]`�XTI\[�LM^QMVVMV\�
TM�\MZZIQV�LM�RM]�XIZ�M`KMTTMVKM�LM[�IUI\M]Z[�
LM�ZQKWKPM\[��KWUUM�)T¿[�T¼QTT][\ZM�LIV[�

c II

����4MNIQ^ZM�M\�LM�
:WWLM��Aldo van 

Eyck, 59-65 

>WQZ�¹4M\\MZ[�\W�
\PM�,MXIZ\UMV\�
WN �8]JTQK�?WZS[��

1947-1958”

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 118

����?IZL�����



:QKWKPM\[�13�8IZ�IQTTM]Z[��NWV\IQVM[�M\�JI[[QV[�
de l’espace urbain sont souvent plébiscités 
par temps de canicule comme lieu de 
ZINZIQKPQ[[MUMV\�ZuKZuI\QN �XW]Z�MVNIV\[�·�M\�
IL]T\M[�	�·�JQMV�Y]¼I]K]V�IUuVIOMUMV\�VM�
[WQ\�OuVuZITMUMV\�XZu^]�o�KM\�MٺM\��1T�M[\�
UwUM�[W]^MV\�L¼][IOM�Y]M�TI�JIQOVILM�LIV[�
TM[�JI[[QV[�M\�NWV\IQVM[�X]JTQK[�[WQ\�QV\MZLQ\M�
XIZ�LM[�LQZMK\Q^M[�U]VQKQXITM[�14

����>WQZ�Children’s 
/IUM���"�:QKWKPM\[

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 117

����?IZL������
117 

=V�M`MUXTM�IZKPu\aXIT�LM�KM\�][IOM�QVNWZUMT�
et illicite de l’eau est la bouche à incendie dans les 
villes américaines, qui témoigne de la manière 
LWV\�TM[�MVNIV\[�[¼IXXZWXZQMV\�TM�UWJQTQMZ�
]ZJIQV�UITOZu�TM[�QV\MZLQ\[�15 

Fig. 1 +M[�
garçons dirigent le 
puissant jet d’eau 
de la bouche à 
incendie à l’aide 
d’une boîte de 
KWV[MZ^M��



,IV[�[WV�TQ^ZM�Design for Play paru en 1969, 
:QKPIZL�,I\\VMZ�ZMTv^M�\W]\M[�TM[�IK\Q^Q\u[�
T]LQY]M[�Y]Q�MV\W]ZMV\�TI�JW]KPM�L¼QVKMVLQM�16 
8IZ�IQTTM]Z[��T¼IZKPQ\MK\M�IUuZQKIQV�4I_ZMVKM�
0ITXZQV�XTuJQ[KQ\M�T¼][IOM�QVNWZUMT�LM�T¼MI]�
dans l’espace urbain, thématique qui a 
WKK]Xu�[M[�ZuÆM`QWV[�TWZ[�LM�TI�KWVKMX\QWV�
LM�JI[[QV[�M\�NWV\IQVM[�o�8WZ\TIVL�LIV[�
TM[�IVVuM[���"�¹6W][�I^WV[�uVWZUuUMV\�
ZuÆuKPQ�I]`�[MV\QUMV\[�Y]M�TM[�OMV[�I[[WKQMV\�
o�T¼MI]��4M[�OMV[�[MUJTMV\�I^WQZ�JM[WQV�LM�
[M�TQMZ�o�T¼MI]��6W][�I^WV[�LWVK�\ZI^IQTTu�
I^MK�T¼QLuM�L¼I]\WZQ[MZ�TM[�OMV[�LM�KM�TQM]�·�
XIZ\QK]TQvZMUMV\�TM[�RM]VM[�·�o�XIZ\QKQXMZ�
IK\Q^MUMV\�o�T¼]\QTQ[I\QWV�LM[�NWV\IQVM[��-\�
KM\\M�QLuM�QVÆ]MVtI�TM�XZWKM[[][�LM�KZuI\QWV��
+MTI�[QOVQÅIQ\��XIZ�M`MUXTM��Y]¼QT�V¼a�I^IQ\�
pas de rambarde ou d’autre élément de 
mobilier urbain qui disaient implicitement, 
®�VM�XI[�MV\ZMZ�¯��4M[�NWZUM[�M\�TM[�JWZL[�LM�
TI�NWV\IQVM�LM^IQMV\�[W][�MV\MVLZM�®�^MVMb��
participez, impliquez-vous, utilisez-moi s’il-
^W][�XTIQ\�¯��4M�LM[QOV�LM^IQ\�w\ZM�XMZUQ[[QN �
et indéterminé, au point que nous ne savions 
XI[�VW][�UwUM�KM�Y]M�KMTI�LWVVMZIQ\�º�17 
=V�I]\ZM�M`MUXTM�I]\W]Z�LM[�RM]`�L¼MI]�
M[\�TI�^QTTM�LM�,�[[MTLWZN �MV�)TTMUIOVM��
connue dans les années 50 pour ses aires de 
RM]`�IY]I\QY]M[�M`\ZwUMUMV\�XWX]TIQZM[��
+Zuu[�IÅV�LM�XITTQMZ�TM�UIVY]M�LM�XQ[KQVM[�
municipales, ces espaces sont constitués de 
structures en acier qui projettent de l’eau 
LIV[�\W]\M[�TM[�LQZMK\QWV[��+M[�IUuVIOMUMV\[�
WٺZMV\�]VM�M`XuZQMVKM�LM�RM]�M\�LM�JIQOVILM�
LQ^MZ\Q[[IV\M�M\�ZINZIQKPQ[[IV\M�XW]Z�TM[�MVNIV\[�
LM�\W][�pOM[�18

Air

4¼IQZ�·�TM�^MV\�·�M[\�I][[Q�]V�uTuUMV\�XZWXQKM�
o�T¼M`MZKQKM�L¼IK\Q^Q\u[�T]LQY]M[��7V�XMV[M�MV�
XZMUQMZ�TQM]�I]�KMZN�^WTIV\��Y]M�T¼WV�ZM\ZW]^M�
LIV[�]V�LM[�KW]Z\[�Uu\ZIOM[�LM�.ZIVKQ[�)T¿[��
Papalote�19�4M�RM]VM�OIZtWV�[M�JI\�KWV\ZM�TM[�
NWZKM[�X]Q[[IV\M[�UIQ[�QV^Q[QJTM[�L]�^MV\��LIV[�

����,I\\VMZ��
Design for play, 55

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 118

� ��*]ZSPIT\MZ��
The Playground 

Project, 215

�!��>WQZ�Children’s 
Game #10: Papalote



]VM�KPWZuOZIXPQM�KWZXWZMTTM�PaXVW\Q[IV\M��
4M�^MV\�XMZUM\�L¼IK\Q^MZ�KMZ\IQV[�IZ\MNIK\[�
IL]Tu[�LM[�MVNIV\[��\MT[�Y]M�TM[�UW]TQV[�o�
vent que l’on retrouve par ailleurs dans la 
XMQV\]ZM�LM�*Z]MOMT��-VÅV��TM[�KW]ZIV\[�L¼IQZ�
WٺZMV\�o�T¼MVNIV\�T¼WXXWZ\]VQ\u�LM�LuKW]^ZQZ�TI�
sensation du vent sur leur peau, éveillant ainsi 
TM]Z[�[MV[�o�]VM�M`XuZQMVKM�U]T\Q[MV[WZQMTTM�MV�
XTMQV�IQZ�

4¼]V�LM[�XZuK]Z[M]Z[�IZ\Q[\QY]M[�LM[�Children’s 
Games, 0MTMV�4M^Q\\�XIZKW]Z\�TM[�Z]M[�L¼-I[\�
0IZTMU�o�6M_�AWZS�XW]Z�\W]ZVMZ�TM�ÅTU�In 
the Street��;I�KIUuZI�KIX\]ZM�LM[�[KvVM[�W��LM[�
MVNIV\[�RW]MV\�I^MK�LM[�UI\uZQI]`�M\�WJRM\[�
\ZW]^u[�LIV[�TI�Z]M�20�=VM�XPW\WOZIXPQM�
UWV\ZM�LM[�XM\Q\M[�ÅTTM[�RW]IV\�I^MK�LM[�
Z]JIV[��4¼M[XIKM�IuZQMV�LM^QMV\�]VM�\WQTM�
^QZ\]MTTM�W��TM[�MVNIV\[�XM]^MV\�NIQZM�^WTMZ�
\W]\M[�[WZ\M[�LM�KPW[M[�·�cerfs-volants, rubans, 
ÅKMTTM[��J]TTM[�LM�[I^WV�·�NI^WZQ[IV\�IQV[Q�TM]Z�
KZuI\Q^Q\u�M\�TM]Z�KWWZLQVI\QWV�UW\ZQKM�

d III

Fig. 2 =V�Z]JIV��
un garde-corps et 
quelques marches 
NWV\�TI�RWQM�LM�
LM]`�XM\Q\M[�VM_�
aWZSIQ[M[�

����+TIM[�M\�
Symons, The 
Nature of  the Game, 
18



Éléments naturels

4¼MVNIV\�XMZtWQ\�[WV�MV^QZWVVMUMV\�L¼IJWZL�
MV�\MZUM[�P]UIQV[�M\�VI\]ZMT[�21 On 
KWUXZMVL�NIKQTMUMV\�TM�XTIQ[QZ�M\�T¼QV\uZw\�LM�
T¼MVNIV\�o�WJ[MZ^MZ��o�KWTTMK\QWVVMZ��o�MUXQTMZ�
M\�o�UIVQX]TMZ�LM�TI�\MZZM��LM[�KIQTTW]`��LM[�
KPp\IQOVM[��LM[�NM]QTTM[�W]�LM[�Jp\WV[�LM�JWQ[�
MV�WJ[MZ^IV\�TM]Z[�RM]`�LIV[�LM[�M[XIKM[�
W���R][\MUMV\��ZQMV�V¼I�u\u�[XuKQÅY]MUMV\�
XZu^]�XW]Z�M]`�22�4M[�MVNIV\[�IQUMV\�ZMUXTQZ�
leurs poches de ces précieuses trouvailles, 
qui deviennent alors des éléments de jeu 
I]`�XW[[QJQTQ\u[�QVÅVQM[�23 (>#7) 4M[�QV[MK\M[�
peuvent à leur tour devenir de véritables 
W]\QT[�LM�RM]��KWUUM�MV�\uUWQOVM�T¼M`\ZIQ\�
Saltamontes 24�W��LM[�[I]\MZMTTM[�[WQOVM][MUMV\�
amputées de leurs pattes sont jetées dans les 
IQZ[�XIZ�]V�OZW]XM�LM�RM]VM[�MVNIV\[��+PMb�
*Z]MOMT��]V�RM]VM�MVNIV\�KPI[[M�]VM�V]uM�
L¼QV[MK\M[�

,IV[�T¼W]^ZIOM Last Child in the Wood publié 
MV���� ��T¼I]\M]Z�:QKPIZL�4W]^�QV\ZWL]Q\�
le terme�VI\]ZM�LMÅKQ\�LQ[WZLMZ�qui développe 
T¼QLuM�Y]M�TM[�MVNIV\[�OZIVLQ[[IV\�TWQV�LM�TI�
nature et des risques peinent à développer une 
KWVÅIVKM�MV�[WQ�[IQVM�25�,M�NIQ\��TM[�MVNIV\[�
LWQ^MV\�I^WQZ�TI�XW[[QJQTQ\u�L¼M`XuZQUMV\MZ��
(>#20)�7V�[]XXW[M�NZuY]MUUMV\�Y]M�TM[�
MVNIV\[�Zu[QLIV\�MV�UQTQM]�]ZJIQV�WV\�]V�IKKv[�
TQUQ\u�I]`�uTuUMV\[�VI\]ZMT[��*QMV�Y]M�TM[�
M[XIKM[�]ZJIQV[�V¼WٺZMV\�OuVuZITMUMV\�XI[�LM�
vastes étendues de nature, on trouve en ville 
de multiples occasions d’entrer en contact 
avec des éléments naturels et des espèces non 
P]UIQVM[�\MT[�Y]M�T¼MI]��TI�ÆWZM�M\�TI�NI]VM��
4I�^uOu\I\QWV�W]�TI�XZu[MVKM�L¼MI]�[WV\�LM[�
[W]ZKM[�L¼M`XuZQMVKM[�U]T\Q[MV[WZQMTTM[��LM�NIQ\�
de leurs couleurs changeantes, de leurs sons, 
LM�TM]Z[�WLM]Z[��LM�TM]Z[�UW]^MUMV\[��+M[�
éléments naturels intégrés à l’espace urbain 
[WV\�LM�^uZQ\IJTM[�[\QU]TQ�Y]Q�NI^WZQ[MV\�TM�
Lu^MTWXXMUMV\�KWOVQ\QN��IٺMK\QN �M\�u^IT]I\QN �
LM[�MVNIV\[��1T[�TM]Z�XMZUM\\MV\�L¼WJ[MZ^MZ�

e XII

����?IZL��L’enfant 
dans la ville, 53

����+MOIZZI��
¹4M�Y]W\QLQMV�LM�
T¼MVNIVKM�º��� 

����+]ZVQMZ��¹<PM�
9]ITQ\a�WN �\PM�

?Ia�\W�;KPWWT�º�
112

����>WQZ�Children’s 
Game #9: 

Saltamontes

����*]ZSPIT\MZ��
The Playground 

Project, 32



des phénomènes vivants tout en soutenant 
TM[�uKW[a[\vUM[�TWKI]`�26�4I�NI]VM�M\�TI�ÆWZM�
u^WT]MV\�I]�ÅT�L]�\MUX[�M\�LM^QMVVMV\�LM[�
[]XXWZ\[�LM�ZuÆM`QWV�M\�L¼IXXZMV\Q[[IOM�[]Z�
TM�KTQUI\��TI�Uu\uWZWTWOQM�M\�TM[�[IQ[WV[��,M�
UwUM��T¼WJ[MZ^I\QWV�L]�KQMT�M\�LM[�V]IOM[�XM]\�
w\ZM�]VM�IK\Q^Q\u�QV[XQZIV\M�M\�[\QU]TIV\M#�WZ��
l’occultation de ces vues par des éléments de 
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Climat

Par praticité, il est communément admis “par 
beau temps, on joue dehors; par mauvais 
\MUX[��WV�RW]M�LMLIV[�º�8W]Z\IV\��^]M�LM�TI�
XMZ[XMK\Q^M�X[aKPWTWOQY]M�LM�T¼MVNIV\��]VM�\MTTM�
ZPu\WZQY]M�M[\�TQUQ\uM��;Q��XIZ�UI]^IQ[�\MUX[��
]V�MVNIV\�LWQ\�ZM[\MZ�o�T¼QV\uZQM]Z�JQMV�Y]¼QT�
n’en a pas envie, alors pour lui le temps reste 
maussade; en revanche, s’il trouve du plaisir 

Fig. 3 4I�^QTTM�
enneigée devient 
le terrain de jeu 
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o�RW]MZ�LMPWZ[�UwUM�[W][�TI�XT]QM��ITWZ[�
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LM�TI�XT]QM�W]�[Q�[I�KWVKMX\QWV�WٺZM�o�T¼MVNIV\�
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VMQOM��

:uNuZMVKM[�JQJTQWOZIXPQY]M[

*]ZSPIT\MZ��/IJZQMTI��The Playground 
Project. B]ZQKP"�2:8�:QVOQMZ����� �

+MOIZZI��5IZQM��¹4M�Y]W\QLQMV�LM�
T¼MVNIVKM��²�XZWXW[�L¼]V�\IJTMI]�
LM�*Z]MOMT�T¼)VKQMV�º�Ethnologie 
française,�^WT������VW����������"���!�
����

+TIM[��/MZIZL�2IV�M\�;\uXPIVM�
;aUWV[��ML[��Francis Alÿs. The 
Nature of  the Game. 4M]^MV"�4M]^MV�
=VQ^MZ[Q\a�8ZM[[�������

+]ZVQMZ��;WVQI��¹<PM�9]ITQ\a�
WN �\PM�?Ia�\W�;KPWWT�TQM[�QV�\PM�
,M[QOV�,M\IQT[�º�1V�School Journey as 
a Third Place: Theories, Methods and 
Experiences around the World.�4WVLWV"�
)V\PMU�8ZM[[�������

,I\\VMZ��:QKPIZL��Design for Play. 
6M_�AWZS"�>IV�6W[\ZIVL�:MQVPWTL��
�!�!�

4MNIQ^ZM��4QIVM�M\�1VOMJWZO�LM�
:WWLM��ML[��Aldo van Eyck: the 
playgrounds and the city. :W\\MZLIU"�
;\MLMTQRS�5][M]U�������

:WUIOVa��>QVKMV\��ML��Anthologie: 
aires de jeux d’artistes. /WTTQWV"�1VNWTQW��
�����

?IZL��+WTQV��L’enfant dans la ville. 
)[[WKQI\QWV�K]T\]ZMTTM�-\MZW\WXQI�
.ZIVKM�:PQbWUM�������

Illustrations

Fig. 1 ,I\\VMZ��:QKPIZL��+PQTLZMV�
XTIaQVO�_Q\P�ÅZM�PaLZIV\��6M_�
AWZS��8PW\WOZIXPQM����:QKPIZL�
,I\\VMZ

Fig. 2 4M^Q\\��0MTMV��/QZT[�IVL�
ZQJJWV[��6M_�AWZS��KQZKI��!����
8PW\WOZIXPQM����.QTU�,WK]UMV\[�
44+��KW]Z\M[a�/ITMZQM�<PWUI[�
BIVLMZ��+WTWOVM

Fig. 3 7WZ\P]a[��+I[��Snow over 
Amsterdam��)U[\MZLIU���!���

,M[[QV[�ZuITQ[u[�XIZ�T¼I]\M]ZM�o�
partir du court-métrage Children’s 
Game #6: Sandcastles LM�.ZIVKQ[�)T¿[� 
P\\X["��NZIVKQ[ITa[�KWU�KPQTLZMV[�
OIUM���[IVLKI[\TM[�

� ��:WUIOVa��
Anthologie, 104-105







supports et outils du jeu

place au jeu

concevoir la ville

setting for action ép
ilo
gu
e





En naviguant à travers les jeux d’enfants de Francis 

Alÿs et de Peter Bruegel, la recherche s’est attachée à 

mettre en avant les pratiques et spatialités du jeu libre 

de l’enfant dans une perspective visant à explorer 

les potentiels du paysage urbain au regard du jeu 

spontané. Partant du constat que l’enfant et ses 

pratiques de jeu libre sont évincés de l’espace public 

(>#1), cette déambulation entend mettre en lumière 

les opportunités dont disposent les concepteurs de 

la ville pour favoriser une appropriation ludique de 

l’espace public par les jeunes citadins.

Supports et outils du jeu

Les formes de jeu libre se matérialisent à travers des 

supports et des outils de jeu. Les supports se réfèrent 

à l’environnement physique, aux structures ou aux 

éléments sur lesquels le jeu et les protagonistes 

du jeu prennent appui. Les outils font référence à 

des objets ou instruments utilisés activement par 

les joueurs dans le cadre de l’activité ludique. Les 

supports et outils du jeu rencontrés dans les Children’s 

Games LM�.ZIVKQ[�)T¿[�XM]^MV\�w\ZM�Y]ITQÅu[�MV�
quatre catégories – éléments architectoniques, éléments 

naturels, artefacts, corps. Chacun de ces éléments ont 

u\u�Lu^MTWXXu�LIV[�TM[�LQٺuZMV\[�TMXWZMTTQ��+M[�

3



KI\uOWZQM[�[WV\�QLMV\QÅuM[�QLMV\QÅIJTM[�o�T¼IQLM�
d’un code couleur appliqué dans les dessins et dans 

l’identité visuelle de chaque leporello – bleu pour 

les éléments architectoniques, rouge pour les éléments 

naturels, jaune pour les artefacts, vert pour les corps. 

Il convient de noter que cette légende n’est pas 

nécessaire à la lecture des dessins. Cette clé de 

lecture est consciemment dévoilée tardivement au 

lecteur car elle se pense davantage comme une 

couche d’interprétation globale de ces neuf  courts-

métrages plutôt que comme une analyse approfondie 

de chaque jeu. 

Les éléments architectoniques comprennent les 

composantes architecturales et environnementales 

IZ\QÅKQMTTM[�NWZUIV\�TM�W]�TM[�[]XXWZ\[�L]�RM]�·�
[WT��LuVQ^MTu��U]Z[��OIZLM�KWZX[��\ZW\\WQZ[��MUUIZKPMUMV\[��
renfoncements. Les espaces publics regorgent de 

possibilités pour s’adonner à toute forme de jeu libre, 

les enfants exploitant spontanément les opportunités 

WٺMZ\M[�XIZ�TM�XIa[IOM�]ZJIQV�XW]Z�KZuMZ�LM[�RM]`�
simples et dynamiques.1 (>#23) Les éléments 

architectoniques de la ville orientent et conditionnent 

TM[�XZI\QY]M[�L]�RM]�[XWV\IVu��WٺZIV\�o�TI�NWQ[�LM[�
supports et des obstacles à l’imagination ludique des 

enfants.2 (>#1)
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Les éléments naturels se réfèrent aux éléments 

appartenant à la nature – terre, sable, eau, air, pluie, 

neige, soleil, insectes. Parfois supports du jeu, pour la 

réalisation de châteaux de sable, de ricochets ou 

pour s’engager dans une séance de glissade dans 

la neige; parfois outils du jeu, rayons du soleil 

utilisés pour toucher son adversaire ou boules de 

neiges pour s’engager dans la bataille. Malgré la 

perception commune d’un accès limité à la nature 

MV�UQTQM]�]ZJIQV��TI�^QTTM�WٺZM�LM�VWUJZM][M[�
occasions d’entrer en contact avec des éléments 

naturels, comme l’eau, la végétation urbaine ou les 

insectes, stimulant le développement des enfants et 

les engageant dans des expériences multisensorielles 

riches.3 (>#6)

Les artefacts se rapportent aux objets utilisés comme 

outils du jeu – billes, pièces, bouteille, pneu, pelle, corde, 

bâton. Les enfants transforment ces objets ordinaires 

en outils de jeu, leur attribuant de nouvelles 

[QOVQÅKI\QWV[�4 L’enfant privilégie alors des éléments 

QVLuÅVQ[��I]`Y]MT[�QT�XM]\�LWVVMZ�TM�[MV[�Y]¼QT�
veut.5 (>#7) Ces objets deviennent des artefacts 

précisément par le phénomène de jeu, perdant leur 

[QOVQÅKI\QWV�VW]^MTTM�[Q\�\�Y]M�TM�RM]�KM[[M�
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Les corps correspondent à l’ensemble des éléments du 

corps humain – dos, bras, jambes, mains, pieds, doigts. De 

nombreux jeux enfantins sont centrés sur les gestes 

et la présence corporelle, où les enfants interagissent 

MV\ZM�M]`�M\�I^MK�LQٺuZMV\M[�XIZ\QM[�LM�TM]Z�KWZX[�6 
Des jeux comme saute-mouton (>#20) ou le jeu du loup 

(>#24) se concentrent souvent sur des rencontres 

[XuKQÅY]M[�MV\ZM�TM[�KWZX[��LuXTItIV\�TM�XWQV\�KMV\ZIT�
de l’action de l’individu vers l’interaction corporelle.7 

Le corps est à la fois support et outil du jeu: dans 

saute-mouton par exemple, le corps de l’autre sert de 

support tandis que son propre corps sert d’outil. 

Place au jeu 

Le jeu libre prend essentiellement vie dans des 

espace-temps informels. La Convention relative 

aux droits de l’enfant des Nations Unies souligne: 

“En règle générale, lorsque des investissements sont 

faits, ils ne concernent que l’organisation d’activités 

structurées et organisées, alors qu’il est tout aussi 

important de ménager du temps et des espaces 

pour que les enfants puissent, spontanément, jouer 

et pratiquer des activités récréatives et créatives, 

tout en encourageant la société à favoriser et 

appuyer ces activités.” 8 D’une part, l’espace est 

6



une condition nécessaire au déroulement du jeu.9 

(>#18) Dans la ville, le jeu spontané de l’enfant est 

rendu possible ou, à l’inverse, entravé par des critères 

environnementaux qui découlent en grande partie 

de la conception même de l’espace public. D’autre 

XIZ\��QT�[¼IOQ\�L¼WٺZQZ�o�T¼MVNIV\�LM[�\MUX[�TQJZM[��VWV�
WZOIVQ[u[�M\�VWV�LuÅVQ[��XW]Z�TIQ[[MZ�TQJZM�KW]Z[�o�LM[�
activités informelles. (>#20)

L’enfant et ses pratiques de jeu spontané sont bien 

souvent négligés dans l’urbanisme.10 Les intérêts 

économiquement faibles des jeunes citadins qui 

veulent jouer librement dans l’espace urbain sont 

subordonnés à des fonctions économiquement 

plus fortes. (>#15) L’aménagement urbain réduit 

considérablement la liberté de l’enfant. Pourtant, 

du fait de l’augmentation démographique des villes, 

l’environnement urbain est souvent l’habitat naturel 

et l’unique milieu de croissance de l’enfant.11 Le 

psychothérapeute Kaj Noschis s’oppose fermement 

à la ségrégation des groupes d’usagers dans l’espace 

public, particulièrement en ce qui concerne les 

MVNIV\[��-V�MٺM\��T¼MVNIV\�VM�KPMZKPM�XI[�]V�MVLZWQ\�
protégé pour jouer, il aime au contraire se retrouver 

au milieu de la vie urbaine.12 (>#8) Cela suppose 

qu’il puisse circuler, observer, imiter, jouer librement, 

7



IٻZUIV\�XIZ�To�[WV�Z�TM�L¼IK\M]Z�]ZJIQV�13 Chercher 

avant tout à protéger les enfants des dangers urbains 

limite le potentiel de développement et d’équilibre 

Y]M�TI�^QTTM�XW]ZZIQ\�WٺZQZ�o�KPIK]V�·�MVNIV\[�M\�
adultes. Plutôt que de se contenter de réserver 

LM[�bWVM[�[XuKQÅY]M[�XW]Z�TM[�IK\Q^Q\u[�MVNIV\QVM[��
l’accent doit être mis sur le partage de la ville. Il 

s’agit alors d’imaginer une ville où les aires de jeux ne 

sont pas nécessaires et où les espaces publics sont 

investis aussi bien par les enfants que par les adultes, 

favorisant la convivialité et la diversité des activités.14 

L’enfant jouant n’importe quand et n’importe où, la simple 

désignation d’une zone comme aire de jeux ne 

garantit pas son utilisation en tant que telle, ni que 

d’autres zones ne deviendront pas des lieux de jeu.15  

(>#8) 

+WVKM^WQZ�TI�^QTTM

Il est nécessaire d’évaluer les impacts des choix 

de conception, notamment en termes de forme, 

LM�UI\uZQITQ\u�M\�LM�KWVÅO]ZI\QWV�[XI\QITM��[]Z�TI�
diversité des utilisations récréatives de l’espace public 

par les futurs usagers.16 La conception urbaine doit 

donc répondre aux besoins des enfants, plutôt que 

LM�TM[�KWVÅVMZ�o�LM[�IQZM[�LM�RM]`�[XuKQÅY]M[��1T�M[\�

8



indispensable de considérer l’enfant comme un des 

usagers de l’espace urbain, et toute la ville comme 

un espace potentiel de jeu pour les enfants. (>#8) 
La mise en place de politiques environnementales 

favorables aux enfants dans les villes a par ailleurs des 

avantages étendus pour l’ensemble de la population. 

Par exemple, la réduction de la prédominance des 

véhicules motorisés contribue à rendre la ville plus 

accessible aux enfants tout en améliorant la qualité 

de vie pour tous les citoyens.17

Dans le cadre de la conception de l’espace urbain, 

TI�KPMZKPM][M�;WVQI�+]ZVQMZ�QLMV\QÅM�]V�[XMK\ZM�
LM�LQٺuZMV\M[�KWVÅO]ZI\QWV[�[XI\QITM[�^IZQIV\�LIV[�
leur capacité à accueillir des usages divers, allant 

de la proscription à la prescription. Les conceptions les 

plus restrictives visent à proscrire certains usages. 

D’autres espaces, conçus pour des pratiques 

[XuKQÅY]M[� autorisent toutefois des appropriations 

ou des détournements inattendus. Un autre type 

d’interventions encourage ouvertement certaines 

IK\Q^Q\u[�T]LQY]M[��-VÅV��LM[�KWVÅO]ZI\QWV[�[XI\QITM[�
XZM[KZQ^MV\�LM[�WKK]XI\QWV[�[XuKQÅY]M[�18 Il convient 

de noter que certaines conceptions favorisent 

]VM�XT]ZITQ\u�L¼][IOM[��\IVLQ[�Y]M�L¼I]\ZM[�ÅOMV\�
les pratiques. La prescription d’un usage évacue 

9



toute notion de latitude quant aux autres types de 

pratiques qui pourraient naître. A l’inverse, des 

dispositifs polyvalents et incitatifs encouragent la 

liberté et l’improvisation, laissant place à un large 

éventail d’appropriations possibles.19 De même, 

des éléments ordinaires et fonctionnels de l’espace 

urbain peuvent accueillir une multitude d’usages 

[Q�TM]Z�KWVKMX\QWV�TIQ[[M�[]ٻ[IUUMV\�LM�TQJMZ\u�o�
l’utilisateur. Les scénarios de conception ludique 

négligent fréquemment la faculté des enfants 

à métamorphoser les environnements urbains. 

Pourtant le jeu spontané et la capacité des enfants 

o�QVÆ]MZ�[]Z�TM�UWVLM�ZM^w\MV\�]VM�QUXWZ\IVKM�
cruciale pour le développement de leur autonomie et 

de leur personnalité.20 (>#20) 

Setting for action 

)ÅV�LM�ZMVLZM�XW[[QJTM�TM�RM]�[XWV\IVu�LM�T¼MVNIV\�
au sein de l’espace public, il s’agit alors de considérer 

l’environnement urbain comme setting for action.21 

La qualité d’un espace découle de l’interaction 

entre l’individu qui l’exploite et le lieu en lui-même; 

c’est cette connexion dynamique entre espace 

et action, plutôt que des normes formelles, qui 

détermine le potentiel d’appropriation d’un lieu.22 
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4M[�MVNIV\[�ÅTUu[�XIZ�)T¿[�IK\Q^MV\�T¼M[XIKM�XIZ�TM�
jeu, interprétant des éléments physiques ordinaires 

comme supports de leurs actions. Le jeu libre prend 

vie dans un environnement que l’enfant peut utiliser 

de manière active, l’espace urbain devenant alors le 

support de l’action ludique. Une ville accueillante 

I]�ZMOIZL�L]�RM]�[XWV\IVu�[QOVQÅM�T¼IKKZWQ[[MUMV\�
des possibilités d’appropriation ludique dans chaque 

agencement. Un espace urbain propice au jeu libre 

VM�ZMY]QMZ\�XI[�L¼uY]QXMUMV\[�[XuKQÅY]M[��UIQ[�I]�
KWV\ZIQZM�LM[�KWVÅO]ZI\QWV[�M\�LM[�KWUXW[IV\M[�
qui accueillent les activités spontanées de l’enfant. 

�\ZUMZ�TI�XTIKM�LM[�MVNIV\[�LIV[�TI�^QTTM��K¼M[\�I^IVٻ(
tout reconnaitre leur pouvoir de métamorphose 

des lieux ordinaires en scènes de jeu inspirées et 

créatives.
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